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AVERTISSEMENT. 

v 

• \ 

• ; . -• •' *. \ 

'Auguste Cérémonie du 

Sacre de nos Rois, attire de 

— * | 

tous les endroits du Royaume, & 
d’ailleurs, un fi grand noiqbrç de 
perfonnes dans l’Eglife où on en 
célébré la pompe ; que chacun no 
pouvant avoir part aux Prières qui 
s’y récitent, j’ai crû', pour la fatis- 
fa&ion du Public , qu’il ferait à: 
propos d’en donner ici ün Formu-. 
taire exad en nôtre langue, joint 
au détail des circonftances réquifes 
à raccompliflement .d’un fembla- 
ble A pareil^ Mon entrèprife ne 
fera pas mètne inutile a ceux qui 
auront lé -bonheur d’y être pré- 
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AVERTI SSE MENT. 

fens ; puifque , par ce moyen * ils 
auront la confolation finguliere 
d’entrer d’autant mieux dans tout 
ce qui s’y paffe , fans que rien leur 
échape * malgré une infinité de 
particularitez curieufe57& prefque 
également dignes de > leur atten~ 
tion. De fi folides raifons (Lecteur y 
doivent fuflire , pour vous faire 
aprouver mon deflein. Ce Recueil 
vous aportera même du plaifir 3 par 
avance : & je me flatte que vous 
me fçaurez gré d’en avoir procuré 
l’Impreflion, afin d’en couronner 
xhon Hiftoire des Sacres. 





LES EFFETS : 

* k , 

MERVEILLEUX ' ' j 

D U S A C R E, • ! 

' • y 

EN LA PERSONNE 

N O S R O I S. j 

’Est une chofe très impor- 
tante que les Rois foient ins- 
truits, & ayent la connoif- \ 
Tance de l’excellence & de 
la fainteté de leur On&iori , afin qu’ils 
•s’en aprochent avec plus de révérence > 
qu’ils aportent plus de difpofitiôn à re- 
cevoir 1 abondance des grâces que Dieu 
sy a attachées , & qu’ils en connoiffenc 
;plus parfaitement les obligations & les 
avantages > puifque les érets de cette 
augufte Cérémonie j dans le fentimenc 
Àc S. Thomas , font merveilleux, & 
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paffent jufqu’au prodige. 

Le premier éfet, eft une augmenta^ 
tion de fainteté , & de grâces, & une 
eonfécration particulière de nos Rois 
au fervice de Dieu , & de la Religiob* 
Confierez,, dit Dieu, avec l'Huile , les 
chofes qui aparticHnent à mon culte , afin 
qu'elles foient faintes. Livre I. des 
Rois , chap. i o. C’eft pourquoi Dieu 
voulut , dans la Loi , que les. Rois > 
qui font fes Lieutenans pour venger les 
injures ; que les Prêtres , qui font fes 
Minières pour lui offrir des Sacrifîcesj 
que les Prophètes , qui font les Hérauts 
pour annoncer fes volontez 3 que les 
Temples, qui font des lieux préparez 
pour fa demeure» 6 c que les Autels, qui 
exhalent une odeur de fuavité devante 
fa face , fufTcnt confacrez, & fan&ifîez 
par l’On&ion. Si cela eft des figures* 
que fera-ce de la vérité?. Et y aura- 
t’il fujet de douter , que Dieu , par cette 
Huile mervcilleufe qu’il a envoyée dti 
Ciel , n’ait confacré par privilège nos 
Rois à fon fervice, 6c qu’il ne les ait 
choifis entre tous les Rois de la terre.» 
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pour foûtenir les intérêts de fa gloire. 
£t de là vient ce grand zclc , que les 
Rois de France ont toujours faic paroi- 
tre, pour la de'fenfe de l’Eglife j cette 
paffion , qui leur eft comme naturelle , 
d’étendre l’Empire de Jefus-Chrift , & 
de porter la gloire de fon Nom jufqu’4 
aux extrémitez du mondes cette Foi,' 
qu’ils ont çonfervée : inviolablement de* 
puis le premier Sacre , qui fut celui de 
Clovis : en forte que ce n’eft pas. fans 
aparence de raifon, que l’on croit, con*r 
formement à la Prophétie de S. Remi* 
que la Foi ne périra dans ce Royaume , 
qu’avec l’abolition de cette facrée Cé- 
rémonie.- • . 

Le fécond éfet , c’eft un écoulement 
de l’autorité de Dieu deilus le Prince , 
dont l’éclat rejaillit fur les Sujets , & 
imprime tout enfemble des fentimens > 
de vénération dans leurs efprits , & 
d’amour dans leurs coeurs : en forte 
qu’il n’y a point de nation , ni plus af- 
fectionnée* ni plusfoûmife à leur Roi , 
que celle des François. 

^.e troifiéme éfet, eft une commu- 
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nication de lafagefïê & dé la bonté de 
Dieu, qui leur aprend à bien régner, 
& à gouverner les Peuples avec modé- 
ration, & prudence, & avec un amour 
de Pcre ,* & cefl à quoy tendent toutes 
les Prières, & toutes ics : Oraifons dut 
Sacre. •" ’ y*; >■ 1 *■ 

Le quatrième éfét , c’eft un don d’ex- 
cellence , qui élève ( pour ufer des ter- 
me de S. Grégoire ) les Rois de Fran-»‘ 
ce au deflus de tous les autres Rois , 
/ autant que les autres Rois font éleve* 
au 'de (Tus de leurs Peuples. - ‘ • 

Le cinquie'me ’éfet , que jc-tire de S. 
Thomas, dans ce rare Ouvrage du Goik 
vernement des Princes , eft le don de 
guérir le mal des Ecrouelles j & ce 
grand Doâeur ne parle , en cette ren- 
contre , que comme témoin des mer- 
veilles que cette On&ion opéroit par 
les mains de S. Louis , avec lequel il 
étoit très familier. 

Le fixiéme éfet, c’eft une participa- 
tion au Sacerdoce i c’eft pourquoi le 
Roi communie au jour de fon Sacre 
fous les deux efpeces , afin ( dit l’ancien 
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Âatcur , ) qu’il fçachc que fa Dignité, 
eft Royale, & Sacerdotale tout en* 
femble. Les Rois étoicnt autrefois fa- 
crez de la même huile que les Prêtres: 

& nos Rois ont encore cet avantage , 
de n’être point facrez. de l’huile des Ca- 
thécumenes, comme les Prêtres; mais 
du faine Chrême, comme les Evêques. 

Le fepticme éfet, c’eft l’afFermilfe* 
ment du Thrône > n’y ayant point de 
plus fouyerain remede pour difliper les 
révoltes, 5c ranger les Peuples à leurs 
devoirs , que cette On&ion , qui cft une 
imprellion facrée du doigt de Dieu fur 
le front du Prince. * . ' 

' Le huitième éfet , c’eft la grande f 
Maîtrife , ÔC la Souveraineté de l’Ordre 
du S. Efprit, & le pouvoir de faire des 
Chevaliers} puifque félon les réglés de 
fon Inftitution , le Roi ne peut faire 
des Chevaliers qu’apres fon Sacre j 5c 
que le ferment de l’Ordre fuitindifpen- 
fablement celui du Royaume. 

Le neuvième 8c dernier éfet enfin , 
c’eft un comble de gloire pour le Roi, 
de paix pour le Royaume, 5c de féli- 
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cité pour le Peuple > en forte que Poh 
peut dire des Rois de France > ces pa- 
roles de Samuel: Le Seigneur vous à 
facré Roi fur fon Héritage , & vous dé • 
livrerez, Jon Peuple ,•> ér le figue que vous 
tn aurez,* c'efi i'Onftiov dont vous aven 
tté faeréi LiŸ. ù des Rois, chap. 10J* 
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RECUEIL 

DU FORMULAIRE 

LE PLUS MODERNE 

Q_UI S'OBSERVE 

AU SACRE 

ET COURONNEMENT 

DES ROIS DE FRANCE.. î 

Contenant toutes les Prières , Cérémonies , 

& O rai fins qui fi font aufctits Sacre 
& Couronnement , en l'Eghfi Métro- 
politaine de Reims . 

. . . « 

Est une Loi en France que 
les Rois font couronnez , dès 
que la Couronne eft vaquan- 
te par la mort d’un Roi de 1 ’ 
France. La coutume eft telle , que lorf* 

A 
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2 Formulaire du S^gkî 
que Ton légitime Succeffeur fe veut fai- 
re facrer & couronner, il fait aporter 
à Reims, Ville ordinaire du Sacre, les 
Ornemens Royaux, qui font en l’Ab- 
baïe de S. Denis en France, ordonnez 
& deftinezî au Sacre & Couronnement 
de nosTRoisj fçavoir, la Caipifole, les 
Sandales , les Botines , les Eperons , l’E- 
pée j la^ Tunique , là Dalmatique , le 
Manteau Royal , le Sceptre , la Main de 
Juftiee, la grande & moyenne Cou- 
ronne* tous lefquels Ornemens , après • 
le Sacre , font rendus à l’Abbé.de S. De- 
nis , pour les remettre aux lieux ordi- 
naires de leur confervation. 

Le Roi donc procédant à fon Sacre 
& Couronnement , fe rend en une mai- 
Lon proche des Portes de la ville de 
Reims , où il reçoit les ObéifTances , 
Offres , Requêtes, êC Supliques des Ha- 
bitans de la Ville. Le Reâeur accom-r 
pagne des quatre Facuitez , Bedeaux , 

& Officiers de l’Univerfité , va jufqu’au 
même ‘lle'Ci faire Obéiffànce & Haran- 
gue à Sa Majefté , lcfquelles finies le Roi 
fait fon Entrée en la ville de Reims * 

4 . 
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"des Rois de France.' 
étant reçu fous un riche dais, porté par 
quatre des principaux Habitans de la 
Ville j & rencontre en fon chemin plu- 
fîeurs agréables & fomptueux Specta- 
cles, Sc. Arcs de triomphe, tant à ren- 
trée de la Ville i qu’au dedans. 

Sa Majefté arrivant au grand & ma- 
gnifique Portail de l'Eglife de Notre- 
Dame, ( qui eft l’Eglife Métropoli- 
taine ) y trouve M r l’ Archevêque Duc 
de Reims, premier Pair. de France', ac- 
compagné de quelques Pairs Eccléfiaf- 
tiques, de fes Evêques Suffragans , ôç 
autres Prélats, en habits Pontificaux, 
avec fes Chanoines , & autres Habituez 


de ladite Eglife , tous richement vêtus 
de Chapes d’étoffe d’or & de foie. Là 
le Roi le met à genoux fur un *grand 
tapi^.dc .velours, fur* lequel il y a deux 


carreaux j>fous un petit dais préparé 

rr » *■> '•< > •"> i.t 

pour cet etet. t . ... .. - .. 

Après que le Roi a fait fa priere,.il 
b^jfe le Texte de l’Evangilç, que lui 
préfente M r l’Archevêque de Reims i 
& entend la Harangue qu’il lui fait, 
& celle du Député du Chapitre^ En- 

Aij 
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4 Formulaire du Sacre 
fuite M r l’Archevêque introduit Le Ro! 
dans l’Eglife , Sa Majefté ayant à fa 
droite M r l’Evêque Duc de Laon , St 
à fa gauche M r l’Evêque Comte de 
Beauvais» tous deux Pairs de France i 
lefquels le mènent jufques devant le 
grand Autel, .où il fe met à genoux 
devant un prie-Dieu, couvert d’un ta- 
pis 4e velours , êc.deux carreaux de ri- 
che étoffe pofez deffus: pendant quoi 
le Grand-Chantre* de Nôtre -Dame 
co mrhence & entonne le Répons fui- 
vant , que le Choeur pourfuit. 


R e'? o n s. 


/»*/.• I ' _ 

V Oici que j’envoy* 
mon Ange, qui te 
précède» & te garde toû- 
jours : '* Obfcrvc & c- 
coute fa voix -, & je fê- 
tai l’enhemi fle tes en- 
nemis, & j’affligerai ceux 
qui Affligeront , & mon 
Ange marchera devant ta 
face. , • • 

ir . Ifraél , fi tu écoutes 
ma voix, il n’y aura point 
chex toi de nouvelle Di- 
•vinitc » & tu n’adoreras 
point de Dieu ctiXngcr , 


E Cce mitto Ange* 
lum meum , qui 
procédât te, & euftodiat 
femper : * Obfcrva Sc 
audi voeem mcam, & 
inimicus ero inimicis 
tuis ; & affligentes te , 
affligam , & prxccdct 
te Angélus meus. 

Ifrael , fî me au- 
dreris t non eric in te 
Deus recens, neque ado- 
rabis Deum alienum , 


's 


\ 
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des Rois de France. ‘ $ 

o enim Dominus : * car je fuis ton Seigneur , 
Obfctvi & audi , Sec. ♦ObfaycKcco.tc.é-.. 

' t 

A M r l’Archevêque de Reims, ou le 
Prélat qui officie, ditl’Oraifon fuivante. 


O R S M U S. 

# 

D Eus , qui feis 
genus humanum 
nulla virtutc poflè fub- 
fiftcrc , concédé propi- 
tius , uc famulus cuus 
N. quem populo tuo vo- 
luifti praeferri , ità tuo 
fulciatur adjutorio « 
quantè quibus pocuic 
praeefle , valeae &c pro- 
deflè. Pet Dominum 
ïtoftrutn Jefum Chrif- 
tum Filium tuum , qui 
tecum vivit & régnât in 
bnitate Spiritus fanéti 
Deus, per omnia farcu- 
la feculorum. . Amen. 


Oraison. 

r 

S Eigneur , qui fçavcz, 
que lt genre humain 
n« peur fubfiftçr par fa 
propre vertu » accordcz- 
nous par vôtre bonté, que 
N. vôtre ferviteur * que 
vous avez elû pour régir 
vôtre peuple » foit telle, 
ment apuy é de vôtre aide» 
qu’il ait le pQuvoir de 
profiter à ceux aufqucls il 
a droit de commander. 1 
Par nôtre Seigneur J. C. 
vôtre Fils, qui étant Dieu 
vitfic règne a,ec vous en 
i’uniré du S Efprit , pas 
tous les fiecles des ficcl«* ( 
Ainfi foit il. 


Enfuitc l’on chante l’Antienne de là 
faince Vierge. 

Antienne. 

Beau Dei genitris Bicaheureufe Mari$ 

A îij 
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G Formulaire duSagri 

Mere de Dieu , toujours Maria, Virgo perpétua 0 
■vierge # 'Temple du Sei- Xemplum Domini , Sa;? 

“ Mb Spiritûs fanfti. 

tôutcs les femmes dcvc- *01 a. fine exemplo. pla» 
nuë agréable à Jefus. : mifti. faemia» JefuJ 
Chrill: priez pour le peu- Qnjft 0 : ora pro popu- 
pie , intercédez pour e )o , imC rvmf proClero, 

pour le dévot fexe féim- intercède, pro dévot® 
uin. ' fœmineo fexu. . , \ jî 


. . • . !t ■ ! ! 

Laquelle finie, M r l’Archevêque de* 
Reims dit les Verfets & Or'aifdns «qù? 
fuivenc. . . ... ” ’ ' —y— */\ 


ir. Priez pour nous 
faintc Vierge. , t t ’ 

r*. Afin que nous rea 
devions les promëlles de 
Jcfus Chrift. 

♦ . -Seigneur, confer vcz 
le Roi. 

il.*. Et exaucez- nous au 
jour que nous vous invo- 
querons. 

i h . . Le Seigneur foit 
avec vous. 

r:. Et avec vôtre ef- 

pùc. 


■ t. . Ora pro nobijî 
fandU Dcigçnitrix. 
r ,fy r . Ut dighi effi- 


ciamur ptQiqili,i0Wbus ; 

Chrifti. , -, T rr* * ' ï i '{ r 1 

ÿ. Domine,.. falvunx 
fac Regem. , 

. %t. Et exaudi nos m 
die qua invocaverimus 
te. 

f. Dominus vobif- 
curn. . . ‘V* ' 

çt. Et cum fpiritt» 
tuo. 

'.s i -i 
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des Rois de France.* 


.A 
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OreMUS; 

Oncede nos famu- 
los tuos , quxfu- 


Oraisons. 

N Ous vous fuplious. 
Seigneur Dieujd’ac 1 - 
r — - -, corder à nous , qui foin* 

mus Domine Deus^ per- mes vos fcrvitcurs > une 
feetuâ mentis & corpo-' famé perpétuelle de corps 
iis falute eauderc i SC & d’cfprit , & par 1 in* 

glprioïâ beat? Marix *• ^f °& 8 Semwfc 
lèmpec ' virgiflis inter- Marie toujours vierge,, 
ceflione , à præfenti H- d’être délivrez desafflic- 
berari trillitiâ , & aeter- l ' ons pt é fentes > & de 
nS perfrul lastkiî. .J ** ,0 ‘" 

','uxfaœw. •»>»-.. .£) >“ ‘<™-r»«r»t. 


ici i]>r« qui au ici ut. * '-'*■* - -»• 

ttonc 'fufcépitj Jegni gu- 

tre g Vace raccroiffement 
Çt^mj omaiutfî . petçir datées les *ertps ; afiç 
pt*t ipcremenia, qui- qu’étant revêtu (,co«jme 
bus deccntér "oxnatus , iï d?u être >dc ces J. ~ 

fàtkre-, hofteS fuperarë, vides , fur monter fes en- 
& ad te ,5 quifVia , ve- Ae&üv, & arrfvde» c onb- 
ricas, & vita es } .grvio- bl 5 de :^ ac f s &tle /“*- 

vatjeaq perverse., £ ccs j a vo ïc’Ç; lai vérité » 
Per Dominum noltrum , gc U vie : Et qui vivczSc 
lefum Chriftum , Fi- régnez avec le S. Efprtt 

lïûrn nuim , qui , fec.:’ J»»} ">“* ®' d f s •>“ 
' ' . ‘ f A iv 
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Le Roi ayant fait fa priere » les Evê- \ 
quesde Laon, & de Beauvais , le menenc j 
baifer l’Autel, fur lequel Sa Majefté 1 
préfente quelque riche Reliquaire, ou ! 
piece d’argenterie,, qu’un grand Sei- i 
gneur de la Cour lui met en mains^ i 
Ce qui étant fait , s'il plaît au Roi , Ton I 
commence les Vêpres j & Sa Majefté fe 
met dans fon Oratoire , dreflê 6c prépa* 
ré au côté du grand Autel, ( M r l'Ar- 
chevêque de Reims officiant. ) Qu bien 
le Roi le fait conduire au Palais Archié-i 
pifcopal, pour fe déboter , ou pour chan* ; 

ger d’habits , lî bon lui femble > 6c après i 
Sa Majefté retourne à. l’EgHfe pour y 
entendre les Vêpres : lefquellés dites St 
achevées , le Roi fe retire âü Palais Ar* : 
chiépifcopal jufqu 'après fon Louper. Eè 
environ les huit ou neuf heures du foir 
le Roi revient en la même Eglife,afin 
de fatisfaire à fa dévotion , 6c entre en 
fon Oratoire , ou Sa Majefté fe con- 
felTei puis après fe retire au Palais, 
pour y prendre fon repos. 

Alors font poftez les Capitaines, St 
les Gardes , en 1* Eglife de Nôtre - Dame > 
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des Rois de France. $ 
avec les Coûtres & Marguilliers ordi- 
naires de la même Eglifcjlefquelsfont 
fortir tous ceux qui n’y ont que faire, 
& n’ouvrent qu’une porte qui leur eft 
défignéc, tenant toutes les autres bien 
fermées: laquelle porte eft ouverte aux 
Chanoines , & autres Habituez de cette 
Eglifc, pouf venir aux Matines 5 à ceux 
aulîï dont les noms leur font donnez 
. par écrit. • * 

Celui qüi aura la charge des prépa- 
ratifs , & Orncmens, tant de I* Autel, que 
du Chœur, pour que tout foit bien or- 
donné pour le lendemain» pourra auflï 
demeurer dans l’Eglife : defquels pré- 
paratifs & Ornemens l’ordre s’enfuit. 

Premièrement , tout le devant du 
grand Autel » jufqu’à la marche où fe 
met le bénitier , eft couvert de velours 
cramoifi , enrichi d’or ^ & devant le 
grand Autel, fur le marche- pied , eftj 
pofée une Chaire , couverte d’une étoffe 
d’or, en laquelle fe met Monfîeur lAr-J 
chevêque de Reims Officiant. 

Vis-à-vis de cette ; Chaire , environ 
huit ou dix pied^en arriéré , eft m-ife une 

/ 
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fO F OrfbMrUlf AT Z ILE D*J SAC-ïWS 
autre Chaire -pour le Roi, fur un grand 
tapis de velours à fond d’or , laquelle 
Chaire-cft couverte de même. Et entre 
la Chaire du Roi celle de Monfieur 
l'Archevêque; ily* un prie-Dieu, cour 
vert d’un tapis débours , ou jbiend’unc 
étoffé de foie àfqnd d’or * fur lequel if 
y a deux carreaux,- jde mêmOîésoffe^ dont 
ççlukd’en . bas ,d^i Ravoir environ cinq 
quarts de longueur , pour fer vis , tant au 
Roi , qu’à Ma^Osur l’ArcJî^yéque^dë 
Reims , lorfqu’dtfiem feprofterner avec 
Sa Ma j^fte durantes Çitanies, aiqfîqug 
la Cérémonioflp.re<|uiert^ & qu’if ferg, 
dicci-|iprçs..\ s pin.. : q ry»**?v*,b 
Derrière le Rtff, t environ cinq pieds 
plus bas . y il y .a unfiege couvert d étoffé 
d’or i/m* IcqueURAiÇs MonGçur IeCon* 
a étable pu oplyi qui le repréfente.- 
e Environ quatre pieds plus cfl ai-fiere 
il y a iun autre fmgêîj pareille pie n^cou^ 
vert;, fur lequel oft .affis ^Jonficuj: le 
Chancelier. -, * h . ;rn .J) j j . . < L » : r ^ 
Et en virpn trois pieds, plus en arriéré, 
ftVr un banc de hukipieds de long , cou- 
vert audi d'étoffe d’or î4 font 
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•des Rios d b France*! h* 
lieu MonGcur le Grand-Maître » à fa 
droite MonGeur le Grand- Chambel- 
lan ,6c a. fi gauche MonGeur le premier 
Chambellan .•; . : • -.S '*.! *■. r . 
*..A la droite du .grandi Aincl ilyjiun 
long banc> couvert auffi d’étoffe 4*ojvfur 
lequel font affis les Pairs Eccléfialliques. 

Derrière, eux il y a auffi une longue 
fonfte» fur laquelle fonnaffis Meffieurs 
les Cardinaux affiftansau Sacre * leurs 
Caudataires à leurs picuis-.Dcrjpiereeux * 
fur une ou deux longues formes , font 
affisi Meffieùçsttes Archevêques 6c Efc- 
qiies qui ne font poi nt ojocupez à laî Cé- 
rémonie dur Sacre^ Et /encore 7 derrière 
eux font quelques autres longues for» 
mes , pour les Gentilshommes de 
Chambre , & Gentils hommes fervans.. 
-7'S-il fe trouve au .Sacre: un Légat du 
Pape , on lui;; prépare une chaire .'Qui 
cft auffi parée ; d’étoffe d’or » au- deflus 
de la forme de Meffieurs les Cardinaux* 
fon Caudataire , & fou Porte-Croix de- 
vant lui. :i ‘J . • . > 

Proche d’eux * de ce même côté , il fo 
fait une iogeientre deux piiliers, parée 
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de broderie de Fleurs- de-lis d’or fur fa* 
tin bleu, fur laquelle font aflifes plu- 
sieurs Dames & Demoifelles de qualité > 
& àu-defTus de cette loge il y en a une 
autre pour la Reine , & pour les Prin- 
ce fTes, & autres Dames de la Cour. » 
Au côté gauche du grand Autel font 
affis les fix Pairs Laïcs , fur un long banc. 
Et fi au Sacre il fe trouve quelque Roi , 
tenant le lieu du premier Pair Laïc , on 
lui prépare une chaire au-deflus de ce 
banc.- ' . v ) 

* Derrière les Pairs. Laïcs*,: fur une lon- 
gue forme, ou banc, couvert auffi d’é- 
toffe d’or, fontaflis les Princes 4 & Seir? 
gneurs , qui ne font point occupez à la 
Cérémonie du Sacre. i ^ 

I>èrriere eux , fur autres formes , èu 
bancs, couverts de même w font encore 
d’autres Seigneurs , Chevaliers de l’Or- 
dre, Capitaines, & Gentilshommes de 
la Chambre . ' r \- , 

v. Et derrière eux, entre deux pilliers 
de l’Eglife , eft faite une tribune, vis- 
à-vis l’autre du côté droit , laquelle fert 
pour les Ambaffadeurs qui font préfens. 
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©es Rois de Frakcit i$ 
Au-deflus de cette tribune , ou loge , il 
y en a une autre qui fert pour les Da- 
mes & Demoifelles de la Cour. Outre 
ces loges & galleriés de bois, qui font 
ordinaires, on en fait encore deux au- 
tres fur ies ftals ou chaires de Chanoi- 
nes y lefquelles galleries font ornées &: 
parées de Fleurs - de lis d’or fur latin 
bleu , ou autres tapilferies. 

Au Pulpitre , ou Jubé de l’Eglife , au- 
deflous du Crucifix , eft dreffé & pofé le 
Thrône du Roi , ainfi que vous allez le 
Toir. 

Au milieu du Pulpitre eft fait une 
plate-forme , ou eftrade, defeptou huit 
pieds de long , & cinq pieds de large i 
en laquelle on y monte par quatre mar, 
ches ou degrez j fur laquelle eftrade, 
©u plate-forme eft polee la Chaire du 
Roi , d’une telle maniéré , qu’étant affis , 
le peuple qui eft dans la Nef de l’Eglife 
peut le voir par derrière , depuis la cein- 
ture jufqu’à la tête. Devant le Roi il 
y a un prié Dieu, au-deftous. duquel » 
& furie plan du Pulpitre , eft un Siégé * 
fur lequel eft aflis M r le Connétable , ou 
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*4 Formulaire du Sacre 
tel autre qu’il plaît au Roi. ”1 

A la droite du Roi , fur la fécond® 
marche de cette plate-forme, eft M c 
Je Grând-Chambellan j 6 c A la gauche * 
fur la première & plus balle marche $ 
2VI r le premier Chambellan 5 & devant 
le Roi , fur le plan dudit Pulpitre , a la 
droite*, eft afîïs M 1 le Chancelier j & à 
la gauche , M c le Grand-Maître. 

A la droite du Roi , contre Fapui 
du Jubé qui regarde la Nef , font alîis 
les Pairs Eccléfiaftiques > & à la gauche, 
les Pairs Laïcs. Le Thrône,les lieges; 
les environs & parterre du Jubé, lont 
couverts fie ornez de riches tapis de ve-f 
lours cramoifi , femez de Fleurs-de-lis 
d’or- ‘ * 

- Au bout du Pulpitre, ou Jubé , à la 
droite du Roi , eft Greffe & préparé un 
Autel, pour y dire une Molle baffe eri 
la préfence de Sa Majefté. 

- Pour aller au Thrône , & Jubé , i} 
y a deux longues & larges montées, ou 
efcaliers de bois , ayant de part & d’au- 
tre un accoudoir, ou apui , le tout ri-* 
chemcnt orné & tapi fié. * - ' - 



r ' • 

des Rois de Fivâ^c'eI i < 
« - Le Jour du Sacre >• environ les fix 
heures du matin , le Roi envoyé quatre 
Seigneurs & Barons pour aller en l’Ab- 
baïede S. Remi , avertir l’Abbé de ve- 
nir , & d’apôrter en l’Eglife de Notre- 
Dame de Reims la faïfi te Ampoule , 
pour prendre dans cette fainte Idole de 
l’Huile , ou Baume célefte, qui eft em- 
ployé au Sacre du Roi: les Barons & 
Seigneurs s’obligeant, 6c fe faifant cau- 
tions de la rendre 6c reftituer à l’Ab* 
baïe de S. Remi , après le Sacre ache- 
vé. Ces Seigneurs & Barons partent fur 
le champ , avec leurs Ecuyers ou Gen- 
tilshommes , qui portent chacun devant 
fon Maître 6c Seigneur un Drapeau ou 
Enfeigne où Tes Armes font peintes * 
avec la couleur qui leur eft propre >con- 
duifant avec eux une Haquenée , fur 
laquelle fera monté l’Abbé » ou en fon 
abfence le Grand Prieurdel’Abbaïcde 
faint Remi, avec un poile on dais de 
damas blanc à fleurs d’or, qui feratoû- 
joiirs fur l’Abbé , ou Grand Prieur T taïic 
en venant en l’Egiife de Notre-Dame , 
qu’en retournant en ladite AbbaÏ£j-&3 
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i 6 Formulaire du Sacre . 
le dais fera porté par quatre Religieux ; 
revêtus daubes blanches. 

Après le départ de ces Seigneurs ÔC 
Barons , fortent du Palais Archiépifco- 
pal, logis du Roi, les trois Pairs Ducs 
& les trois Pairs Comtes Laïcs, revêtus 
d’une tunique longue jufqu a mi-jambe, 
& par demis d’un manteau ou épi toge 
de ferge drapée teinte en écarlattc vio- 
lette, avec un collet rond & renverfé, 
fourré d’hermines mouchetées, portant 
un chapeau dor , & les trois Comtes 
portant un cercle d’orfur la tête,* leurs 
manteaux font fendus fur l’épaule droi- 
te r & enrichis lur l’ouverturô de bou- 
tons ou agraphes de pierreries , avec 
quelque différence ( quanta 1 enrichit 
fement ) de ceux des Ducs , à ceux des 
Comtes. 

Les fix Pairs Laïcs, ainfi vêtus & ha- 
billez , viennent en l’Eglife de Notre- 
Dame, près du grand Autel, ou eftM r 
l’Archevêque de Reims, accompagné 
des Pairs Eccléfiaftiques . qui font ailis 
en l’ordre qui s’enfuit , fur les formes , 
ou bancs dont on a fait mention ci-dc- 

devant $ 



<■ \ , 

Æ) Es Rois de Franc! ty 
vanti fçavoir, da coté des Eccléfiafti- 
ques > le premier & plus près de l’Autel 

1. L’Evêque Duc de Laon. 

2. L’Evêque Diic de Langres. 

3. L’Evêque Comte de Beauvais. 

4. L’Evêque Comte de Châlons. 

5. L'Evêque Comte de Noyon> 
pourvu qu’ils foient tous préfens. 

Sur l’autre forme ou banc opofé au 
précédent , feront aflis les Pairs Laïcs > 
en l’ordre qui fuit. . 

1. . Le Duc de Bourgogne. 

' 2. Le Duc de Normandie. 

3 . Le Duc d’Aquitaine. 

4. Le Comte de Touloufe. 

. 5. Le Comte de Flandres. 

(>• Le Comte de Champagne. 

-Mais, parce qu’aujoürd’hui les Du- 
chez & Comtez ci-deffus font annéxez 
& unis à la Couronne & Domaine du 
Roi, au lieu & place de ces Ducs, & 
Comtes, certains Princes, & Seigneurs 
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y f 

de France , ordonnez & élûs par Sa 
Majefté, tiennent & remploient leurs 
places. . s . 

Les onze Pairs étant afîîs , & M f l’Ar- 
chevêquc de Reims faifant le douzième , 
aflis en fa Chaire, le dos contre l’Autel , 
délèguent entre eux Meilleurs les Evê- 
ques de Laon , & de Beauvais, pour aller 
quérir le Roi en fon Palais : lefquels 
ayant des Reliques de Saints , pendues à 
leur col, & étant accompagnez des Cha- 
noines, Vicaires, & Chapelains de l’E- 
glife de Notre-Dame * les deux Croix , 
les cierges , l’Eau-benite, & les encen- 
foirs marchant devant eux , fonrprocef- 
ïionnellement -jufques dans la Cham- 
bre du Roij en laquelle efl . préparé un 
Lit , fur lequel Sa Majefté eft couchée , 
vêtue d’une chemife de fine toile , fen- 
due devant & derrière , pour recevoir la 
fainte On&ion j & par-delTus de la ca- 
mifolle de fatin cramoifi , ci-devant dé- 
Fgnée , qui efl auffi fendue devant & 
derrière , pour femblable caufe 5 & 
d une robe longue, en façon d’une robe 
de nuit. Lorfque Meilleurs les Evêques 


3 



des Rois de France. 19 
de Laon, & de Beauvais aperçoivent le 
Roi , celui de Laon die l’Oraifon fui. 
vante. 


O & S M U s. 

O Mnipotens fempi- 
icrne Deus , qui 
famulum tuum N. Ré- 
gis faftigio dignatus es 
fublimare, tribue quaî- 
fumus çi : ut ira hu;us 
fæculi curfu multorura 
in commune falutem 
difponat ; quatenus à 
veritatis tua: tramite 

non reccdar. Per Do- 
minum noftrum Jefum 
Chriftum Filium tuum, 
qui tecum vivit & ré- 
gnât in uniratc Spiri- 
tûs fan&i Deus > per 
omnia fæcula fæculo- 
rum. Amen. 


Oraison. 

/ . 

D lea tout-puiflant St 
éternel , qui avez 
daigné élever N. vôtre 
fcryiteur à la dignité fou- 
veraine de Roi,accordez- 
lui, s’il vous plaît, de dif- 
pofer en forte les voies au 
falut commun de plu- 
Heurs, pendant le cours 
de cette vie » qu’il ne 
s’éloigne jamais des ren- 
tiers de vos vérités. Par 
nôtre Seigneur Jefus- 
Chrift vôtre Fils, qui 
étant Dieu vit & règne 
avec vous en l’unité du 
faint Efprit, par tous les 
ficelés des Heclcs, Ainfi 
foit- il. 


L Oraifon finie, Monfieur l’Evêque de 
Laon, par le côté droit, & Monfieur l’E- 
vêque de Beauvais , par le côté gauche , 
révéremmcnc, & après avoir baifé leurs 

Bij 
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10 Formulaire du Sacre 
mains, foulevent le Roi de deflus Ton 
Lit, 6c le mènent proceflionnellement 
dans l’Eglile de Nôtre - Dame. , M 1 le 
Connétable , ou celui qui le repréfente , 
marche devant le Roi , fon épée nuë au 
poing , revêtu de tunique 6c de man- 
teau, ayant le cercle d’or fur la tête, 
de même que les Pairs Comtes Laïcs. . 

" v Après le Roi , marche tout feui M r 
le Chancelier , vêtu de fon manteau ôc 
épitoge d’écarlate rouge , fouré d’her- 
mines , 6c fon mortier de Chancelier : 
après lui marchent , M 1 le Grand-Maî- 
tre, à fa droite M r le Grand- Cham- | 
bellan , 6c à fa gauche M 1 le premier j 
Chambellan, tous vêtus comme les 
Pairs Comtes Laïcs. 

Cependant, après que M r FEvêquë 
de Laon a fini- l’Oraifon ci-deflus , le 
Grand-Chantre & les Chanoines de i 
Notre-Dame chantent le Répons fui- ‘ 
vant. f 

R e*p o n s. ï 

' • • : I 

V Oici que j’envQye TT Cce mitto ,Ange- ij 
mon Ange , pour te j£ 1 UJT1 mC um , qui p 
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procédât te, & cuftodiat 
femper ; * Obfçrva & 
audi vocem meam , & 
inimicus ero inimicis 
tuis , ôc affligentes te 
afïligam , & præcedet 
te Angélus meus. 

ir. Ilrael , fi me au- 
dicris non eric in te 
Deus recens,ncque ado- 
rabis Deum alienum , 
ego cnim Dominus : * 
Obferva de audi * &c. 


France. 1 ir 

précéder, & te garder 
toujours: ♦XObferves & 
écoütcs ma voix, & je fe- 
rai rcnncmi de tes en- 5 
nenois , & j’affligerai ceux 
qui t’affligeront , & mon 
Ange te ferviradc guide, 
& marchera devant toi. 

Ifraël, fi tu écoutes 
ma voix , il n’y aura point 
en toi de nouvelle Di-- 
vinité , & tu n’adoreras 
point de Dieu étranger, 
car je fuis ton Seigneur : 
* Obferyes 3c écout «s , 
&c. 


Le Clergé s’arrêtant quelque peu 1 
l’entrée de i’Eglife , M 1 l’Evcquc de 
Beauvais dit l’Oraifon fuivante. 


Oremds. 

D Eus , qui feis 
genus humanum 
nullâ virtutc pofie fub- 
fifterc : concédé propk 
tius , ut famulus tuus 
N . quem populo tuo vo- 
luifii præferri , ira tuo 
fulciatur adjutorio , 
quant o quibus potuit 
, præetfc, Yileat & pro- 


O A A I S O N. 

O Dieu qui connoïf- 
fez la foiblcflc de la 
nature humaine , & qui 
fçavez qu’elle ne peut fub- 
fifterpar fa propre vertu : 
faites , par vôtre bonté , 
que N. vôtre ferviteur , 
que vous avez prepofé 
pour régir vôtre peuple , 
ioit tellement fortifié de 
vôtre aide , qu’il puifle 
profiter à ceux aufqucls il 

B üj 
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a droit de commander, deffe. Per Dominutxfc 
Pat nôtre Seigneur Jefus. no ft rum ] e fum Chrif- 
Chrill vôtre rih, qui J 

étant Dieu vit t ttgne tum F > 1 .‘ um tuum * ^ 
avec vous en l’unitc daS. tecumvivit^ Sic. 

Efpvit > fac. 


Après cette Oraifon finie, les Cha- 
noines entrent dans* l’Eglife , & avan- 
cent jufqu’à l’entrée du Chœur, en 
chantant le Pfeaume fuivanc. 


Ps E AU M E. 


S Eigneur , dans vôtre 
puiffancc le Roi trou- 
vera fa joie : & il fera 
rempli d'une joie infinie 
quand vous le fauverez. 

Vous lui avez accordé 
ce que fon coeur défiroit: 
& vous n'avez reetté les 
prières de Ces levres. 

Vous l’avez même pré- 
venu de vos plus douces 
bénédictions î vous avez 
mis fur fa tête une cou- 
ronne de pierres précieu- 

fes. 

,1 

Il vous a- demandé, la 
Confcrvationdefa vie; & 
vous lui avez donné une 
longue fuite de jours dans 
Jcs neclesdes fiecles. 


D Ominc, in vircute 
tualxtabitur Rexî 
ôc fuper falutare tuura 
exultabir vehetnenter. 

Dcfidetium cordis e- 
jus tribuifti ei : & vo- 
luntate labiorum ejus 
non fraudafti eum. 

Quoniam prxvcniftî 
eum in benedidionibus 
dulcedinis ; pofuifti in 
capite ejus coronam de 
lapide pretiofo. 

Vicam petiit à te : & 
tribuifti ei longitudinem 
dierum in fæculum , Sc 
in faxuluin ficculi. 

w 4 
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Magna eft gtoria ejus 
in falutari tuo : gloriam 
ÔC magnum dccoccm 
impones fupereum. 

Quoniam dabis cum 
in benedi&ionem in fac.- 
culum fæculi : lætificafti 
eum in gaudio cum vul- 
tu tuo. 

Quoniam Rex fperat 
in Domino : & in mife- 
ricordia Altidimi non 
commovebitur. 

Invcniatur manus tua 
omnibus inimicis cuis: 
dextera tua inveniat o in- 
nés qui te oderunt. • 

Pones eos ut cliba- 
num ignis in tempore 
vulcûstui: Dominusin 
ira fua conturbabit eos , 
ôc devorabic eos ignis. 

Frudfcum eorum de 
terra pctdes: Ôc femcn 
eoium à filiis hominum, 

K* ' . ' " . * 

Quoniam decUnave- 
tunc in te mtla : cogita- 
\erunt confilia,quæ non 
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Vous l’avez élevé à un 
haut point d'honneur en 
le confervant : & dans la 
fuite vous le _ comblerez 
encore de gloire ûc de 
grâces. 

Parce que vous en ferez 
un modèle de bcncdiétion 
pour tous les ficelés : vous 
le remplirez de joie en le 
regardant favorablement. 

Car le Roi a mis f» 
confiance dans le Sei- 
gneur : & par la miséri- 
corde de Dieu il ne fera 
ébranlé de rien. 

Que vos ennemis tom- 
bent entre vos mains : 
que pas un de ceux qui 
vous haïflent n’cchapeà 
vôrrc droite. 

Vous les mettrez com- 
me dans une fournaife ar- 
dente au jour que vous 
paroîtrez : vôtre colère. 
Seigneur, les jettera dans 
le trouble , & le feu les 
dévorera. 

Vons exterminerez leur 
pofteriré de deltas la ter- 
re : 8c vous éfacercz leur 
defeendans dü nombre 
des enfans des hommes. 

Parce qu'ils fc font c- 
forcez de vous nuire : ils 
ont formez des projeta 

B if 
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Î [u’ils n'ont pû faite teuf- 
ir 

Vous les forcerez de 
plier le dos fous vos coups 
& vous leur préparerez 
d’autres chàtimcns quand 
ils tourneront le vifage. 

■' Seigneur , faites éclater 
vôtre pui (Tance : & nous 
chanterons, & ferons re- 
tentir nos cantiques à la 
gloire de vôtre grandeur. 

Gloire foit àu Pcre , 
au Fils » & au S. Efprit. 

* . 1 

Aujourd’hui & toujours, 

& dans tous les fiecles des 
ficelés ; comme elleétoit 
dès le commencement, Sc 
dans toute T éternité- Ain- 
fi foie- il. » 


e du Sachs 

potueruet Habilite. 

Quoniam pones eo* 
dorfum ? in reliquis tuis 
præpatabis vultum eo. 
rum. 

Exaltarej Domine, in 
virtute tua : cantabimus 
& pfallcmus virtutes' 
tuas. 

Gloria Patri,& Filio: 
Sc Spiritui fanûo. 

Sicut erat in ptîncipio, 
Sc nunc , & femper : Sc 
in fæcula fæculorum. k 
Amen, 


Le Pfeaume fini , & le Roi étant ar, 
rivé devant k grand Alite! , Sa Majefté 
eft préfentée par M rs les Evêques de 
Laon & de Beauvais à M r l’Archevêque 
de Reims , qui dit les O raifons fui vantes. 

j 

Oraison, Or km us. 


D Ie« tout - puiflant , Mnipotens Deu* : 

Modérateur ^des Udefamn M ode- 
cieux, qui avez élevé N. muuc 

vôtre fer viteur au plus c- * a tor > qui ramuluro 
minent dég ré de ce Ko. tuum N. ad regni faftig 
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glum dignatus es pro- 
véhere : concédé qax- 
fumus , uc à cun&is ad- 
verficatibus & Ecclefiaf- 
ticx pacis dono munia- 
tur, & ad xrernar pacis 
gaudia , te donaiite , 
perveniremcreatur. Per 
Dominum noftrum Je- 
fum Chîlftum Filium 
tuum , qui tecutn vivic 
& régnât in unitate 
Spiritûs fandti Deus : 
pcromnia fxcula fxcu- 
ioriim. Amen. 

O R B M U S. 

Q Uxfumus omol- 
potens Deus , ut 
famulus tuus Rex nof- 
tcrN. qui cuâ mi fera- 
îlonc fufcepic regni gu- 
bernacula , vircutum 
etiam omnium perci- 
piac incremcnta j. qui- 
tus decentcr ornatus , 
ÔC vitiorum monftra de- 
vitare , hoftcs fuperarc , 
£c ad te , qui via , vc- 
zitas , & vita es „ gtatio- 
jfus vaflcat p»rv cairc. 


* 
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yaume défendez- le > s’il 
vous plaîc,de route ad ver- 
ftté , en le fortifiant du 
don de la paix que vous 
avez laiiîéc à vôtre Egli«* 
fe , & le comblez de tous 
les biens , en lui faifant 
goûter les douceurs, de 
cette paix , que vous pré- 
parez à vos Elus dans l’é- 
ternité. fat notre $ciy 
■ gneur Jefus-Chrill vôtte 
fils, qui étant Dieu vit 8c 
régné avec vous en l’uni- 
té du S. Efptit , par tous 
les ficelés des fiedeSâ 
Ainû foie- il. 


Oraison. 

D ieu tout-puifiant , 
nous vous prions 
que N. vôtre ferviteur 8c 
nôtre Roi , qui a reçu 
de vôtre miféricordc la 
conduite de ce Royau- 
me, reçoive aufli de vô- 
tre grâce l-’àccroiffetncnt 
de toutes les vertus : afiq 
qu’étant revêtu ( comme 
il doit être ( de ces glo- 
rieux ornemens , ilpuiffe 
dompter les monftres dp 
vices , furmonter fes en- 
nemis , 8c arriver , com- 
blé de grâces 8c de roê- 
litci » jufqu’à vous , qui 

"* ' _ » .J* 
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ères la voie, la vérité, Per Dominum noftnmt 
& la vie: Et oui vite* 5c t cfum chriftum , Fi, 
reeiie* arec le S. Bfpric 1 

dans tous les lîecles des hum tUUm * &C. > 

Ûcclcs. A in fi loit-il. 


Après ces Oraifons , le Roi eft mené 
par Meilleurs les Evêques de Laon , & de 
Beauvais, en fa Chaire, qui eft placée 
vis-i-vis celle de M r l’Archevpque de 
Reims j comme nous avons déjà dit. \ 

Derrière le Roi eft aftis M r le Con- 
inétablc, ou celui qui le repréfente , fans 
épée , parce que s’aprochant du grand 
Autel il met la lïenne entre les mains de 
l'on Ecuyer , pour prendre celle qui ferc 
à la Cérémonie, du Sacre , ainfi que 
, Ion le dira ci-après. 

Derrière M 1 le Connétable eft aftîs 
M* le Chancelier! & plus bas en ar- 
riéré , fur le banc ci-devant défigné » 
font aftîs, M r le Grand-Maître, M r le 
Grand-Chambellan, & M r le premier 
Chambellan, ou premier Gentilhomme 
de la Chambre. 

En attendant que la fainte Ampoule 
foit arrivée , M r l’Archevêque de Reims* 
après les Oraifons ci-deflus , préfente 
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cle l’Eau-benite à Sa Majefté > & puis 
après en donne a toute l’Affiftance* 
Alors le Chœur commence à chanter 
Tierce. 

; A l’arrivée de la fainte Ampoule , 
aporcée par l’Abbé > ou par le Grand- 
Prieur de S. Kemi, monté fur la Ha- 
cfuenée , ainfi que nous avons dit ci* 9 
devant, & fous le dais , porté par qua- 
tre Religieux del’Abbaïe de S. Remi, 
accompagné des autres Religieux de la 
même Abbaïe , & des quatre Barons ou 
Seigneurs 5 M r l’Archevêque de Reims 
marche au-devant, pontificalement vê- 
tu , accompagné de Tes Evêques Suft'ra- 
gans , ôc de quelques Chanoines de l’E- 
glife Métropolitaine , avec fa Croix & 
la CroflTe devant lui » jufqu’au grand 
Portail de la même Eglife. Là M* l’Ar- 
chevêque reçoit & prend des mains 
de l’Abbé, ou Grand-Prieur de S. Re- 
mi , la fainte Ampoule , avec promeflfe 
de la rendre & reftituer aufli-tôt la Cé- 
rémonie du Sacre achevée. 

M r l’Archevêque ayant reçu la fainte 
Ampoule, retourne au grand Autel, 
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fuivi de l’Abbé , ou Grand-Prieur de £>< 
Remi , qui laide les Religieux de cette 
Abbaïe hors du Chœur > lefquels fe 
retirent en la Chapelle de S. Nicolas., 
ou en l’Eglife dé S. Denis, jufqu’à la 
fin de la Cérémonie du Sacre , pour re«* 
conduire la fainte Ampoule en la même 
maniéré qu elle a été aportée. * 

M r l’Archevêque arrivant au grand 
Autel , tenant la fainte Ampoule , le 
Roi fe leve de fa Chaire pour la faluer s 
& alors l’Abbé , ou Grand-Prieur de S, 
Remi, fe met au côté droit du grand 
Autel , comme gardien ou témoin de 
ce qui fe fait de la fainte Ampoule.- 
L’Abbé de S. Denis en France, ouïe 
Grand- Commandeur de cette Abbaïe, 
fe met de l’autre côté de l’Autel , pour 
garder & adminiftrer ( quand il elt be- 
loin ; tous les Habits Royaux , dont U 
a été fait mention ci-devant, qui font 
fur l’Autel , pour fervir au Sacre & Cou- 
ronnement. . * * ' ' . 

Pendant que Monfieur l’Archevêque 
de Reims va recevoir la faim Ampou- 
le , & qu’il retourne au grand Autel , on 
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ehantc l’Antienne &l’Oraifon fui vante. 

, À N T I I » I. ’x 


O pretiofum munus ! 

6 pretio fa gemma/ quæ 
pro un&ioneFrancorum 
Regum minifterio An- 
gelico cælitùÿeftcmiflà. ' 

ir. Inveni David fer- 
vum meum; 

Oleo fan&o unxi 


cura. 


O don précieux ! A 
perle incltimable ! qui a 
etc envoyée du Ciel , 5c 
aportee par le minifteie 
des Anges pour le Sacre 
des R ois de France. 

if» J’ai trouve mon 
lerviteur David. 

iy. Je l’ai Caere de mon 
H»ilc faintc. • . . 


v 

O *- *• - 

R E M U S. 


• 'J 


O P. A I J O N» 


O Mnipotens fem- 
jpiterne Dcus,. qui 
pietatis tu* dono , ge- 
nus Regum Francorum 
Oleo perungi decre- 
Vifti : pr.vüaquæfumus, 
»t bJ.famuluj ; tuus Rcx 
nofter , perUfitàus hac 
fiera &præfcnti undio- 
ne, fando Pontifier Re- 
migio emiira divinitùs, 
ÔC in tuo fetvitio fem- 
per dirigaturj & ab 
omni infirmitate mife- 
ricotditer libcretur. Per 


- T^\ leu tout-puiflant 8c 
éternel , qui par un 
don fpccial de vôtre pictf 
avez ordonné que lesRois 
dfifi France fbuefit confa- 
crcz par une Onétion fain- 
te : accotdez-nous , s'il 
-Vous plaît , que. N. vôtre 
ferviceur & nôtre Roi, 
étafiç fortifie par la vertu 
de cette Huile, qui fut en- 
voyée de Dieu à S. Remi, 
S’avance toujours dans vô- 
tre fervice à la faveur de 
vôtre grâce, 5c foit dé- 
livré de toute infirmité, 
par. vôtre infinie miséri- 
corde. Par nôtre Sci&neu^ 
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Dominum noftrum Je- Jefus chrift vôtre Fils* 

fum Chriftum Filium 9 ui ^ cant D ^ cu vit & rc - 

tuum, qui ttcum vivit a ; e f c ?° u! “ l un “ 6 
_ * * . - duS. Elprit, par tous les 

^ in unitare Spi- ftecles des fiedes, AioQ 

litûs fandli Deus ,* per’ foit-il. 
omnia focula fæculo- 
rum. Amen. 


Cela érant fini , M r l’Archcvê que Je 
Reims fe retire derrière le grand Au- 
real , en un endroit préparé > pour fe re- 
vêtir , & mettre d’autres Habits Pontifi- 
caux pour célébrer la Mefle y étant af- 
filié de deux Evêques Suffragans , pour i 
chanter l’Epître * 6c l’Evangile , avec 
douze Chanoines , revêtus d’Habits de 
Diacre ôc Soûdiacre. 

Lorlquc M r l’Archevêque efl habille 
il retourne au grand Autel y Sa Majefté 
le voyant arriver fe leve pour le faluer , 
puisfe remet en fa Chaire. EnfuiteMon- 
îieur l’Archevêque s’aproche du Roi , 
pour lui faire les Demandes fuivantes; 

& recevoir dé Sa Majelté les^Promeffes 
& Sermens qu’elle faits à toutes les Egli- 
fes qui lui font fujettes > ainfi qu’il s’en- 
fuit. , i 
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» • 

Demande de Mr l'Archevêque de Reims • 


A Vobis perdonari 
petimus , uc uni- 
euique de nobis , & Ec- 
clefiis nobis commiffis,, 
canonicumPrivilegium, 
&debitam Legem, ar- 
que J uftitiam conferve- 
tis, & defenfionem ex- 
hibcatis , ficuc Rex in 
fuo rcgnodebcc unicui- 
ue Epifcopo , & Ecclc- 
x fibi commiffa:. 


N Ousyous demandons 
que vous accordiez 
à un chacun de nous , 6c 
aux Bglifes qui nous font 
commifes» la conferva- 
tion des Privilèges cano- 
niques ] une Loi due 8c 
raifonnable, 8c la Judicei 
& que vous entrepreniez 
nôtre défènfe comme un 
Roi le doit dans fon 
Royaume à chaque Evê- 
que , 8c à l’Bglife qui lui 
cd commifc. 


Réponfe & Promejfe du Roi . 


P Romitto vobis, & 
perdono, quod uni- 
cuique de vobis , & Ec- 
cleliis vobis commiflîs , 
canonicumPrivilegium, 
& dcbiram Legem , at- 
que Juftitiam l'ervabo, 
& defenfionem ( quan- 
tum potero ) adjuvante 
Domino , exhibebo , 
ficuc Rex in fuo regno 
debec unicuique Epilco. 


J E vous promets 8c vous 
accorde de confcrvcr à 
chacun de vous , ôc aux 
Eglifcs qui vous font Gom- 
mifcs, les Privilèges ca- 
noniques, une Loi dûë 8c. 
raifonnable, 8c la Judicc, 
8c de vous protéger 8c 
vous dcfcn dre autant qu’- 
il me fera poffible, avec 
l’aide du Seigneur , com- 
me un Roi cd oblige de 
droit de faire en fon 
Royaume i chaque Evê- 
que , 8c à l’EgUfe qui lui 
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•It commifc. po , & Ecclcfiæ fibj 

commiflæ , perredfcum 
cxhibcrc debcc v 

f . ' M • ** * f • ■ ' 

Après que le Roi a fait cette Pro- 
mette & Serment , il eft foûlevé de fa 
Chaire par M rs les Evêques de Laon , 
Se de Beauvais j lefquels étant aufli dé- 
bout, demandent au Peuple , & à toute 
rAflemble'ei s’ils ne reconnoittent pas 
Sa Majefté pour leur Roi. Ayant re^ 
eu le eonfentement du Peuple , & de 
toute l’Attemblée, Moniïeur l’Arche- 
' vcque de Reims fait faire au Roi le Ser- 
ment du Royaume, Sa Majetté ayant 
les mains fur le faim Evangile, qu’elle 
baife après avoir fait le Serment qui 
fuit/:;.;/. • - 

V s . . . * • 

Tromeffe à 4 Serment du Rei. j •• 

Æc PopuloChrif- 
tiano , &c mihi 
to , in Chrifti pro- 
/ ' mltto nominc. : 

tl . Premièrement , detra- Inprimis, ut Eccle- 
vsillcrà cc que le Peuple fîre Dei omnis Populus 
Chrétien conferve en chriflianus verarn' pa- ' 

cem t . 


| E promets ces chofes , 
‘ au nom de Jefus-Chrift» 
u Peuple Chrétien qui 


H 

fnf-wdi 
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cem , noftro arbitrio , in 
omni cemporc fervec. 


Item. Uc omnes ra- 
pacirates , & omnes ini- 



Item. Ut in omnibus 


jud ici is æquitatem & 
miferidordiam præci- 
piam : ut mihi 8c vobis 
indulgeat fuam miferi- 
cordiam elemens & mi- 
fericors Deus. ; 

, Item De terra mea , 
ac Jurifdidione mihi 
fubdita , univerfos Hæ- 
reticosab Eccleûâdam- 
natos pro viribus boni 
fide exterminare ftude- 
bo. Hæc omnia fupra- 
tîidla firmo juramento. 
Sic me Deus adjuvet , 
te bæe fan&a Dei Evan- 

s e,u - 


tout rems , de nôtre boa 
grc, une véritable paix à 
Ffiglife de Dieu. 

hem. D’cmpéeher tou- 
tes rapines, & toutes iaij 
quitez , de quelque forte 
& qualité qu’elles foient. 

hem. De faire obfer- 
ver lajuftice Sç la miféii- 
cordc dans tous les Juge- 
mens -, afin que Dieu, qui 
ctt le Perede la clémence 
en mon endroit, & au vô- 
tre, nousfalle part ici pans 
des éfets de fa bonté ôc 
de la miféricorde. 

htm. D’exterminer de 
tout mon pouvoir > & de 
bonne foi , de mes terres, 
& de toutes les Juridic- 
tions quime font fu jettes, 
tous les Hérétiques déno- 
tez par l’Helife. Toutes 
lefquclles chofesje ton-, 
firme par ferment. Qu’- 
ainfi Dieu me foit en aide, 
& fes faims Evangiles, 


Après que le Roi a fait le Serment ci- 
^eflTus , & baifé le faint Evangile , M r 
l’Achevêque de Reims s’aproche du 
grand Autel, fur lequel font préparez 

C 
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les Habits & Orncmens Royaux , dont 
nous avons ci-devant parlé. 

Enfuite M ,s les Fveques de Laon , 
& de Beauvais , conduifent le Roi de- 
vant le grand Autel, où M r le premier 
Chambellan lui ôte fa robe longue: Sa 
Majeflé étant en camifole de fatin , M r 
l’Archevêque de Reims dit fur Elle ce 
qui fuit. 

ir. Adjaroriam rof- 
trum ia .moraine Do* 
mini. ■ 

y.. Qui fecit cadam 

& tcrram. ' 

•ÿ. Que le nom du, ir. Sit romen Do- 
leigneur fait béni. mini benedîdturn. 

if. . Depuis ce moment»- ]Çt. Ex hoc nunc , SC 
jufqucs dans l’éternitc. t ufquc in facculum. 
ir. Le Seigneur foit ir. Do minus yobif- 


i . Que toute nôtre 
aide l’oit au nom du Sei- 
gneur. 

il 

if . Qui a fait le Ciel 8c 
la terre. 


Avec vous. 


citm. 


» » VUiM« 

y. Et avec vôtre cfpric. $i. Et CUm fpirÙU tUO. 

\ ' . _ 


Oraison. 


O R E M U S. 


S Ligueur, auteur iné- Eüs înenàfTabîlis 

fable du monde, créa- j J author mundi* 
uur du genre humain , ^ generis huma- 

redeur des Empires , & . , 5 

ïonfitraarcur des Royau- ni , gubexnator I mperii ^ 
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«onfirmarot Rcgni t qui 
ex utero fidelis amici rui 
Patriarchæ noftri Abra- 
hx -praceiegifti Rcgem 
fæculi profuturum , tu 
pradentem Regem hune 
N. cum excicitu fuo, per 
interceiiiohcm omnium 
San&orum, uberi bene- 
didione f locupleta , 8c 
in folium Regni fuma 
ftabilicate connecte ; vi- 
fita eum fkut Moyfèn 
in rubo , Jefum Navé 
in prælio s Gedeon in 
agro, Samuelem in Tem- 
plo , 8c ilia benedi&io- 
nc t fyderca ac fapien- 
tiat tuæ rorc perfunde , 
quam beatus David in 
pfalterio; Salomon fi- 
lins ejus , te remuno 
rante percepit cfclo. Sis 
ei contra acies inimico- 
rum lorica : in adverfîs 
galea, in profperis pa- 
tientia , in prote&ione 
dypeus fempicernus : 8c 
prxfta ut gentes illius 
teneant fidcm, Proccres 


France. 

mes , qui avez élû du fe’n . 
d’Abrahani, vôtre fidclc 
ami, nôtre Pafiiarchc,un 
Roi pour le fieele futur : 
ycifez fur ce Roi qui Ce 
revente à vous avec toute 
umilité , &. fur toute fa 
Cour , une abondance de 
grâces & dcbéncdi&ion+ 

f >ar l’imcrceHion de tous 
es Saints, & l’afFermiiTez 
inébranlablement dans le 
Thiône de fes peres ; vi- 
fitez- le, comme vous avez 
fait Mojfc dans le buil- 
fon , Jefu-Navc dans le 
combat , Gédcon dans le 
champ , Samuel dans le 
Templc;& répandez deL- 
fus lui cette celclle béne- 
diâiont » & U roféc de 
cette éminÉte fagelîc, que 
David , dans les Hymnes 
qu'il acompofées à vôtre 
gloire-, & que Salomon ' 
fon fils, ont reçue du Ciel 
pour récompenfe. Servez- 
lui decuirafie, &dedé- 
fenfe contre les forces de 
fes ennejnis.d’ai mes dans 
les adveifitez , de modé- 
ration dans la prolpérité, 
de bouclier pour le pro- 
téger éternellement. Et 
.faites que fes fujets gar- 
dent la fidelité qu’ils lui 
doivent , que les Grands 
de fon Royaume conter- 
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vent entre eux la pai*, **• 
ment l’unionSc la charité, 
s’abftienncnc des convoi- 
tifes , qui font les Coût- 
ées ordinaires des exac- 
tion* » ou des révoltes , 
rendent la juftice, & gar- 
dent la vérité : 8c que c« 
peuple multiplié par une 
bénédi&ion-f éternelle , 
croiffe tellement en nom- 
bre , en forces, & en ver* 
tu, qu’il demeure tou- 
jours victorieux au milieu 
des plaifirs 8c des délices 
de la paix. Ce que veuille 
nous accorder celui qui 
règne fans fia avec vous , 
âc avec le S. Hfprit , dans 
les fiecles de s ficelés. A in* 
fi (oit-il* 


ae du Sac*® 

foi habeant pacem,dlK* 
gant chatitatem , abfti- 
neant fe à cupiditate i 
loquantur juftitiam , 
euftodianr veritatem > & 
ira populus ifte pullulct , 
coalitus bcnedi&ionc t 
xteraitatis , ut fempec 
maneant répudiantes in 
pace vivotes. Quod ipfc 
przftarc dignetur, qui 
tecum, & cum Spiritu 
(an<5to, fine fine perraa- 
net in fircùla facculorum. 
Amen. 


Cette Oraifon finie , M r le Grand* 
Chambellan chauffe au Roi les botines , 
Ou fandales , defquelles nous avons fait 
mention ci-devant 5 & M r le Duc de 
Bourgogne , ou celui qui tient fa place , 
lui mec les éperons , & incontinent après 
les lui ôte. Enfuite M r T Archevêque 
de Reims fait la Bénédiâion fur l’épée , 
qui eft encore dans le fourcau f en cette 
maniéré. 


— 
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Oriubs. 

E Xaudi , quæfiimus 
Domine , preces 
noftras, 5c huncgladium 
quo famulus tuus N. Te 
accingi defiderac, Ma- 
jeftatis eux dexccra be» 
nedicere f dignare , 
quant 6 defenfio arque 
prote&io poflit efle Ec- 
clefiarum>viduarura > ou 
phanotum , omniumque 
Deo fervientmm, contra 
fævitiam Paganorum, a. 
liifque infidiantibus , fie 
potior tcrror&fortituâo. 
Per Chriftum Domi- 
aum noftruna, Amen. 


Okâisom. 

N Ons tous fuplions , 
Seigneur, d’exaucer 
favorablement nos priè- 
res, & de vouloir étendre 
la droite de YÔtre Majefté 
fur cette épée , dont N. 
vôtre fer viteur délire être 
armé : afin qu’étant bé- 
nite f de vôtre main, elle 
puifle être la défenfe & la 
protc&ion des Eglifes , 
des Yéuvcsjdes orphelins* 
& de tous les ferviteure 
dcDieu, contre la furie 9c 
la cruauté des Paycns fr 
suffi bien que la terreur 
& la crainte des ennemis, 
& des traîtres. Pir nôtre 
Seigneur Jefus- Chrift. 
Ainfi foit-il. 


Après cette Oraifon , M r l’Archevê- 
que de Reims ceint l’épée au Roi , & 
incontinent après la lui ôte, Enfuite M f 
l’Archevêque prend l’épée nuë en fa 
main , laiflant le foureau fur l’Autel , 
& dit POraifon fuivante > remettant l’é- 
pée entre les mains du Roi , qui la re- 
çoit, fit la tient droite , la pointe élc- 

C iij 
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vce, jufqua la fin de l’Oraifon, & de 
l’Antienne fuivante. 


O K A I SO K. ' 

R Eccvcï ccttc épcc , 
qui vous cil donnée 
par une béncrliftion -f 
particulière de Dieujavcc 
laquelle vous pui fiiez, par 
la vertu du (aint F.fpric , 
jéfifter & repoufler tous 
yos ennemis , 8c tous les 
•dverf*ires de l’Eglife -, 
détendre le F oyaume qui 
f vous eit commis, & pro- 
téger les camps du Sei- 
gneur parlefecoursdecec 
invincible T riomphateur 
nôtre Seigneur J.C. Re- 
cevez , dis je , cette épée 
de nos mains , comme 
tenant lie*, & confaerées 
par l’autorité des faints 
Apôties,laquelle vous cft 

Ï rcfenrce en qualité de 
Loi,& ordonnée deDieu 
parle rniniilere de nôtre 
bénédidiion-j-, poui la dé- 
fenfc de fon Rglife : 8c 
rcllbuvenez vous de cjui 
le Ptalmilte a prophétifé 
lorfqu’il a dit : O fort 
invincible ! armez-vous 
de vôtre épée, & la met-- 
tez lur vôtre cuiffc , a fi a 


O R E M V U s: 

t • , * 

A Ccipe hune gla- 
dium tuum , Dei 
beneiidfcione + tibi col- 
latum , in quo pet vir- 
tutem Spiritûs ian&i re- 
fiftere & ejicere omnes 
inimïcos tuos valeas , 
cun&os fanftæ Ecclefiae 
adverfarios, Regnumquc 
fibi commiflum rutari* 
atque protegere caftra 
Dei , per auxilium in- 
vidilfimi triumphatoris 
Domini .. noftri K» 
Chnfti : accipc, inquam, 
hune gladiaim per manus 
noftras, vice & autoritacc 
fan&orum Apoftolorutn 
confccratas , tibi regali- 
ter impofitum, noftræ- 
que bencdi&iônis + offi- 
cio , in defenfionem fan- 
£tx Dei Ecclefiæordina- 
tumdivinitùsi&eftotne- 
mordequoPfaimiftaproa 
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phcravir,diccns : Accin- 
gere gladiotuo fupcrtc- 
mur cuum, potentiflîme : 
uc in hoc per eundem 
vim xquitatis exerccas , 
molam iniquitatis potcn- 
tcr deftruas, & fandtam 
Dei Ecclefiam ejufquc 
fidèles propugnes ac pro- 
tcgas : nec minus fub fi- 
de falfos, quam Chriftia- 
ni Bomini hoftcs exccre- 
ris ac deftruas , viduas ÔC 
pupillos cleraenter adju- 
ves ac defendas , defo- 
larareftaures , reftaurata 
confervcs , ulcifcaris in- 
jufta , confirmes bene- 
difpofica : quatcnùs hxc 
in agendo vircutum 
triumpho gloriofus , juf- 
tiriæque cuiror egregius, 
cum mundi Salvatore , 
cujus typum geris in no- 
mine, fine fine merearis 
regnare. Qui cum Deo 
pâtre & Spiritu fandto 
vivis & régnas Deus , 

Î icr omnia ixctila fxcu- 
orum. Amen. 


Francis 

que par ("on moyen, & 1 af- 
fi (lance du mime Jefus- 
Chnll , vous exerciez la 
Juliice dans fa force & fa 
viguetfri vous rcnveifiei 
la malle de l’iniquité » 
vous combattiez puitlani- 
ment pour les intérêts de 
l’figlife , & la dcfcnlc des 
ïidelcs,vous exterminiez 
tous les ennemi* du nom 
Chrétien, ouverts & ca- 
chez , vous protégiez les 
veuves, & les orphelins , 
vous releviez ce qui êfl 
tbbatu , vous conter vicz 
cc qui eft réparé , vous 
vengiez l’injuflicc, vous 
confirmiez la vertu ; en 
fortequ’en pratiquant ççs 
chofes , étant plein de 
gloire, par le triomphe de 
tant de vertus > & illuflre 
par tant d’iftions d’e- 
quitc & de juliice , vous 
méritiez de régner fans 
fin avec le Sauveur du 
inonde, dont vous portez 
lecara£lere& lafigurefur 
le vifage, aufiubien qua 
dans le nom, & qui vit 8c 
régné avec Dieu lcPere,8c 
le Saint Efprit, par tous 
les ficelés des fiede*. Aia» 
fi foit»il. 


C i« 
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Le Chœur chante l’Antienne fuivante. 


A N T 

Sois Fortifié, & deviens 
homme , & obfervc les 
Tolontez du Seigneur ton 
Dic«,afin que tu marches 
dans fes voies , & q uc tu 
gardes fes cérémonies, fes 
Commandcm e ns,fes ioir 
& fes Jugemens, & qu’il 
confirme tous tesdeffeins 
de quel côté que tu tour- 
nes. 

■* 

Oraison. 

O Dicu,qui réglez par 
yôtre Providence 
tout ce qui f e paffe au 
eiel & en la terre, foyez 
favorable à nôtre Roi 
tics Chrétien ; afin que 
toute la force de fes enne- 
mis foit briféc par la ver- 
tu de ce glaive fpirirucl 3c 
cclcfte , & foit entière- 
ment détruite par la puif- 
fancede vôtre b ras, corn-* 
battant pour fadéfenfc. 
Par nôtreSeigneurJefus- 
*■ Chrift vôtre Fils , qui 
étant Dieu vit & règne 
avec vous en l’unité du 
Aine Elpric , par tous les 


I E N N S. 

, Conforratc , & efto 
vir , & obferva euf- 
todias Domini Dei tui t 
ut ambulesin viis ejus, 
euftodias ceremonias 
cjus , & praecepta ejus , 
& teftimonia & judicia, 
& quorunque te verteris 
confirmée te Deus. 

O R E M V S. 

D Eus, qui providen» 
tiâ tuâ ca:ieftia fî- 
mul & terrena modéra» 
ris ? propitiare Chriftia- 
niflimo Régi noftro : ut 
omnis hoftium fuotum 
fortitudo , virtutc gladii 
fpirirualis frangatur , aç 
ce pro illo pugnante, 
penitùs conteiatur. Pec 
Dominum noftrum Je- 
fum Chriftum Filium 
tuum , qui tecum vivic 
& régnât in unitatc Spi- 
titûs fandti Deus, peç 
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•mnia farcula farculo- ficelés des ficelés. Ainfi 
tum. Amen. 


foit-il. 


Le Roi ayant reçu l’épée , l’offre , & 
la met fur l’Autel j ,& incontinent après 
M r l’Archevêque de Reims la prend , 
& la remet en la main de Sa Majefté, 
qui la reçoit à genoux, & la donne fur 
le champ à M r le Connétable , ou à 
celui qui le repréfente, lequel la porte 
toûjours nuë devant Sa Majefté durant 
tous les A êtes qui fe font après , & meme 
pendant le dîner. M‘ l’ Archevêque de 
Reims dit les Oraifons fuivantes fur le 
Roi , durant lesquelles Sa Majefté refte 
à genoux. 

T terni ere Bénédiction. 

, \ 

• / 

O re mus. Oraison. 


P Rofpice omnipotens 
Dcus , fcrenls obtu- 
ribui, hune gloriofum 
RegemN. & ûcuc benc- 
dixifti Abraham , Ifaac , 
& Jacob , fie ilium lar- 
gis benedtâionibus fpi- 


D leu tout puiflant , 
regardez d’un œil 

favorable ceRoi glorieux; 
& comme autrefois vous 
avez béniAbrahami Ifaac 
& Jacob , faites asffi cou- 
ler , s’il vous plaît 1 dam 
fon amc des éfufions a. 
fondantes de vôtre gta* 



4t Fôrmulà 

Ce , avec toute la pléni- 
tude de vôtre puifïance : 
répandez dans fon fein les 
largues de vôtre divine 
bonté, te lui donnez du- 
rant une longue fuite d’an» 
nées, abondance de blc » 
de vin, & d’huile, & tou- 
te opulence des fruits que 
l’on peut attendre de ta 
rolée du ciel , & de la 
graille de la terre i afin 
que fous fon régné la Pa- 
trie joUiflc d'une fanté 
parfaite de corps , le 
Royaume d’une paix in- 
violable, te que la digni. 
tcRoyale brille auxyeux 
de tous, par la fplendeur 
d’une fouveraine puilîan- 
ce, avec autant d’éclat & 
de lumière que la foudre. 
Accordez lui , par vôtre 
bonté , ô Dieu tout puif- 
fant, qu’il foit prote&eur 
invincible de la Patrie f 
confolateut des Egltfes , 
& de fes faints k auguftes 
monumens de la piété 5c 
de 1a magnificence loya- 
le i qu’il foit le plus fort 
de tous les Rois,toû jours 
vtâorieuxde fes ennemis 
pour l’opprelfion des ré- 
belles, te des Nattons in- 
fidèles te idolâtres i que 
fa force & fa put (lance le 
rende terrible à les enne- 


t R fc du Sacre 

ritualis gratis cum om- 
ni plenitudine tuæ po- 
tentiae rrrigare , atquc 
perfundere dignare : tri— 
bue ei de rore cæli, 8C 
de pinguedine terrai , 
abundanriam frumenti , 
vini & o!ei , & omnium 
frugum opulcntiam , ex 
largitare divinl muneris 
longa per tempora : ut 
illo régnante fit fanitas 
corporis in Patria , 8c 
pax inviolata fit in Rc- 
gno , & dignitas glorio- 
(a regalis raaximo fplen- 
dore , regiae poteftatij 
oculis omnium fulgeat M 
lucc clariffimacorufcan- 
te , atque fplendcre qua- 
fi fplendldiflîma.fulgur'a 
maximo perfufa lumine 
videarur. Tribue ei,om* 
nipotens Dcus , ut fie 
fortifijmus prote&or Pa- 
triae , & confolator Ec- 
clefiarum , atque carno- 
biorum fantftorum ma- 
xirna cum pietate rega* 
lis munificcntiai : arque 
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ur fit fort ifiimus Regum, P lél ® k* - 

mumphator hoftmm ad J u Royanmc> & à tous fc , 
oprimendos rebelles & fujcts>ahn qu’ilfoir éga* 
Paganorum nati#ncs, lement craint & aime de 
Sitque fuis inimicis fatis foi* I e PÇ re <* c 

«rribili, pr« maim. ElfSX* 
fottitudine regalis po- g n £ c occupe le Thrône 
tentiæ, obtimatibus quo- par une longue fuccefi.on 
que.atque pra*celfis pro- de rems » & enfin qu il 

ceribu, ac fidcUbo, fui, j" ^ 
Regni lit muniheus } oC ^ apres des années glo— 
amabllis , & pius : Ut ab rieufes , de Joiiir des joies 
omnibus timeatur, arque écernellcs. Ce qu il vous 

diiigatur , Rcge, quoque 
de lumbis ejus pet lue- * 

ceflîones temporura fu- 
turorum egrediancur : 

Regnum hoc regere to- 
tnm i & poft gloriofa 
tempora , arque fclicia 

praefentis vitæ,gaudia fempiterna in perpetu* 
beatitudine habere mercatur. Qnod ipfe praef- 
tare digneris, qui cum unigenito Filio tuo Do- 
mino nollro Jefu. Chrifto , & fpiritu fan&o , 
privis & régnas* Deus , &c. 


iegnez avec nôtre Sei- 

f ncur Jefus Chuft vôtre 
ils , 8c le Saint Efprit » 
par tous les liecles des 
ûecles. Aii/fi (bit- il. 


Seconde Béntdïttion. 


O R H MU S- 


B 


Oraison. 

» • < • r • * * 

Eniflea t » >’-d vo «* 


Enedic f , Domine T> 
nlivlumill - hune U JP 1 *'* 1 » Seigneur , 4è 


quælumus 
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Roi nôtre Prince, que 
nous croyons avoir été 
donné de vous pour le fa- 
lut du peuple : accordez- 
lui par vôtre bonté une 
longue fuite d’années , 
une force & une vigueur 
felutaire de corps , une 
vrieil!e(fcdé(îrée,&une fin 
bienheureufe ; que nous 
fuiflïons efpérer qu'il 
obtiendra pour ion peu- 
ple la grâce qu’Aaron a 
demandée éficacement 
dansleTabernacle, EIHée 
dans le fleuve , Ezechias 
dans fon lie, & le vieil- 
lard Zacharie dans le 
Temple •, qu’il reçoive 
pour commander la meme 
puiflance & la même au- 
torité que Jofué a. reçue 
dans le Camp, Gcdcon 
dans les combats, Pierre 
dans la conduite de l’E- 

S life,& Paul dans la pré- 
ication de l'Evangile* 
& qa'il réuflUTe auflî heu- 
reufement pour le (bien 
de ceux qni font fous fa 
charge, qu’l faac dans les 
moiitons , & Jacob dans 
fçs troupeaux. Ce qu’il 
tous plaife accorder, Sei- 
gneur , qui étant Dieu 
trivez 2c régnez avec vô- 
fxcPils unique, aficrcSci- 


ri du Sacre 

Principem noftrura 9 
quem ad falutem populi 
nobis à te credimus efle 
conceiTum \ fac eum elle 
annis multiplicem, in* 
genti atque falubri cor* 
poris rooore vigentem ; 
& ad fenc&utem opta- 
tam , atque demùm ad 
finem pervenice feli- 
cem. Sit nobis fiducia 
eum obtinere gratiam 
pro populo , quam Aa- 
ron in tabernaculo 4 
JElifêus in fluvio , Eze- 
chias in leâulo , Zacha- 
rias vetulus impetravic ia 
Templo. Sit illi regendi 
vittus atque au t ho ri ta» 
qualem Jofué fufeepit ia 
caftris , Gedeon fumpfir 
in praclils , Pctrus acce- 
pit in claye , Paulus cft 
ufus in dogmite. Et ita 
Paftorum cura ruum 
proficiat in ovile, fi eut 
Ifaac profecit in ftuge , 
& Jacob dilata tus eft 
in grege, Quod ipfe 
prxftare dignciis , quj 
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01 m unigenito Filio tuo g ncuI Jcfus-Chrift , ôc l« 

J* S&^SÏÏi5 

Chnfto, & Spiricu fane- f 0 i c _ii. 
to, vivis & régnas Deus , 
per omnia fæcula faccu- 
lorum. Amen. 

9 

Troiftcme BénédiBion. 


O&EMUS. O R A ISO If. 


D Eus, Pater aerernae 
gloriar, fît adjutor 
tuus 6c proteftor , & 
omnipotens benedicatf 
tibi, preces tuas in cunc- 
tis exaudiac t 6c vitam 
tuam longitudinc dic- 
tum adimpleat : Thro- 
Dum Regni tui jugiccr 
firmet, &gentem popu- 
lumque tuum in ster- 
num confcrvcc , & iai- 
micos tuos confufîonc 
induatj&fuper te fan&i* 
£catio f Chrifti floreat » 
ut qui tibi tribuit in ter. 
ris imperium > ipfe in cæ- 
lis conférât praemium : 
Qui vivit 6C régnât tri- 
nus 6c unus Deus , per 


D Ieu.fource éternelle 
de gloire, Toit vôtre 
protc£teur& vôtre aidc,& 
qu'il vous bénilTe j* dans 
la toute- pu i (Tance , qu'il 
exauce vos prières en tou. 
tes choies, & qu-il com- 
ble vôtre vie d’une lon- 
gue fuite de jours: qu’il 
affîrmiffe continuelle- 
ment le Thrône de vôtre 
Royaume , & qu'il con- 
ferve éternellement le 
peuple qui vous eft fujet: 
qu’il couvre de honte&dc 
confufion vos ennemis# 
& qu’il faffe fleurir en 
vous l’On&ion facréc de 
Jcfus-Chrift , afin que 
celui qui vous a donné 
l’em pire fur la terre, vous 
donne une couionne d» 
gloire pour récompenfc 
dans le ciel. Lui qui étant 
un Dieu en trois perfon- 


I 
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nés > tu& régné par tous 
les ficelés des ficelés. 
Aiufi fuir- il. • - 


F O R MU L AIR E DU SACRi 

omnia fzcula IjccuIo- 


rum. Amen; 


• • ' * 

Ces trois Oraifons finies, M r l’ Ar- 
chevêque de Reims Te tourne devant le 
grand Autel, pour préparer la fainte & 
lacrée On&ion , en la maniéré fui- 
vante. 

M f l’Archevcque de Reims prend la 
patene du Calice de S- Remi, fur la* 
quelle il met du laint Chrême, autant 
qu’il en faut pour facrer un Evêque i 
& dans la fainte Ampoule , avec une 
cguille d’or qui y pend, M r l’Archevê- 
que prend de l’Huile facre'e la groileur 
d un poid , qu il mêle du doigt avec le 
faint Chrême. - 6 

Pendant ces Ceremonies le Grand- 
Chantre de Notre-Dame commence le 
Keponsfuivant, que le Choeur achevé. 


R E*? O N s. 


t l bienheureux faint 
Remi ayant reçu du 
ciel un divin Chrême, 
cr. a fait un canal (acré 
5l u * a landific la Nation fi 


* . . t • * .» 

Entem Francorum 
Xindiram , fimul 
cum Rege nobili } beatu 
Rcmigius., fumpeo cæli 



u • 


5. 


bes Rois dp 

tùs Chrifmacè , facro 
fan&ihcavit gurgire, at- 
que Spiritûs landti plcnè 
diuvic imrnere. 

y 

ir. Qui dono fingu- 
laris gratis: in tolumba 
apparuir , & divinum 

Chrifmacælitùs Ponti- 
fici miniftravic. 

Ora pro nobis , 
beate Rcmigi. 

çt. Uc digni cfficia- 
mur promiflionibus 
Chrifti. 

M r l’Archevêque 
raifon fuivance. * 

Or em os. . 

. * 

D Eus , qui populo 
.tuoæternîc falutis 
beatum Remigium mi- 
niftrum tribuifti ; præfta 
q'jjcfumuj, urqucm doc- 
torem vicæ habuimus in 
terris , -inccrceflorem 
femper . habere raerca- 
jpur in caelis, PctChriC. 

xfv 

\ 


France." 47 

îenommcc des François* 
avec leur Roi , le plus 
noble & le plus grand de 
tous, Sl les a enrichi plei- 
nement de ce don pré- 
cieux du i. Efpnt. 

ir. Qui par un éfet 
(ïnguJier de fa grâce apa* 
lût vifibkment fous la 
forme d’une CoIonibci8c 
donna au S . Pontife, d’une 
façon toute ccle ile >, ccue 
divine liqueur. 

ir Bienheureux Saine 
Remi , priez pour nous. 

ri Afin que nous foyons 
rendus dignes des pra- 
ruelles deJefus-Chiift. 

de Reims dit l’O*! 


Oraison. 

• .* • v 

O Dieu, qui avez don- 
né à vôtre peuple le 
bienheureux (aint Remi, 
pour être le M'niltre 3C 
inlirument de fon falut 
éternel : faites , par vôtre 
bonté, que mous méritions 
d’avoir pour inter celleur 
dans le ciel , celui que 
nous avons eu pour maî- 
tre de nôtre vie lur U tes» 


V 
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48 Fo hmulai&e dû Sacre 

ic. Par nôttcîcigneurje- tum Domilium noftrum3 
fus-Chiift. Ainh foit-il. ^ mcn< 

Après cette Oraifon le Roi fe prof- 
terne devant lapai de fon Oratoire, ou 
prié- Dieu, & Monfieur l’Archevêque 
de Reims auffi , pour y faire tous deux 
une Médication j durant laquelle deux 
Archevêques, ou Evêques, commen- 
cent les Litanies fuivantes, aufquels le 
Chœur répond. 

Les Litanies. 

Les Evêques* 

S ligneur, ayez pitié 
de nous. 

Le Choeur, 

Seigneur , ayez pitié de 
nous. 

Chrift, ayez pitié de 
nous. 

Chriit , ayez pitié de 
' nous. 

Seigneur, ayez pitié de 
nous. 

Seigneur , ayez pitié de 
nous. 

Chriil, écoutez-nous^ 

Chrift , écoutcz-nous» 


Les Evêques, 
Yrie eleifon. 

Le Chaut, 

v* - . 

1 0 

Kyrio eleifon. 

Chrifte eleifon; 

Chrifte eleifon. 

* » * 

Kyrie eleifon. 

Kyrie eleifon. 

Chrifte atidi nos.’ 
Chrifte audi nos. 

San &4 
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San <51 a Maria , Sainte Marie , 


Lî Choeur, 

Le Choeur. 

• 

Ora pro nobis. 

Priez pour neus. 


Sande Michael , 

Saint Michel , 


Sande Gabriel , 

Saint Gabriel, 


Sande Raphaël , 

Sande Chorus Au-q 

Saint Raphaël , 

Saint Choeur des An- 

• 

• 5? 

gelorum , 2 

ges , 

S‘ 

H 

Saode Joannes Bap-~a 

Saint Jean Baptifle, 


tifta ’° 

• 

a 

Sande Perre, o 

Saint Pierre , 

9 

Sande Paule , cf 

Saint Paul , 

g 

n 

<% 

Sande Andrea , 

Saine André , 


Sande Jacobe, 

Saint Jacques > 


Sande Bartholomæe, 

Saint Barthelemi, 


Sande Matthæe , 

Saint Matthieu , 


Sande Simon , 

Saint Simon , 


Sande Thadare , 

Saint Thadée , 


Sande Matthia, 

s 

Saint Matthias , 


Sande Barhaba , 

Saint Barnabe , 

V 

San de Chorus Apof- O 

SaintCnoeut des Apô- 

►t 

rolorum , 2 

-• très , • 

• 

n 

(4 

Sande Stéphane , "5 

Saint Etienne , • 

A 

San<£te Clemens , 

Saint Clément , 

W 

n 

►n 

Sande Caüxre, û 

Saint Calixte , 

D 

O 

Sandre Marcelle, 5T 

Saint Marcel, 

e 

o** 

• 

Sande Nicafi , cum 

Saint Nicaife , & fc$ 


fociis cuis » 

Compagnons 


Sande Laurenri, 

Saint Laurent, 



D 

D 
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Saint Denis, & fcs 
Compagnons , 

Saint Maurice, le fe« 
Compagnons , 

Saint G'ervais » 

Saint Protais , 


n 

N 


Saint Timothée , *g 

Saint Apollinaire, 

Saint Choeur des Mar- g 
tirs , ? 

Sai nt S il tertre , 

S~int R emi , 

Saint Remi , 

i , 

Saint Anguftin , 

Saint Jerome , 

Saint Ambioifc , 

r ’ 

Saint Grégoire , 

Saint Sixte , 

Saint Sinice, 

Saint Rigobert, 

Saint Martin, 

Saint Maurille, 

Saint Nicolas , 

Saint Chœur des Con- s 
fc Heurs , | 

Sainte Marie Magdc- 
laine , 

Sainte Marie Hgip- 

tienne , 

» 

Sainte Félicité, 


►3 

♦— t 

3 

>TJ 

O 


re du Sacre 

Sande Dioniû.curn 
fociis tuis, 

Sande Maurici, cura 
fociis tuis, 

Sande Gervafi # 

San de Piotafi , 
Sande Timothæe, 
Sarde Apollinaris 
Sande Chorus Mai 
tytum , 

Sande Sylvefter, 

San de Remigi , 
Sande Remigi » 
Sande Auguftine , 
Sai de Hieionimc, 
Sande Ambrofi , 
Sande Gregori , 
Sande Sixte, 

Sande Sinici , 

Sande Rjgoberte, 
Sarde Martine, 
Sarde Maurili, 
Sande Nicolae, 
Sande Chorus Con 
fcflonim, 

Sanda Maiia Mag 
dalena , , 

Sanda Maria Ægyp- 
tiaca, . 

Sanda Félicitas, 


’ 


Ora pro nobii. <3ra pro Dobis,' 



r 
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Sanda Perpétua, Sainte Perpétué, 

San&a Agatha , 

San&a Agnes , 

San&a Cæcilia * 

San&a Eutropia, 

San&a Genovefa , 

Sandta Colomba , é 
San&a Scholaftica , 

San&a Pecronilla, 

San&a Catharina , 

San&e Chorus Vir- 
ginum. 

Omnes San<5ti , Orate 
pro nobis. 


»TJ 

>-< 

O 

3 
O 
t T 

<Si 


5 r 


Sainte Agathe > 

Sainte Agnès > 

Sainte Cécile, 

Sainte Entrope , 

Sainte Géneviève , 
Sainte Colombe , 

Sainte Scolaftiquej 
Sainte Pétronille, 

Sainte Catherine , 

Saint Choeur dcsVier- 
8 CS > 

O vous Saints de Dieu, 
Priez pour nous. 


O 

N 

•-3 

O 

C 

M 

D 

O 

e 

IA 


Propitius efto , Parce O Dieu , foye 2 -nous fa- 
nobis, Domine. vorable , Paidonnez- 

nous , Seigneur , 

Propitius efto. Libéra Soyez -nous favorable, 
nos, Domine. Délivrez-n6us, Seigneur. 

Ab infidiis diaboli. Des embûches du Dé- 
v mon , 

A damnatione perpe- tT De la damnation éter- 
■ tua, F ^ S" ndlc ’ 

9 *-l 

Per myfterlum fanftæ w 
Incarnations tuæ , o 
Per Paftîôhem 

Crucem tuam ' 0 
Per gratiam fantfti g 
Spiritûs Paracleti , 5' 

In die Judicii , 

Peccatores, Teroga- 


<< 
*-» 
O 

Par le mifterc de votre ? 

fainte Incarnation, § 
c 

Par votre feinte Croix»* 
& votre Paflion , ^ 

ers" 

3 
o 


Pà* la grâce du faint 3 
Efprit Confolatcur , = 


Au jour d* Jugement, 
Neuf vous prions , Sci- 

Dij 
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gncar , tous pécheurs 
que nous fommes « 
Exaucez- nous, s’il vous 
> plaît. 

Nous vous prions de 
nous donner la paix. 

Nous vons prions de 
nous confcrver par 
votre infinie miic- 
ricorde , 

Nous vous prions de 
répandre dans nos tfl 
coeurs les grâces du S 
faint Efprit. 3 


Nous vous prions de g 
vouloir bien prendre^ 
la défenle de la fain- « 
te Eglifc , £ 

Nous vous proins de^ 
fortifier & maintenir g 
en votre fcrvice no-^ 
tre Archevêque, & le 
peuple qui lui eft •* 
commis , z fois. 


Nous vous prions de 
rendre Phommagcde 
notre (ervitude jufte 
Si raifonnablc. 


R. E DU SâC RS 

mus audi nos. 


Ut pacem nobis da- 
nés. 

Ut mifericordia & 
pieras tua nos euf- 
lodiat 3 

Ut gratiam Spiritûs 
fandi cordibus no£ 
tris clementer in- 
funderedigneris. 

Ut Ecclefiam tuam 
/ândam regere & 
defenfare digneris , 

Ut Archiepifcopum 
noftrum N. cum 
omni grege fibi 
.comrfiiflo in tuo 
fando fervicio con- 
fortât* & confer- 
vare digneris, ifois± 

Ut obicquium fervi. 
tutis noftrae ratio» 
nabile facias , 


Le Roi fe leve à cet endroit , & M r 
l’Archcvcque de Reims auflî , qui fe 
tourne vers Sa Majefté , àc tenant fa 


Te rogâmus audi nos, 
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crofïe en la main, chance à haute voix 

les crois Verfecs fui vans. 

. * % 


Ut hune præfcntem 
famulum tuum N. 

In Regem coronan- 
dum bcnediccre f 
digneris, H 

Ut hune prar Tentera ” 
famulum tuumN.cn 
in Regem coronan- g 
dum- benedicere t S 

& fublimare di- £ 

• xu 

, neris. - tn 

Ut hune praefentem § 

r famulum >tuum N. ? 

in Regem coronan- 

dum benedicere *j* , 

fhblimare & con- 

feryare digneris. 


Nous vous prions de 
. bénir f N. voue 
fer Tireur, qui cfl ici 
préfent , pour être 
couronné Roi , 

Nous vousprions,Sci 
gneur , de vouloir 
bénir j* & élever N. 
votre ferviteur» qui 
eft ici préfent , pour 
êue couronné Roi , 

Nous vous prions, Sei- 
gneur , de vouloir 
Èénir+, conücrver & 
t elever N. votre fer- 
vitcur,quieft ici pré- 
fent , pour être cou- 
ronné Roi » 


Après ces trois Verfecs, Monfieurl’Ar.» 
chevêquc de Reims fe remet fur le prie- 
Dieu, à côte du Roi, & les Evêques 
pourfuivent le refis des Litanies. 


Uc Regibus & Prin. 
CÎpibus Chriftianis 
pactm ôc concor- 


Nous vous prions d'é- 
r , ublirqnepaiit & une 
concorde véritable 

Düj 
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entre les Rois & les 
Princes Chrétiens. 

"Nous vous prions; Sci 7 
gneur, de confcrver « 
tout le peuple Chré- £ 
tien que vous avez à 
racheté de 
Sang précieux , 

Nous vous fuplions , 
Seigneur , d’accor- T 
der le repos à rnus les | 
fidèles uépalfcz , ^ 


votre g 


diam donare di- 
gnerîs 

Ut cundtum popu- 
lum Cbriftianum , 
precioib Sanguine g 
redemptum , con-cg 
fervarc digneris , 3 

Ut cun&is fidelibss 
defunaftis requiem 
æternam donare *** 
digneris , o 

Uc nos exaudire di~ * 

^.goeris, * J 
» 9 1 * 

Fili Dei , Te rogamus 
audi nos,, . 


Nous vous prions, Sei- jV 
gueur, d’écouter nos 
prières , 

Ecoutez nos vœux, ô Fils 
de Dieu , Exauccz- 
nous , s'il vous plaît T 

Agneau de Dieu qui éfa- Agnus D«i w : qui tollis 
cez les pechez du mon»- __ -, 

de . Paidonnez-no,., , P« cata > P arc= 

Seigneur . nobis > Domine. ? 

Agneau de Dieu qui éfa- Agnus Dei, qui tollis 
cez le' pechez du mon- r .___ ' „ j- r- " 

■ de,E,aucez.noat,Sei- £«cata nwndl, Exau- 

gneur. C * 1 nos > Domine. 

Agneau de Dieu qui éfa-. Agnus Dei, qui tollis 
cez les pechez du mon- xx; 

de» A ycz pitié de nous. ' ™ Undl * Ml * 

-, .n , - ' lerere nobis. 

Cbtirt, écoutez nous.* Charte, audi nos. . 

Seigneur , ayez pitié de Kyrie eleifon. 

ayez pitié d* Chrifte eleifon. ' V 

Seigneur , ayez pitié de Kyrie eleifon. 
nous- ' 1 


nous. 
Chrilt , 
nous. 
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des Rois de Fkakcï. ^5 

Les Litanies étant chantées , le Roi 
& les Evêques fe mettent à genoux j 
& Monfieur l’Archevêque de Reims , 
étant debout , dit à haute voix les Priè- 
res fuivantes. 


Oraison Dohi s,c A lB * 


P 


A ter nofter qui es 
in cæiis, fan&ifice- 


tur nomen tuumi. Ad- 
veniai regnum tuum. 
Fiat voluntas tua, fictif 
in cælo & in terra. Pa- 
nem nofteum quotidia- 
num da nobis hodie. Et 
dimitte nobis débita 
noftra , ficut & nos 
dimittirais debitoribus 
roftris. Et ne nos in- 
ducas in centationem. 

Sed libera nos à 

malo. 

ir. Salvum fac fet-, 
vum tuurn. , 

Deus meus fpe- 
rantetn in te. 

ÿ. Efto ci, Domine, 
tutris fottitudinis , 


N Otre Pere qui êtes 
dans les Ci tu ï» vo- 
tre nom (oit fanftifie Vo* 
tre tegne nous arrive. Va» 
tre volonté foit faite en 
la terre comme au Ciel» 
Donnez-nous aujourd’hui 
notre pain de chaque jour. 
Et nous pardonnez nos 
offenfes > comme nous les 
pardonnons à ceux qui 
nous ont offenfez. tr n® 
nous lailîcz point fuc- 
cotnber à la tentation. 


W . Mais délivrez- nou* 
du mal. 

■jf . Sauve» , Seigneur » 
votre ferviteur. 

^t.Quicfpcrc en vous; 

1 . Soyez - lui , Sei- 
gneu r > une fortereffe im- 
prénable. 

D ÎY 
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*r. Contre les attaques 
de l’ennemi. 

■♦•Que l’ennemi ne falTc 
ancunprogrès contre lui. 

R!. Et que l’enfant d'i- 
niquité ne puilfe lui nuire 

ir. Seigneur, écoutez 
ma priera. 

w . Et que mes cris s’é- 
lèvent jufiju’à vous. 

Le Seigneur foit 
avec vous. 

fy- Et avec votre ef- 
ptit. 

Oraison. 

E Tendez . s’il vous 
;laît , Seigneur, la 
main favorable' de votre 
divine Majelté dcflus N. 
votre fervitcur, afin qu’il 
vous recherche de tout 
fon coeur, & qu’il mérite 
d’obtenir ce qu'il deman- 
de avec humilité. Par no- 
tre Seigneur Jefus-Chrift 
Votre Fils, qm étant Dieu 
vit & régné avec vous en 
l’unité du faint Efprit, 
par tous les ficelés des 
iodes. Ainfi foit-ii . 


R e du Sacre 

A facie inimici. 

Nihil proficiac ini- 
micus in eo. 

ly. Et films iniquitatis 
non apponat nocere ei. 

f. Domine, exaudi 
orationem meam. 

ly. Et clamor meus 
ad te veniat. 

ir» Dominus vobif» 
cum. 

iy. Et cum fpiritu 

cuo. 

/ 

O R E M U S. 

P Rartcnde, quæfumuS 
Domine , huic famu- 
lo tuo N. déxteram cæ- 
leftis auxilii ; ut te toro 
corde perquirat , Sc 
quæ digne poftulat af- 
féqni mercacur. Per Do- 
mmum noftrum Jelum 
Chriftum Filium tuum, 
qui tecum vivit & ré- 
gnât in uhitate Spirîtûs 
fanéti Deus , per om- 
nia fa:cula fæculotum. 
Amen. 
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, Oremvs. 

A Ctiones noftras , 
qûæfumus Domi- 
ne, afpirando præveni, 
& adjuvando prolcque- 
re : uc cun&a - noftra 
operatio & oratio à ce 
femper incipiat, & per 
te cxpta finiatur. Per 
Dominum noftrum Je 
fum Chriftum Filium 
tuum , qui tecum vivit 
& régnât in unitate Spi- 
ritûs fanfti Dons, per 
omnia fxcnla fæculo. 
rum. Amen. 


57 

Oraison. 

N Ous y ou s fuplionj. 
Seigneur , rie pré- 
venir toutes nos a&inns 
de votre faveur , & de les 
conduire enfuite par imc 
afiiftancc continuelle de 
votre grâce, afin que tou- 
tes nos prières , & toute» 
bos œuvics partent de 
vous comme dt leur prin- 
cipe , & fe îapottcnt à 
vous comme à leur fin. 
Par noue Seigneur Jel'us- 
Chnlt votre ïils , qui 
étant Dieu vit 8e règne 
avec vous en l’unr.c du S, 
Efprit, par tous les fieclef 
desfieclcs Ainfi foit.il* 


Après ces Prières, le Roi va fe met* 
tre à genoux devant le grand Autel > & 
Moniteur l’Archevêque de Reims, qui 
elt alïis en fa chaire , le dos tourné con- 
tre l’Autel , dit les Oraifons fuivances 
fur le Roi , avant de le lacrer. 

O R E M U S. 

T Einvocamus, (âne- 
ts Pater omnipo- 


O R A I SO N. 

P Ere faint, Dieu tout, 
paillant 8c éternel^, . 
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nous imploron' votre fc- 
cours , à ce que N- votre 
Ici vitear que vous avez, 
par une difpenfation de 
votre divine Providence, 
éle é depuis fa naillance 
julqu’a ce jour dans une 
floi 1 liante jeuhcfle , étant 
orné des dons de votre 
pieté & plein des lumières 
de votre efpiir , croiffç 
tellement en vertu tous 
les Jo: rs devant D'en . Sc 
devant les hommes qu’il 
entre joyeux des largefles 
de votre grâce dans le 
throne du fuuvcrain gou- 
vernement , & qu’écart 
muni de toute part du 
mur inexpugnable de vo 
sre miféricorde contre les 
•traques de fes ennemis , 
il résilie heurtufement le 
pcuulequi lui elt commis, 
parmi lç« douceu s de la 
paix, & les rophées Pela 
viétoire. Par notre Sei- 
gneur Jc(ias-( hrift votre 
lils qni étant Dieuvir Sc 
legne avec vous en l’unité 
du faint Rfprt, par tous 
les fierles des ficelés, Am- 
fi fort- il. 


re du Sacre 

tens artçrne Deus* ut 
hu. c famulumtuum N. 
quem tuæ di'inar dif- 
penfationis providentiâ 
in primordio plaima- 
tum ufq>u* in hune prae- 
fentem diem juvenili 
flore lætamem crcfcere 
coneeffifti , eura tuæ pie— 
taris dono ditatum , pie- 
numque gratiâ veritatis 
de die in dicm coram 
Deo & hom nibus ad 
meliora ftmper profice- 
re facias , ur fummi re- 
giminis folium gratiac 
fupeinaî largitatc gau- 
dens fufeipiar, & mi- 
fericordiæ tuæ muro ab 
hoftium adverfitare «n- 
dique munirus, plebem 
flbi commiflàm propi- 
riationis & virrute Vic- 
toria* féliciter regere 
merearur. Per Domi- 
num noftrum Jefum 
Chriftum Filium tuum, 


qui tccum vivk & ré- 
gnât in unitare SpiritOis landli Dcus 1 , per om< 
nu fæcula feculorum. Amen. 
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O K E M V S. 

D Eus a qui populii 
tuis virilité cpnfU" 
lis, & amore dominaris, 
da huic famulo tuo N 
fpiricum fapientiar tuæ , 
cum regimine difcipli- 
B x : uc ubi toto cordc 
dcvotus in regni regiwi- 
rc fcmper maneat ido- 
neus , tuoquc munerc 
ipfius tcmporibus Eccle- 
Cix fecuritas dirigatur in 
tranquillitate , devotio 
ccclefiaftica permaneat j 
uç in bonis operibus per- 
fcvcrans , ad æremum 
regn-um , te duce , valeat 
pervcnirc. Per Chriftum 
Dominum nolhmn# 
‘Amen. . . 

O u MB s. 

.1 

Ï N diebus cjus oria- 
tur otnn is æquius & 
juftitia, amicis- adjuco- 
rium / inirmeis obftacu^ 


France. 5$ 

O a a i s oh. 

O Dieu qui conduifet 
vos peu pies avec su- ' 
totité, & qui leur com- 
mandez avec amour » 
donnez* N votre fervi- 
teur l’efprit de fagefle » 
avec la fcicnre du gou- 
vernement ; afin que vous 
aimant de tout Ion cœur , 
il foit toûjours capable 
de bien gouverner ce 
Royaume > & que l'Egli** 

Te , pendanc fou egne , 
joüifle par votre faveur 
d 'une tranquillité parfaite 
Sc allurée , & demeure 
toujours dans une piétc 
véritablament Chrétien- 
ne i & enfin qu’il mérite» 
-en perlévcrant dans la 
pratique des bonnes œu- 
vres, d’arriver fous votre 
conduite au Royaume 
éternel. Par notre Sei- 
gneur Jefus-Chrift. Amfî 
i'oir- il. ! *• 

O RAISON, J 

Q u'on voye naître & 
arriver en fes jours 
toute julHcc Sx équi'é , 
fecoursà fes amis, obtta- 
cle à fes ennemis, fou- 
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lagement aux humbles, 
corrc&ion aux fupcibes , 
fciencc aux riches, piété 
à l'égard des pauvres , fa. 
▼eur Ôc bon accueil aux 
pèlerins, paix fit aflûran- 
cc à lès propres (ujets 
dans fon Royaume. Que 
gouvernant un chacun 
• vec modération & mefu- 
xe , il a prenne à fe con- 
duire foi - même avec 
exactitude -, afin qu’étant 
artofé des eaux falut aires 
de votre grâce , il infpirc 
la piété aux peuples qui 
font fous fa charge par 
fes exemples ; & mar- 
chant aveelettoupean qui 
lui cft commis dans les 
voies de la. vérité , il 
amaile avec' abondance 
des tréf.»rs fit des r ichelfes 
légitimes, & qu’il reçoive 
toutes ces fortes de biens 
que vous nous avez accor» 
dés par votre bonté, non 
feulement pour procurer 
le falut des corps , mais 
encore celui descenfcicn- 
ces U des cœurs fc 
qu’ainfi vous important 
toutes les peu fées. & tous 
fes confeils , il ait tou- 
jours la paix fit la fageflè 
pour guides, & pourcem- 
jpagnes du gouvernement 


ire du Sacre 

lum , humilibus fola- 
tium , elaris corre&io , 
divitibus dc&rina, pau- 
peribus prêtas, perigri- 
nis pacificatio , propriis 
in patria pax & fccuri- 
tas , unumquemque fe- 
cundùm fuam menfu- 
fam moderatè guber- 
nans , féipfum fedulus 
regere difeat ; ut tua i r ri- 
gatus compunftione totï 
populo cibi placita præ- 
Dere vitx poflît exem- 
pta , & per viam verita. 
tis, cum grege gradiens 
fibi fubditoj opes fru- 
gales abundanter acqui- 
ttât, fîmulquc ad falu- 
tem corporum non fo- • 
lum , fed eriam cordium , 
à te conceffam cun&a 
accipiat : ficque in tfc 
cogitatum animi confi- 
liumquc omqe coxnpo» 
nens , plebis gubeina- 
cula cum page fimul ô£ 
fapientiâ femper inveni- 
re videatur :• teque au- 
xiiiante praefentis .vit as 
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profperitatem & proli- 
xitatem percipiat, ut per 
tempora bona ulque ad 
fummam fene&urem 
perveniat , hujufque fra. 
gilitatis finem pcrfec- 
tum ab omnibus vitio- 
rum vinculis tuât largi- 
tate pîetatis liberatus „ & 
infinitæ profperiratis 
praemia perpétua , fk ngc- 
lorumquc æterna com- 
mercia confequatur. Per 
Domioum noftrum Jc- 
fum Chriftum Filium 
tuum , qui tecum vivit 
te régnât in unitatcSpi- 
jitÛ5 fan&i Deus, per 
omnia (accola faeculo- 
mm. Amen. 


de Ton peuple : qu’il re- 
çoive par votre aide une 
vie longue & heureufe \ 
que par des jours fortunés 
il airive à une glorieufc 
vieillcirc -, & enfin qu’é- 
tant dégage par votre mi- 
féricorde des liens de tous 
les vices , il achève le 
cours de cette vie mor- 
telle par une fin parfaite . 
& entre avec les Anges 
en commerce d’une gloi- 
re immortelle , & d’une 
profpérité infinie. Par no- 
tre •Seigneur Jcfus- Ch rift 
votre Fils, qui étant Dieu 
vit & régné avec vous en 
l’unité du faint Efprit , 
par tous les fiecles des fic- 
elés. Ainfifoit-ü. 


LE SACRE DV ROT. 


Monfieur 1* Archevêque de Reims élè- 
ve la voix, & die l’Oraifon fuivante. 


’ O R E M US. 

O Mnipocens fempi- 
terne Dcus , gu- 


Oraison. 

v 

D ieu tout- pu i (Tant 3c 
éternel , Refteut 
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du Ciel & de la terre, 
Créateur & fouverain ar- 
bitre des Anges fc des 
hommes, Roi des Rois, 
Monarque des Monar-* 
ques , qui avez îcndu A- 
brah m voue fidele fer- 
vireur vi£torieux& triom- 
phant de fes ennemis, qui 
avex chargé de tiophces 
Mojfe & Jofué, Chefs de 
votre peuple . qui avez 
élevé a la dignité royale 
David, malg.é fa bdïcfle, 
& qui l’avez délivré de 
Ja gueule du lion , des 
griffes de la bére, & des 
mains de Goliath , du 
glaive & de la malice de 
laül , & des attaques de 
tous fes ennemis *, qui 
avez enrichi Salomon 
d’un don incfable de paix 
& de fagell'e : écoutez fa- 
vorablement les prières 
de votre peuple, pi ofterné 
avec toute humiliréà vos 
pieds, multipliez le nom- 
bre de vos bénéciiûions f 
fur T^.vone (’ervitcur,que 
nous élifons paieillcmcnt 
pour Roide.ect Frat par 
une affeéiion violen-c & 
véritable , mais humble 
& refpeûueufc, & le pro- 
tégez toujours de toute 
part du bras invincible 


bernaror cæü & rerræ; 
conditor & difpofiror 
Angtlorum & homi- 
puni, Rex Rtgum , & 
Dominus Dominorum , 
qui Abraham fidelem 
tuum de hoftibus trium- 
phare fecifti, Moyfi & 
Jofue populo tno præ- 
latis multiplicem vi&o» 
riam #ibuifti , humilem 
quoque puerum David 
regni faftigio fublimafti , 
cumquc de ore îeonis, & 
de manu beftiæ , arque 
Goliæ, fed & de gladio 
maligno Saiil , & om-' 
nium inimicorum cjus- 
liberafti ; & Salomo- 
nem fspienriæ , paeik» 
que ireffabili rrsunere 
dirait i ; refpice propi- 
tius ad preces humilira- 
tis noftræ , & fuper hune 
famulum tuum N. quem. 
fupplici devotione ia 
bujus regni Regem pa- 
rirer ebgimus , benedic- 
tionum + tuarura dona. 
niulripüca, cumquedex- 
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DES Rois DE 

ter» tux potentix fcm- 
pcr & ubiquecircumda: 
quatenûs praedidh Abra» 
hx fid^litate firmatus , 
JMoyfî manfuetudine 
frctus , Jofué fottitudi- 
ne munitus, David hu- 
inilitare exaltatus , Sa. 
lomonis fapientiâ deco- 
ratus , cibi in omnibus 
complaceat, & per tra- 
mirem juftitiæ in ofFcn- 
fo greffa femper in cé- 
dât, &c totius regni Ec- 
clefiam deinceps cum 
plebibus fîbi annexis ita 
enutriat , doccat, mu- 
niac Sc inftruat , çon- 
traque omnes, vifibiles 
& invifibiles hoftes 
idem potenter regali- 
terque tux virtutis re- 
gimen adminiftret ; Ht 
regale folium videli- 
cct Saxonum, Mercïo- 
rum, Nordan-Cimbrio- 
rum feeptra non défé- 
rât, fed ad priftinx Fi- 
dei pacilque concor- 
diam eorum animos te 
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de votre pnifiance, à ce 
qu’étant affermi par la 
fidélité d’ Abraham , re- 
vêtu de la douceur de 
Moïfc, muni de la for- 
ce de Jofué , élevé pac 
l'humilité de David , or- 
né de la fageffe de Salo- 
mon , il vous l'oit agréa- 
ble en toutes choies, il 
avance toujours d'un pas 
affûte dam les voies de la 
Juffice : Sc qu’enfin il 
noutriffe, eniagnc, pro- 
tège & initruife l’hglifc 
qui efi répandue dans 
tous les lieux de ccRoyaia- 
me, avec les t'idelev & les 
peuples qui lui font unis 
qu’il ufe puàfiamroenc Sc 
royalement de cette auto- 
rité, qui eft un écouletBCac 

de votre vertu, contre tous 

fes ennemis vifibles Sc in- 
viûblcs i qu’il n’abandon- 
ne point le throne des 
Saxons, des peuples du 
Nord , ni le l'eepue des 
Cimbres ; mais qu’il 
réunifie tous leurs cf- 
prits dans la profeffion 
de toi ancienne, Sc dm* 
le lien d’une véritable 
paix , afin qu’étant for- 
tifié par la fujetion Sc 
l’obcifiance de l’un Sc de 
l’autre peupic , il gouver- 
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ne & affermifle tout en- 
{emble, par votre miféri- 
coide , le plus haut de- 
gré de la gloire de fes 
peres ; & qu’a l'ombre du 
bouclier inexpugnable de 
▼otie prc.tei.tion , & à la 
faveur des armes céleftes, 
il remporte une hcuieufe 
■viétoire de (es ennemis > 
qu’il impi inné la terreur 
«le fa puiflance dans l’amc 
des infidèles , & qu’il re- 
tourneglorieufement vers 
vous avec une paix açqui- 
fe par la fueur & le com- 
bat de toutes les vertus : 
& comme vousl’avcz or- 
né de ces belles chaînez > 
comblez-lc pareillement 
d’honneur <k de bénédic- 
tions f , élevcz'lc dans 
le gouvernement de ce 
Royaume, 8c répandez 
intérieurement dans fon 
ame l’on&ton de la grâce 
du faint Efpr’t, par notre 
Seigneur Jefus - ( hxrft , 
qui a détruit l’empire des 
Enfers par la vertu de fa 
Croix , & qui ayant ren- 
verfé le royaume de Sa- 
tan , efl monté triom- 

Î ihant dans le Ciel , dans 
equel confrlte la puifian- 
ce & la force viftorieufe 
des Rois, qui la gloù. 


re du Sacré 

opitulantc reformet r ut 
utrunique horum po- 
pulorum débita lubjec- 
none fultus , cpndigno 
amore glorificatus, per 
longum vitæ (patium 
paterne apicem gloriar 
tuâ miferatione unitum 
ftabilire & gubernarc 
mereatur *, tuât quoque 
protedionis galeâ mu- 
nirus, & feuto irfupe- 
rabili jugiter prote&us, 
armilquc tæleftibus cir- 
cumdatus , obtabili* Vic- 
toria? triumphum de 
hoftibus féliciter capiat* 
terroremque fua? poren- 
tiæ infidelibus inférât a 
& pacem tibi militanti- 
bus lætanter reportet 
virrutibus t; nec_ nen 
qnibus pra'fatos fidèles 
rues decorafti , multi- 
plici honoris benedic» 
tione f condecora, & 
in regimine regni fubli- 
mirer colloca , ôc oleo 
gratiæ Spiritus fan&i 
perungç, per Dominum 

nofirum , 
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fioftrum , qui virtute te des humbles, la tie fc 

Crucistartaudcftruxit, le Jalut des peuples -, 8c 
i r qui vit & régné avec voua 

regooque diaboli fupe- J , c fl , M ,f it d>n , ,, u . 

tato , cælos vi&or afeen- n ité d’une même cflence, 
die : in quo poteftas om- par tous les ficelés des fcc* 
ni* regumque confiftic clcJ * Ain ^ 
vi<5fcoria , qui cft gloria 

humilium, & vita, falufqüc populorum. Qui 
tecura vivit & tegnat in unitatc Spiritus fan&i 
Deus , pec omnia faecula fxculorura. Amen. 


- Après cette Oraifon , Moniteur PAr- 
chevêque de Reims , tenant la pacene 
fur laquelle eft la facréc On&ion , com» 
mence à oindre & facrer le Roi , ainfî 
qu’il s’enfuit. 

Premièrement » au Tommet de la 
tête. 

Secondement, en la poitrine. ( Les 
Evêques Afiiftans ouvrent la camifole 
& la chemife à chaque On&ion. ) - 

Troifiémement, entre les deux épau* 
les. ^ 

Quatrièmement , à. l’épaule droite. _ 

Cinquièmement , à l’épaule gauche* 

Sixièmement , au pli ou coude du bras 
droit. 

.8 


/ 
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Septièmement , au pli ou coude du 
bras gauche. 

M r l’Archevcqne de Reims dira cha- 
que On&ion la Priere fui vante. 


J r E vous facrc d’un hui- 
I le fan&ifié, au nom du 
ere f » du Fils f , & du 
faim t Bfyrit. 
y * Ainfi (bit- il. 


U Ngô te ln Regem 
de oleo fan&ifica- 
to , in nomine Patris 
& Filii f & Spiritus t 
fan&i. iji, Amen. 


Pendant ces On&ions , le Chœur 

chante l’Antienne qui fuir. 

- • \ 

Antienne. 


Sadoch le Grand Prê- 
tre » & le Prophète Na- 
than > ont oint Salomon 
Roi en Gyon, & s'apro- 
chanc de lui , pleins de 
joye, ils (e font écriez: 
Vive le Roi éternelle- 
ment. 


Unxerunt Salomo- 
nem, Sadoch Sacerdos, 
& Nathan Propheta, 
Regçm in Gyon , & ac- 
cedcntes laeti dixerunt t 
Vivat Rex in xtcrnunu 


M r l’Archevêque de Reims dit les 
Oraifons fuivante$. 


Oraison. Oremus. 


C Hrift, facrez ce Roi Hrifte , perun^c 

pour le gouverne- V, j hnne Regcm in re- 

' r \ 



"T" ; C 1-^ T rl r 

O 

dis Rois de France. Gy 


gimcn , undè unxifti Sa- 
cerdotes , Reges , & 
Prophetas,& Martyres, 
qui per fidem vicerunt 
•régna, operati fane jufti- 
tiam, arque adepti (une 
repromiflïones : tua fa- 
cratiflîma un&io faper 
caput ejus deHuat , ar- 
que ad intenora defeen- 
dat, & cordis illius in- 
tima penetret , & prb- 
imflionibus quas adepti 
{une vi&oriofiflimi Re- 
ges, gratiâtuâdignus ef- 
Üciatur : quatcnùs & in 
præfenti fæculo féliciter 
fegnet , & ad.eorum 
conlortium in carlcfti 
jegno peçfïciat. Per 
jDominum noftrum Je- 
iûm Chtidum Filium 
tuum , qui unâus eft 
oleo l^eritiæ præconfor- 
libus cuis , & virtuce 
JCtucis pokfUtes aéras 
debellavit , tarrata def- 
jruxtt , regnumque dia- 
boli faperavitj & ad 
f ?los viAor afcendit , 


ment , comme vous ave* 
confacté les Prêtres, les 
Rois, les Prophète», & 
les Martirs » qui ont af- 
fujetti par leur foi les 
Royaumes , opéré la jus- 
tice , &. mérité de rece- 
voir les prômeircs divi- 
nes. Que vôtre onôtioa 
faerce découle deflus (a 
tête , & defeende jufques , „ _ 
dans l'intérieur de fon 
ame , & pénétré le fond 
de fon cœur s & rendez -te 
par vôtre grâce digne des 
pronMdl e5 » c l Ue l Cs pins 
illufties Rois ont méri- 
tées «par leurs héroïques 
gelions : en forte qu’ayant 
régné heuieafement en ce 
fiede préfent , il partage 
avec eux le Royaume du. 
ciel dans le (icclç futur. -, 

Par nôtre Seigneur Jcfus- / 
jChrill vôtre fils, que vous 
avez facré d'un huile de 

r . • , 

joie , en une maniéré plus 
.excellente que tous ceux 
que vous avez deftinez 
pour participer à la gloi- 
re , & qui par la vertu de 
fa Croix a fumnontc tou- 
tes les puilïances de l’air 
4t. de l’enfer , détruit le 
.royaume du démon , je 
s’eft élevé vidorieux dans 
les cicux j en la main du* 
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fluel réfide & confifte 
tome viéloire > gloire &c 
paiflancc du monde , & 
qui étant Dieu tu & 
xegne arec vous dansl’u- 
•ité du laint Efptit , par 
sous les ficclcs des ficelés. 
Ainfi foit il. 


. O IL A I s O N. - 

O Dieu , la force des 
Elûs i & la grandeut 
«les humbles» qui avez 
■voulu au commencement 
châtier les crimes dii 
monde par un déluge , 8c 
faire paroître par dite 
colombe , portant un ra- 
meau d’olivier > que la 
paix étoit tendue à la ter- 
re -, qui ave* fait Aatott 
■vôtre ferviteur Prêtre, en 
le facrant d’huile î qui 
avez établi des Prêtres, 
des Rois & des Prophè- 
tes , pour la conduite du 
peuple d’Ifraël, par l’é- 
fufion de cette liqueur-, & 
qui avez prédit par la 
bouche de vôtre (ervireur 
David, ^uelaioie fe ré- 

f iandruit avec l’huile fur 
a face de l’figlife , nous 
vous Triplions , 6 Dieu 
P«rc tout - puiflàat , 4e 


ia cu/us manu vi&oria 
omnis, gloria & potef- 
tas confiftunt , & tçcutn 
vivit & régnât inunitatc 
Spiritûs fandi Deus # 
per omnia /«eula fzeu- 
lorum. Àmcn. 

O il i m u s. 

\ 

D Eus , elc&orun* 
forcitudo, & hu- 
milium celfitudo , qui 
in primordio per efïti- 
fionem diluvii mundi 
crimina caftigare voiuif- 
ti , & per colombam ra- 
mum olivac portantem 
pacem terris reddicam 
demonftrafti ; iterum- 
que Sacerdotcm Aaron 
famulum ruum per unc- 
tionem olei Sacerdotem 
fanxifti : & prætereà per 
hujus unguenti infufio» 
nem ad regendum po- 
pulum Ifracliticum ^ 
Sacerdorcs, Reges, aç 
Prophetas pcrfecifti , 
vultumquc Ecçlcfiae iq 
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•ïeo exhilarandum per rouloir bénir | & fanfti- 

propheticn. famili mi fi " « Roi ’ ’f' fe ! 
r r . , -p tcar, par cette preiente 

VQCem David elle ptae- on &i on , & défaite par 
dixifti : icà', quæfumus vôtre bonté qu’il aporte 
omniporens Deus Pater, comme une colombe une 
ut per hujus creatur* ’^tableà loapeu- 

pmguedmem hune fer- d’Aaron dans le fer. 

VUrn tuum fandfcificare vice de Dieu > qu’il réglé 

tuâ benedi&ione + di- fon Royaume avec des 

gneris,eumquein fimili- con k' ls de & 

& , jueemens équitables , 3c 

tudtnc columbæ pacem ^ montr ^ toûjours à 

fimplicitatis populo fibi fon peuple un vifage riant' 

comrnilfo prxftare , & & favorable par 1 • vertu 

excmpla Aaron in Dei dc L?“ a,c T VÔ ‘ 
icrvmo diligenter imt- t[c Jldc _ Pll . ^ , ci . 
tari, regnique faftigia gneur Jcfus Chnft arôtre 
in confiliis feientiæ & ïils , qui étant Dieu vit 

arquitatc judicii femper & «S^c avec vous en l’u- 

æ • 1- i»; nue du faint Efprit, pat 

aiTcqui , vultumque hi- touç flcclc# d J s fîcc f cs . 

laritatis , per hanc olei Ainfi foit-il. 

un&ioncm, tuamque be- 

nedi&ioncm f » « adjuvante , toti pîebi para- 
tutn habere facias. Per Dominum noftrum Je- 
fum Chriftum Filium tuum, qui tecum vivic 
& régnât in unitate Spiritûs fan&i Deus, per 
omnia fxcula (xculorum. Amen. 


O REMU S. 


O RAISON* 


D 


Eus , Dei Filiu*; Dica, Fils de Dieu, 

Dominas nofter KJ nètic Seigneur J* 

- — « • *•* • • • 

E u) 


Digitized by Google 



7© Fo rmuiaire du Sache 


fns-Chtift, qui avez été 
facré de votre Peie d’un 
huile de joie» plus excel- 
lemment que tous ceux 
qui participeront à vôtre 
gloire « répandez par l’é 
fufion de cet onguent ou 
baume précieux les grâ- 
ces & les bénédictions de 
l’Efprit confolateur juf- 
ques dans l’intérieur de 
ton coeur , afin que par 
ce don vifibJc & palpa- 
ble , il mérite de recevoir 
les biens inyifibles & fpi- 
ritucls -, & qu’ayant gou- 
verné ce Royaume tem- 
porel avec une jufte mo- 
dération de ion autorité 
Sc de fa puitfance , il ré- 
gné éternellemenr avec 
vous » qui étant fcul fans 
péché , Roi des Rois* 
vrvez dans la gloiie du 
Perc , ti dans l’unité du 
même (aint Efprit , par 
tous lctfiecles des ficelés. 
Ainfi foit-il. 


J dus Chriftus,qui à Pa*> 
treoleo exultationis un- 
£his eft præ participibus 
luis, ipfe per præfcn- 
tem facri unguenti in» 
fufionem , Spirirûs Pa- 
rade ti fuper caput ti.urti 
infundat bened<5fcio- 
nem , eandemque ufquc 
ad interiora cordis tui 
penerrare faciat : quate- 
tenùshocvifibili & tra- 
(Slabili dono invifibilia 
perciperc , & temporali 
regno juftis moderami- 
n.bus exccuto æterna- ' 
li’er cum eo regnare 
digneris , qui folus fine 
peccato Rex Regum vi- 
vit &c gloriatur , cum 
Deo Pâtre , in unirare 
ejufdem Spiritûs fandi 
Deus , per omnia fæcu- 
la fæculorum. Amen. 


Lorfque ces Oraifons font dites, M r 
T Archevêque de Reims, avec les Pré- 
lats Afliftans, ferment les ouvertures 
de la chemife & de la camifolè. Enfui- 
te M‘ le Grand- Chambellan préfente 


Digitized by Google 



des Rois ©e France. yt 

*u Roi les trois Vctemens qui fe doi/ 
vent mettre par dtffusfacamifolei lça- 
voir, la tunique, qui repréfente celui 
d’un Soûdiacre i la dalmatique, qui re- 
préfente celui de Diacre i H le man- 
teau Royal , qui repréfente la chaia* 

ble du Prêtre. va • 

Le Roi étant ainû vctu , M ” Ar- 
chevêque reprend la patene , fur laquell® 
cft la facrée Ondion , & en met en la 
paume de la main droite de Sa Majeité 
pour huitième Ondion , 8c en celle e 
la main gauche pour neuvième Onc- 
tion, en prononçant ces paroles* 

TTNginturminusiftx 

\^J de oleo fanctihcato; f ^ ^ dont j es Rois & le» 
undè undi fuerunt Re- p IO phêccs ont été conta- 
ges & prophetæ , & crez.de même que David 
Ç . I n, fnr facté Roi pat Sarouel* 

jicut unxit Samuel Da- futf yQ J (oycz béni 
vid ln Rcgcm : Ut ut fc Roi dans ce 

henedidus & conftitu- Royaume, nue Dieu vous 
tus Rex in Regoo ifto , a donné à régir fc à gou- 
qvrod Dominus Deus verner. 
tuus dédie tibi ad te- 
• gertdum 6c gubetnaur 
dum. 

E iv J 
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Apres ces Ondions , M r l'Archevêque 
de Reims dit i’Oraifon fuivante. 

Oraison. Ohem us. 


O Dieu , qui êtes >a 
gloire des juftes , le 
le faim des pécheurs , 
qui avez envoyé vôtre 
ïils racheter le genre hu- 
main par l’éfufion de Ion 
tang précieux, qui met- 
tez en poudre les armées > 
qui combattez pour ceux 
ui cfperent en vous , qui 
tes l’Arbitre fouverain 
de la pnillance & de la for-“ 
ce de tous les Royaumes» 
nous vous fu pl ions avec 
toute humilité de bénir f 
dans ce Siège royal N. 
•vôtre ferviteur , qui met 
toute fa confiance en vô- 
tre mi féricorde , & de lui 
être toujours favorable î 
& comme il ne veut point 
d’antre défenfc ni d’au- 
tre protection que la vô- 
we j faites, s’il vous plaît, 
qu’il foit plus fort quç 
tous fes ennemis, randez- 
le toujours vi&oricux -, 
metrez fur fa tête une 
couronne de juftice&de 
piété , afin que croyant 
vous de tout fon coeur 


D Euj, qui es Jufto- 
rum gloria , & 
mifericordia peccaro- 
rum , qui mififti Filium 
tuum pretiofo fanguU 
ne fuo genus humanum 
redimeré ^ qui conteris 
belia , & 

pugnatores 
in refperantinm, fub 
cuju* arbitrio omnium 
Regnorum continetur 
poteftas > te humiliter 
dcprecamur , ut præfen - 
tem famuium tuum N. 
in tua mifericordia con- 
fidentem , in præfènti 
Tede regali benedicas f # 
eidemque propitiùs 
adeflè digneris : ut qui 
tuâ expetit protedione 
defendi, omnibus ho/îi, 
bus fit fortior. Fac eum. 
Domine, beatum cfie , 
Sc vi&orem de inimi- 
ci* fuis, Corona cuni 




copnâ juftitiae & picta- 
ti$,.ur ex toto corde & 
ex totâ mente in te cre- 
dens , tibi deferviat , 
fanétam tiiam Eccle- 
fiam defendac & lubli- 
met , populumque à te 
fibi commillum juftè 
légat j & nullis infi- 
diantibus malis eum in 
juftitiâ convertat. Ac- 
ccnde. Domine , cor 
ejus ad amorem gratiæ 
tuas per hoc undfcionis 
oleum ,undè unxifti Sa- 
cerdotes , Rcges , & 
Prophctas ; quatenùs 
jufticiam diligens , per 
tramitem fimiliter ince- 
dens juftiria: , poft per 
adla à te difpofita, in 
rcgali exccllentiâ anno- 
rum curricula , perve- 
nire ad gaudia aeterna 
mereatur. Per Domi- 
. num noftrum Jefum 
Chriftum Filium tuum , 


& de tout Ton efprit , il 
travaille pour vorre gloi- 
re , il défende & éleve 
vôtre ïglife fainte , il 
gouverne avec équité le 
peuple que vous lui avez 
donné en charge , fc le 
conduife au bien, en dé- 
rournanc toutes occafions 
d'iniquité , & toutes les 
fraudes & les embûches 
de l’inlull ce : enflammer 
fon cœur à l’amour de 
vôtre grâce par l'onftion 
de cet huile , dont vous 
avez facié les T 1 êtres» les 
Rois & les Prophètes , à 
ce qu’aimant la juftice, &c 
ne s’éloignant jamais de 
fes voies , il arrive à la 
joinflTance des félicitez é- 
ternclles > après avoir a- 
chevé gloriéu Cernent le 
cours de Ca vie dans le 

f ilas haut point d’excel-» 
e»cc de la dignité royale. 
Par nôtre Seigneur Jclus* 
C hrift votre Fils , qui 
étant Dieu vit & régné 
avec vous en l’unitc du S.r 
Efprit, par tous les ficelez 
des ficelés. Ainfi (oit- il. 


qui tccum vivit & regnac In unitarc Spiritûs 
fan<5ti Deus > pec omnû fæcula (æculotum. 
Amen. 


i 
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Le Roi ayant ainfi les mains ointes 
facrées. Sa Majelté les joint contre fa 
poicrine : puis M r l’Archevêque de 
Reims fait la bénédi&ion des gants, en 
difant l’Oraifon fuivante. 


Oraison. 


O R b mu s. 


T Ouï-puiflant Créa- 
teur , qui ayant c: éé 
l'homme à votre image , 
ïui avez donné des mains 
armées de doigts, comme 
des organes d’intelligen- 
ce i pour opérer le bien 
avec difcréûon, & lui 
avez Commandé de les 
conserver pures & inno- 
centes, pour être des vaif- 
feaux convenables de l’a- 
nv , &pour traitei digne- 
ment vos mifteiés i bé- 
ni (Te z f & fanéli fie z ces 
gants , afin que tous les 
Rois q i en couvriiont 
leurs mains avec humili- 
té , fartent par votre m : - 
férito de paroûre une 
grande pureté de coeur & 
d’aftions Par notre Sei- 


O Mnlpotcns Crea- 
tor* qui homini 
ad iraagirern tuam crea- 
to manus digitis difcrc- 
tionis infignicas , ran- 
quam organum intelU- 
gentiac ad re&è operan- 
dum dedifti , quas fer- 
vari mundas prateepifti , 
ut in eis anima digna 
portaretur, & tua in eis 
dignè contra&irenrur 
myfteria , benedicere f 
ôc fan&ificare digneris 
horc manuum tegnmen- 
ta. ; uc qnicumqtte Reges 
iis cum humilitate ma- 
nus fuas velare volue- 


gneur jefus Chnft. Amfi rint tam cordes , quant 

opens, mundittam rua 

miferieordia miniftret. 

Per Chriftum Dominum noftruna. Amcû. 
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M‘ l’ Archevêque de Reims ayant be'- 
ni les gants , & les mettant aux mains 
du Roi , dit l'Oraifon fuivante. 


C Ircumdata, Domi- 
ne , manus hujus 
famuli tqi N. munditia 
novi hominis , qui de 
caclo defeendit : ut 

quemadmodùm Jacob 
dilcdlus tuus , pelliculis 
hædorum openis mani- 
bus, paternam benedic- 
tionem , oblato pacri ci- 
bo, potuque graciffimo , 
impetravit , fie & ifie 
gratiae tuac benediûio- 
nem f imperrare merca- 
tur. Per eundem Do- 
minum noftrum Jefum 
Chriftum Filium tuum , 
qui in fimilitudinem 
carnis peccati tibi obtu- 
lic femetipfum. Amen. 


R Hvércz » Seigneur* 
les mains de N. vo- 
tre fer»"'te:ir , delà pure- 
té & de l’innocence du 
nouvel homme > qui eft 
deteenda du cieli afin que 
comme Jacob ayant cou- 
vert les mains de peaux 
de chevreaux , a reçu la 
bénédiction de fon pere, 
après lui avoir préfenté 
une viande & un breuva- 
ge a gréable , il reçoi te 
pareillement la bénédic- 
tion -f de votre grâce. 
Par ce même Jefus-Chrift 
notre Scigucur * & votre 
fils , qui s'ett offert à 
vous en facrifice dans la 
refTcmblance de la chair 
du péché* Ainfi foit-il. 


Si le Roi ne veut pas mettre les gants , 
Meffieurs les Eveques Affiftans lui la-; 
vent les mains , & les lui frotent avec 
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du coton & de la mie de pain s puis 
Meilleurs les Evêques lavent aufîi leurs 
mains: M r l’Archevêque de Reims lave 

Î >areillement les fiennes, & fait enfuite 
a bénédi&ion de l’anneau par l’Orai- 
fon fuivante. 


Oraison. Oremuî; 


* 


1 


> 

% 


O Dieu y le commen- 
cement & la fin de 
toutes créatures , Créa- 
teur & confervateur du 
genre humain , difpcnfa- 
teurdes grâces, diftribu- 
tcur du falut éternel, dans 
lequel toutes chofes font 
renfermées avec éminen- 
ce : ver fez votre bénédic- 
tion t fur cet anneau , 
béniffez -le f , & le fan&i- 
fiez f , afin d’orner inté- 
xicurement de vertus vo- 
tre ferviteur icipréfent, 
que vous honorez exté-> 
tieurcment par cette mar- 
que de gloire; qu’il con- 
ferve toujours la difere- 
tion,& reluifedela fplcn- 
deur d’une foi véritable ; 
qu’étant armé & foûtenu 
de la prote&ion de U 
crés-faincc & cics-auguf- 


D Eus, totiùs créa- 
turæ principium 
& finis, creator & con- 
fervaror generis huma- 
ni , dator gratis fpi- 
ricualis, largitor ærcrnæ 
falutis , in quo elaufa 
Tune omnia : tu. Domi- 
ne , tuara emitte bene- 
di&ioncm t fuper hune 
annulimi , ipfumque be- 
nedicerc •]- & fanéiifi- 
care -f digneris : uc qui 
per eum femulo tuo ho- 
noris infignia conccdis j 
virtutum præmia lar- 
giaris ; quo diferetionis 
habltum femper reti- 
ne'at, & veræfideiful- 
gore pr*fulgeat , fan£* 



i>e s Rois de 

quoque Trmitatis arma- 
tus munimine , miles 
inexpugnabihs , acies 
diaboli conftanter évin- 
çât , & fibi ad veram fa- 
lutem mentis & corpo- 
risproficiat. Per Chrif- 
tum Dominum nof- 
trum. Amen. 


France. 77 

te Trinité , il farmonte 
comme un foldat invin- 
cible > toutes les forces 
du démon, & falle tou- 
jours de nouveaux pro- 
grès pour le (alut de fon 
amc & de fon corps. Pat 
noue Seigneur Jefus- 
Chrift. Ainft foit-il. 


/ 

. Après cette bcnédi&ion , M r l’Ar- 
chevêque de Reims met l’anneau ( avec 
lequel le Roi e'poufe le Royaume ) au 
quatrième doigt de la main droite de 
Sa Majefté , en difant ces paroles. 


A Ccipe annulum , 
fignaculum videli- 
ect fidei fan&ae , folidi- 
tatem regni, augmea- 
tum potcotiac ; per 
quem feias triumphali 
potenciâ hoftes repellc- 
re , hxrefes deftrucrc , 
fubditos coadunare, & 
catholicæ Fidei perfeve- 
ubilitati connedi. 


R Ecerez cet anneau r 
comme le fceau SC 
le témoignage. d’une foi 
fainte , la fermeté du 
Royaume, la perfeéUon 
& le comble de la puif- 
fance -, par lequel vous 
fçaehiez repouffer vos 
ennemis par une force vi- 
étorieufe , détruire les hé- 
réfiesj réiinir vos fujets , 
& les joindre à la bafe fie 
au fondement inébranla- 
ble de la loi Catholique. 
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Oraison. 


Oiemüj; 


O Dieu , à qui. apar- 
tient toute puiü'ance 
& toute dignité > donnez 
» votre feiYiceur un éfet 
favorable de fa dignité , 
dans laquelle il vous trou- 
ve toujours pour récom*. 
pente , il vous craigne, & 
s’éforce continuellement 
de vous plaire. Par notre 
Seigneur Jefus - Chrilfc. 
Atnfi foit-il. 


D Eus , cujus eft om- 
nisporeftas & di- 
gnixas j da famulo tuo 
profperum fuæ dignita- 
tis effe&um , ia quâ te 
rémunérante permanear, 
femperque te timeaft , 
tibique jugiter placere 
contendat. Per Chrif-, 
tum Oominum noftrum. 
Amen. 


Cette Oraifon e'eant finie , M r l’Ar- 
chevêque de Reims prend le Sceptre 
Royal fur l'Autel , &; le met en la main 
droite du Roi , e,n prononçant les pa-* 
joies fui van tes. t > ■ 


R Ëcevez ce feeptre,, 
marque de la royale 
puitîancc , la verge du 
Royaume J verge de juf- 
ifice & de force, par la- 
quelle vous vous condui- 
riez ici gieufement , vous 
défendiez la fainre Eglife, 
dclepeuple Chrétien qui 
vous ell fujet , de la ma- 

• 


A Cape feeptrum, 
regiar poteftatis in- 
figne , virgam fciliccÇ 
Rcgni \ rcdtam vir- 
gam virtutis , quâ teip- 
fum benè règas , fanc- 
tam Ecclefiam s popu- 
lurnquc vidclicet Chxif- 
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tianum tibi à Deq com* 
miflum , regiâ virtute, 
ab improbis defendas , 
pravos corrigas, rtttos 
pacificcs : & ut viam 
re&am tenerc poflint, 
tuo juvamine dirigas \ 
quatcnùs de temporale 
regno ad æternum re- 
gnum pervenias , ipfo 
adjuvante , eu jus re- 
gnum & imperium fine 
fine petmanet in fa'cula 
fxculorum. Amen. 

Oremus. 

O Mnium, Domi- 
ne , fons bono- 
rum , cundorum Deus 
inftitucor profeduum , 
tribuc , cjuæfumus, fa- 
mulo tuo N. adeptam 
benè agere dignitatem , 
& à te fibi præftitum 
honorem dignarerobo- 
rare. Honorifica eum 
prx cundis Regibus rer. 
tx , uberi eum benedic- 
tione + locupletâ , & in 
folio Rcgni fuma fia- 


lice de fes ennemis -, vous 
corrigiez les mcchans, 
vous pacifiez les bons, 8C 
les conduifiez par votre 
exemple & votre aid» 
dans les voies du falut > 
en forte que du Royaume 
temporel , vous palliez à 
celui qui cft éternel , par 
la miléricordc de celui 
dont le Royaume & l’Em- 
pire dure & lubfille lans 
fin dans les ficelés des 
ficelés. Ainfi foit-il. 


Oraison, 

S Eigneur toui-puifianr# 
fource & princip. de 
tous biens » auteur de 
tous les bons pi ogres, 
accordez, s’il vous plaît, 
à votre lerviteur N la 
grâce de fe bien acquitcr 
de la dignité qu’il porte- 
de, & affermi fiiez l’hon- 
neur & la groire qu’il a 
reçu de vos mains, hono- 
rez-lg pardefius tous les 
Rois de la terre , rem- 
pliflez-le d’une abondan- 
te bénédiftion | & le 
rendez inébranlable dans 
le fiege feuveraiu de se 


1 

i 
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Royaume, vifirez-lc dans 
fa lace > donnez lui une 
longue vie faites naître 
la lufticc en fes iours , & 
qu’avec joie & exultation 
il devienne glorieux dans 
le Royaume éternel Par 
notre Seigneur Jelus- 
Chrilt votre Fils , qui 
étant Dieu vit & règne 
avec vous- en l’unité du 
faint Bfprit,.par tous les 
fieclfcs des (iccles. Ainû 
ioit-xl. 


biliracc confolidaj vifi- 
ta eum in fobole, præf- 
ta ei prolixitatem vit*, 
in diebus ejus femper 
oriatur juftuia , & cum 
jucundiute"~& lartitii 
arrerno glotietur in rc- 
gno. Per . Dominuna 
noftrum Jefum Chrif- 
tum Filium cuum , qui 
tecumvivit & régnât in 
unitate Spiritûs fan6li 
Deus , per omnia (feu- 
la fæculorum. Amen. 


Après cette Oraifon , M r l’Arche* 
vêque de Reims prend la Main de 
Jultice fur 1 Autel , & la met en la 

ces 


main gauche du Roi, en difan 
paroles. 


R Ecevez cette verge 
de vertu.& d'équité, 
par laquelle vous fçachicz 
traiter avec douceur les 
bons, & donner de la ter- 
rcui aux méchans, redref 
fer ceux qui s’égarent , 
tendre la main à ceux qui 
font tombez , abattre les 
iuperbes > & rclcYCt les 


A Ccipe virgatn vir* 
rurisatquearquita- 
tis, qui incelligas mul- 
cere pios , & tcrrerc re- 
probos,errantibus viam 
darc , lapfifque manum 
porrigere , difpcrdafquc 
fuperbos t & releves hu- 
piilcs , 
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faillies , ne aperiac tibi 
oftium Jefus Chriftus 
Deus nofter, qui de feip- 
fà aie : Ego fum oftium 
pet me fi quis introieric ê 
falvabitur. Et ipfc qui 
cft clavis David, 8c 
feeptrum domus Ifraël, 
qui aperit 8i nemo clau- 
dit , claudic 8c nemo 
aperit , fit tibi adjutor : 
qui eduxic viRttum de 
domo carceris , fçden- 
tem in tenebris 8i um- 
brâ mortis ; ut in omni- 
bus fequi merearis eum , 
de quo Propheta David 
cecinic : Sedes tua , 

Deus, in fæculum fæ- 
culi , virga æquitatis , 
virga regni tui > 8c imi- 
teris eum qui dicit : Di- 
ligas juftitiam , 8c odio 
habeas iniquitarem } 
proptereà unxit te Deus, 
Deus mus, oleo lætitiae j 
ad exemplum iilius 
quem ante fæculaunxe- 
rat prae parùcipibus fuis,* 
Jefum Chùftum D?nai- 


humbles, afin que Jefui- 
Chrift nôtre Seigneur , 
tou» ouvre la porte , le- 
quel a dit de foi s Je fuis 
la porte, & fi quelqu'un 
entre par moi il fera fau- 
ve. C’eft lui cjui cil la 
clef de David ,& le feeptre 
de la maifon d’Ifraël, qui 
ouvre fans que perfomie 
puiffe fermer , qui ferme 
fan* que perfonne puifle 
ouvrir. Que celui-là foie 
vôtre protecteur le vôtre 
aide , qui a tiré du fond 
des cachots un captif mal* 
heureux chargé de chaî- 
nes , & enfoncé dans les 
ténèbres ic dans les om- 
bres de la mort i afin que 
vous reflemblicz en tout 
à celui dont le Prophète 
chante ; Vôtre thrône, ô 
Dieu , fera un thtône 
éternel , Sc le feeptre de 
vôtre Empire fera un 
feeptre d'équité & de 
juftice • & que vous imi- 
tiez celui qui dit : Aimez 
la juftice , de ayez en hai- 
ne l’iniquité i c’eft pour- 
quoi le Seigneur votre 
Dieu vous a facté d'un 
huile de joie ; à Tciemple 
de celui qu’il avoit faerg 
avant tous les fiecles, pré. 
fciablemcot à fes cohén. 

F 
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tiers 3c fes ^teres ; Jcfus- nuiu noftrum , qui vi- 

ChiiU nôtreiicgncur,qui * vic & re p nac in unitalc 

étant Dieu vit & reene en c . . A ^ 

_ . & . Snirit n« IJcih 


l’onitcdu S. Bfprit,dans 
tous les ficelés des ficelés. 
Aiiifi foie- il. 


Spiritûs fan&i Deus # 
per omnia tæcula fæiu- 
lorum. Amen. 


Apres les Cérémonies & Prières ci- 
deïfus, M r le Chancelier fe met contre 
l’Autel , tournant le vifage devant le 
Roi , & l’Alliftance , Se apelle à haute 
voix les douze Pairs , félon leur ordre 
& dignité , commençant par les Pairs 
Laïcs. Si M r le Chancelier étoit aL>- 
fent, M r l’Archevêque de Reims à fon 
défaut les apelle , ainfi qu’il s’enfuit. 

Monfieur N. qui fervez pour le Duc 
de Bourgogne, prélentez - vous à cet 
A&e. 1 ; 

Monfieur N. qui fervez pour le Duc 
de Normandie, préfentez- vous à cet 
ACte. •• • 

Monfieur N. qui fervez pour le Duc 
d’Aquitaine, préfentez- vous à cet Aâe. 

Monfieur N. qui fervez pour le 


I 
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Comte de Touloufe, préfcntez- vous 
à cet A&e. 

Monfieur N. qui fervez pour te 
Comte de Flandres , préfcntez- vous à 
cet Acte. 

Monfieur N. qui fervez pour le 
Comte de Champagne, préfentez-vous 
à cet Aéte. 

r" 

Quant aux Pairs Eccléfiaftiques , ils 
feront apcllez par M r le Chancelier, 
( ou en fon abtence, par M r l’Arche- 
vêque de Reims ) félon l’ordre ci-de- 
vant marqué. 

Cette convocation étant faite , M c 
l’Archevêque de Reims fe levé de fa 
chaire , & fe tourne devant le grand 
Autel, fur lequel il prend la grande 
Couronne de Charlemagne , aportée de 
S. Denis en France , & la tient élevée 
fur la tête du Roi , fans toutesfois la 
faire pofer delîus: tous les Pairs, tant 
Laïcs , qu’Eccléfiaftiqucs, y mettent les 
mains pour la foû tenir 5 6c M r l’Arche- 
vêque de Reims dit l’Oraifon fuivantc. 

• V-l • » 
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Oraison, 


OllMVS. 


'/"N Uc Diee vous cou-* 
iV^^ronne d'un éclat de 
gloire , de la fplcndeur de 
Jufticc» & d.s aftions de 
force; afin que par lcmi- 
niilere de notre bénédic- 
tion , tous méritiez par 
une foi Cm cre , & par un 
grand nombre de bonnes 
ocuyres , d’arriver à la 
couronne du Royaume 
éternel; par la libéralité 
de celui dont le thrône 
Je l’empire perféveredans 
les fîecles des ficelés. Ain- 
fi foit-il. 


C Oronec te Deus 
coronâ glorias , at- 
que juftitiæ honore, & 
opéré fortitudinis » ut 
per officlum noftrar be. 
nedi&ionis f, cum fide 
redâ ; & multiplier bo- 
norum operum. fru&u; 
ad coronam pervenias 
regni perpetui j ipfo lar- 
giente, cujus regnum 
ôc imperium permanec 
in fæcula læculprum. 
Amen. 


• Cette Oraifon finie , M r 1’Archevcquc 
de Reims feul pofe & met la Couronne 
far la tête du Roi , la tenant toujours 
de la main gauche , à laquelle tous les 
Pairs , tant Laïcs, qu’Eccléfiaftiques , 
mettent auffi la main > & M r l’Archevê- 
que de Reims dit l’Oraifon ci-après. 

Oraison. O remu s. 


R Eccvcz la couronne A Ccipe coronam 
'duRoyjuu»c au nom Regui , in nomine 


v 
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Patris t, & Filiit, & 
Spiritûs fan£U t » ut 
fprcto antiquo hofte , 
fprecifquc contagiis vi- 
tiorum omnium , fie 
juftitiam , mifericor- 
diam , & judicium di- 
ligas » & ità juftè, mife- 
xicorditcr & pic vivas , 
ut ab ipfo Domino nof- 
tro Jefu Gnrifto , 'in 
confortio San&orum , 
æterni regni coronam 
percipias. 

Accipc , inquam , co- 
ronam , quam fan&ita- 
tis gloriam,& honorera, 
& opus fortitudinis in- 
tclligas fignarc : & per 
hanc te participera mi- 
nifterii noftri non igno- 
res, ità ut ficuc nos in 
Inrerioribus Paftores , 
Re&orefque animatum 
intelligimur , ità tu con- 
rrà omnes adverfitates 
Ecclefiæ Chrifti Defeit- 
for aflîftas, Regniqueti- 
bi à Deo datij & per 

ofHcium noftræ beaedic- 

- * 
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du Pcre t 1 du Fils | , 8c 
du Saint Kfprit t » afin 
qu’ayant abattu l’ancien 
ennemi , & étant dégagé 
de la contagiod de tous 
les vices, vous aimiez la 
jullice , la miféricorde 8c 
le jugement i que vôtre 
vie fait Gins aucun repro- 
che d’injufticc , 8c que la 
miférieprde 8c la piété en 
règlent toutes lesa&ions, 
,8c qn’un jour vous rece- 
viez de la main de Jefus- 
Chrift nôtre Seigneur , 
la couronne de gloire en 
U compagnie des Saints. 

Recevez > dis- je , cette 
couronne, qui cil unemar- 
que de fainteté , d'hon- 
neur 8c de force > 8c fça- 
chex qu’elle vous rend, 
participant de nôtre mi- 
nillere : 8c que comme 
nous fommes les Pafteurs 
des confcienccs , aufli 
vous deyez fervir de Pro- 
tefteur à l’Eglifc contre 
toutes les adverfirez y 8c 
patoître un Modérateur 
falutaire , 8C un illullrc 
Conduûeur du Royaume 

Î ui vous a été donné de 
)icu » 8c que nous »' te- 
nant la place des Apôtres, 
8c de tous les Saints , 
ayons par le minilterc de 

F iij 
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nôtre bénédi&ion com- 
mis à votre conduite , 
avec une ron d’exulta- 
tion & de joieiafin cju'é- 
tant tout éclatant de ver- 
tu, & couronné d’un dia- 
dème éternel : vous ré- 
gniez glorieux parmi ces 
illuftres Athlètes du ciel, 
avec nôtre Sauveur te 
F.édempteurjefus-Chrift, 
dont nous croyons que 
vous port'ez le nom & l'i- 
mage deffus la terre, & 
qui vit & régné avec Dieu 
le Pere en unité d’clTencc , 
dans tous les (iecles des 
ficelés. Ainfi loi t- il. 


tionis in voce exultatio- 
nis , vice Apoftolorum, 
omniumqueSan&orum, 
regimini tuo commifli 
utills executor, perfpi- 
cuufque regnator fem- 
per appareas j ut inter 
gloriofos athleras, vir- 
tutum gemnis ornatus, 
& prxmio felicitatis 
aeternar coronarus, cuntt 
R edemptorc ac Salvato- 
re noftro Jefu Châfto, 
cujus nomen vicemque 
geftare erederis, fine fine 
glorieris , qui vivit , &C 
regnat,& imperat Deus» 
cum Dco Pâtre, in fas- 
cula fæculorum. Amen. 


M r l’Archevêque de Reims dit l’O- 
raifon fuîvante apres le Couronnement 
du Roi. 


O R a i s o H. 

I 


O R E M U $. 


n i eu éternel , auteur 
Se fourccdes vertus ï 
bénifTL-z •}• ce lcrvitcdr 
humilié devant vous, Se 
lui çonleryc* une famé 


D Ehs perpetuitatis , 
duc virtutum j 
cun&orum hoftium Vic- 
tor , bcnedic t hune 
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fâmulum , tibi caput 
fuum inclinantem ; & 
prolixâ fanitate , & 

profpcrâ felicicate eum 
conferva : Sc ubicunque 

f *ro quibus tuum auxi- 
ium invocavcrit , cito 
ad fis, & protegas, ac 
defendas ; tribac ei , 
quæfumus Domine , di- 
vicias gloriaé cuar , com- 
ple in bonis defiderium 
cjus , corona cum in, 
miferationc & miferi- 
cordiâ , tibique Deo 
piâ devotione jugiter fa- 
mulctur. Per Chriftura 
Dominum noftrum. 
Amen. 


perpétuelle , 8C une proL- 
périté fortunée , 8c par 
tout où il implorera vôtre 
fecours , faites prompte- 
ment paroître les efctsde 
vôtre ptéfcncc 8c de vôtre 
protç&ion -, verfez , s'il 
vous plaît, Seigneur, dans 
fon fein les riches éfu- 
fions de vôtre gloire ; ac- 
compliffez vos défirs en 
fes biens i couronnez-lc 
dans l'abondance de, vos 
miléricordcs » & qu’il 
vous lerve, 6 Dieu , con- 
tinuellement avec une 
pieufe 8c fincere atfe&ion. 
Par nôtre Seigneur Jcfus» 
Chrift. Ainfi l’oit- il. 


Après cette Oraifon, M r l’Archevê- 
que de Reims dit fur le Roi les Béné*» 
dirions fuivantes. 

. i 

Première Bcncâittion. 


O R E M U S. 


Oraison. 


E Xtendac, ommpo- 
tens Déus t dexte* 



Ue Dieu tout-puif- 
Tant étende fa mai» 
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pleine de bénédi&ion» f 
delfus tous i te qu’il tous 
environne d’une félicite 
confiante, & de la protec- 
tion de fon bras , 6c de 
celle de la bienheureufe 
Marie, de faint Pierre , 
Prince des Apôtres , de 
faint Denis, de faint Ré- 
mi » & par l’interceflion 
4c les mérites de tous les 
Saints. Ainfi foic-il. 

Que Dieu vous pardon- 
ne tous les pechez que 
tous avez commis , & 
qu’il vous accorde par fa 
bonté la miféricorde & 
la -grâce que vous lui de- 
mandez avec humilité , 
qu’il vous préferve de 
tout mal, & de toutes les 
embûches de vos ennemis 
vifiblci Sc inyilibles, Ain- 
£ foit.il. 

t 

Qu'il pofe pour vôtre 
garde fes bons Anges , 
qui vous precedent, vous 
* accompagnent , 6c vous 
fuirent toûiours en tous 
lieux, & qu’il vous pré- 
ferve par fà puilTancc du 
péché ou du glaive, 6c en- 
fin de tout péril. Ainfi 
Coi t- il. 


ram fuæ benedi&ionis fi 
8c circumdct ce mura» 
felicicatis , ac euftodi* 
fax protc&ionis, fan ôtae 
Marije , ac beati Pctri 
Apoftolorum Principis; 
fandti Dioni/ii , arque 
beati Remigii , 8c om- 
nium San&orum in. 
tcrcedcntibus mericis. 
Amen. 

Indulgeat tibi Domi- 
nus omniâ peccata quæ 
g effifti , 8c cribuat gra- 
tiam & mifericordiam, 
oam ab eo humilitcf 
epofeis ; & libérer te 
ab adverfitatibus cunc- 
tis, 8c ab omnibus ini» 
micorum viûbilium 8c 
invifibilium inûdiis. 
Amen. 

Aûgolos fuos bonor i 
qui te femper & ubique 
praiccdanc, comitentur 
8c - fubfequantur » ad 
euftodiam tui ponat , 8c 
te à peccato , feu gladio , 
8c ab omni periculorum 
diferimine fuâ potenriâ 
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libérée. Amen. 

Injmicos tuos ad pa- 
ris , charitatifque bc- 
aignitatem convcicat , 
&* bonis operibus te 
gratiofum 8c amabüem 
faciat pcrtinaces; quo- 
que in tui infedatione 
éc odio , confufione fa- 
lutari induat ; fuper te 
autem patticipatio & 
fandificatio + fempiter- 
na floreat. Amen. 


Qu’il change le cœur 
de vos ennemis , 8c qu’il 
les porte à la douceur d* 
la charité & de la paix , 
& qu’il vous rende aima- 
ble 8c agréable à tous par 
des bonnes avions. Qu’il 
charge de haine 8c d’une 
coufufion falutaire ceux 
qui s’obftincront à vous 
peifécuter > 8c qu’il fade 
au contraire fleurir fur 
vôtre tête une couronne 
de fainteté | & de gloire. 
Ainft foic-il. 


I 


Vidoriofum atque 
triumphatorem de invil 
fibilibus atque vifibili- 
bus hoftibus fempet effi- 
ciat , & fandi nomini* 
fui timorem pariter 8c 
amorem continuum cor- 
di tuo infundat , 8c in fi- 
de redâ , ac bonis operi- 
bus pcrfevcrabilem red- 
dat , & pacc in diebus 
tu;s concelTa, cum pal- 
mâ vidoria: , te ad per- 
petuum regnum petdu- 
çac. Amen. 

. Et qui te volait Ta- 
per populum fuum conf- 


Qu’il vous rende toül» 
joars vi&orieüx & triom- 
phant des ennemis vifi- 
bles 8c invifibles , 8c qu’ri 
répande également dans 
vôtre coeur une crainte 
& «n amour perpétuel d* 
fon nom ; qu’il vous 
falîe, s’il lui plaît, per- 
feverer dans la vraie foi) 
& dans les bonnes œu- 
vres i 8c après avoir don- 
né la paie a la terre en 
vos Jours, qu’il vous con- 
duife avec la palme de la 
vidoire auRoyaumc éter- 
nel. Ainhfoit.il. 


Que celui qui vous « 
établi Roi fat vôtre peu- 
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pic > vqus rende & heu- 
reux en oc fieclc , & par. 
ricipant de la félicite c- 
ternelle dans l’autre. 

9 

Ce que plaifc accotder 
celui qui vit & régné fans 
fin dans les ficelés des fic- 
elés. Ainfi foit-il. 


Seconde 

Oraison. 

B Enillez f nôtre Rpi > 
Seigneur, qui gou- 
vernez dès le commen- 
cement des fieclcs les 
Royaumes de tous les 
Rois. Ainfi foit-il. 

Et le couronnez d'une 
telle bénédiftion , qu’il 
porte le feeptre de falut 
•vcc la même élévation 
que David , & qu’il ait 
le don d’une fointe pro- 
pitiation comme ce Pro- 
phète. Ainfi foit-il. • 

. * / t , 

Donnez-lui , s’il vous 
plaît , par le foufHe de 
vôtre Efprit la grâce de 
gouverner fonpcupleavec 
douceur , de même que 
.Tous avez fait régner Sa- 


re du Sacre 

titucre Regcm , & ift 
pri fenti farculo felicem 
acternæ fclicitatis cri-* 
buat elle confortem. 

Quod iplè præftare 
dignecur, cujusregnum 
& imperium fine fine 
permanet in fæcula fae- 
culorum. Amen. 

Bénèditfion . 

Or émus. 

70 Enedict, Domine, 
JD Rcgem noftrum , 
qui régna omnium Rc- 
gum à fæculo modera- 
ris. Amen. 

Et tali eum benedic- 
tione glorifica , ut da- 
vidicâ teneat fublimi- 
catefceptrum faiutis , & 
fan&ificæ propitiarionis 
munere reperiatur locu- 
pletatus. Amen. 

Da ei, à fpiramine 
tuo , cum manfuetudine, 
ira rcgerc populum , fi- 
cuc ialomonem fccifti 
regnum obtinere paci- 
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'eum. Amen 

Tibi cum timoré fie 
fubditus» tibique mili- 
tet cum quiete : fit tuo 
elypeo proreétus , cum 
proccribus , & ubique 
gtatiâ tuâ vi&or exiftit. 
Amen. 

Honorifica eum præ 
cunCtis Regibas gen- 
tium , felix populis do- 
minetur , & féliciter 
êum nationcs adornent , 
vivat inter gentium na» 
tiones magnanimus. 
Amen. 

Sit in judiciisæqui- 
tatis fingularis , locu- 
pletet eum tua prædi- 
ves dextera > frugife- 
' ram obtineat patriam , 
& ejus libcris tribuas 
profutura. Amen. 

I ' 

Præfta ei prolixita- 
tem vitac per tempora , 
ut in diebus ejus orie- 
tur jiafticia , à te robuf- 


lomon avec tranquillité. 
Ainfi foi t- il. 

Qu’il vous foit fourni* 
avec crainte , qu’il vous 
ferve avec repos , qu’il 
foit couvert tic vôtre bou. 
cl ici avec tons les Grands 
de fon Royaume, & qu’a- 
vec vôtre grâce il foit 
par tout victorieux. Ainü 
foit- il, 

Honorez - le pardclfus 
tous les Rois des autres 
nations ,• qu’il domine fut 
les peuples avec félicité , 
& que les peuples trou- 
vent leur bonheur dans 
la (oûmilfion & l’obéif- 
fancc , qui font les orne- 
mens de fon thrône î 
qu’il vive généreux au 
milieu des nations. Ainfi 
foit- il. 

Qu’il excelle dans les 
allions de jufliçe » qu il 
reçoive de vôtre main li- 
bérale des richefies avec 
abondance > que fa Patrie 
foit féconde en toute for- 
te de biens , & que fes 
enfans profperent heureu* 
fement par vôtre grâce. 
Ainfi foit il. 

Donnez-lui une lonpue 
vie dans le tems, que la 
juflice régné en fes jours » 
que fon tlirône foit foû- 
tenu de vôtre main # 8C 
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qu’il joüifTe gloricufc- 
»cn* & avec joie du 
Royaume éternel. Ainû 
Toit- il. 

Ce que lui veuille ac- 
corder celui dont l'Empi- 
re & le Royaume demeu- 
re dans les fiecles des 
ficelés. Ainfi foit-il. 


O RA I SON. 

Q Ue Dieu tout-puif- 
fant vous donne de 
la rofée du ciel , & de la 
graiffe de la terre une 
abondance de blé , de 
vin & d’huile i que tous 
les peuples vous fervent, 
ic que les Tribus vous 
adorent. Soyez le maî- 
tre de vos frères , & que 
les enfans de vôtre merc 
fe courbent devant vous > 
que celui qui vous bénira 
fort rempli de bénédic- 
tions j & le Seigneur fera 
vôtre apui & vôtre aide: 
queleTout-pailTant vous 
comble de toutes les bé- 
ncdi&ions f , que le ciel 
répande deflus les collines 
& les montagnes & en- 
core de toutes celles qu’il 
(ait couler avec fcs v in- 


fE DU SACRÏ 
tum teneat regiminii fijü 
lium , & cum jucandi- 
tate 8c læcitiâ æterno 
glorietur regno. Amen. 

Quod ipfe praeftarc 
dignetur, cujusrcgnum 
& imperium fine fine 
perraanet in fiecula fæg 
culorum. Amen. 

O R E MW S. 

O Mnipotens Deus 
dec tibi de rore 
cæli , & de pinguedine 
terræ abundantiam fru- 
menti , vini & olci; 8c 
ferviant tibi populi , Sc 
adorent te Tribus : efto 
dominus fratrum tuo- 
tum, incutventur ante 
te filii matris iuz; 8c 
qui benedixetit tibi , 
benedi&ionibus rcplea- 
tur , 8c Deus cric adju- 
tor tuus : omnipotens 
benedicat t tibi bene- 
di&ionibus caeli defu- 
per , in montibus 8c 
collibus» benedi&ioni- 
bus abyffi . jaeentibus 


t 
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àeorfum, bcncdi&ioni- 
bui ubcrum , Sc uva- 
rutn , pomorumque ; 
bcnedidfciones Patrum 
anriquorum , Abraham, 
Ifaac, Sc Jacob, con- 
fortât* fint fuperte. Per 
Chriftura Dominum 
noftrum. Amen. 

Ouuvs, 

B Enedic , Domine , 
fortitudincm Prin- 
cipe, & opéra manuum 
illius fufeipe, Sc bene- 
didlione tuâ terra ejus 
de pomis rcplcarur,'de 
frudhi cælefti , & rore 
atque abyfli fubjaceir- 
tis » de fru£u folii Sc 
Inn* , & de vertice an- 
tiquorum montium , de 
pomis æternorum col- 
iium , Sc de frugibus 
terra? , Sc plenitudine 
ejus j bcncdiitio illius 
qui apparuit in rubo ve- 
ïiiat fuper capuc ejus , 
Sc plena fit bencdi&io 
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fluences dans le fond des 
abîmes ; encore de celle» 
de toutes fortes de fruits 
dont il embellit la face 
de la- terre j que les bé- 
nédictions des anciens 
Pères, d’Àbrahaqa , d’I. 
faac & de Jacob , foient 
confirmées pleinement en 
tous. Par nôtre Seigneur 
Jcfu|.Chrift.Ainfi (oit-il. 

O RAISON, 

B EnilTcz , Seigneur , 
la force du Prince , 
& recevez favorablement 
les œuvres de fes mains, 
& que fa terre foit pat 
vôtre bénédiftion cou- 
verte de fruit, des fruits 
du ciel, delà tolce & de 
l’abîme , des fruits du fo- 
leil & de la lune , des 
fruits des anciennes mon- 
tagnes & de* vallées cter. 
nelles , 8c des fruits do 
la plénitude de la terre» 
que la bénédiftion de ce- 
lui qui aparût dans le 
buiffon defeende dans 
fon amc , & que la roe- 
furc de toutes {es béné- 
dictions foir pleine dans 
fes enfansj qu’il trempe 
fon pied dans l’huile v 
que fa force foit la for»» 
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du rhinocéros > arec la- 
quelle il diflipera les na- 
tions , & criblera les peu- 
ples jufqu’aux confins de 
la terre > parce que le 
Conquérant, qui elt mon- 
té par fa vertu dans le 
ciel , fera éternellement 
fonapui. Par nôtre Sei. 
gneur Jefus-Chrilt vôcre 
fils , qui étant Dieu vit 
& régné avec vous en 
l'unité du faint Efprit » 
dans tous les ficelés des 
ficelés, Ainfi foie- il. 


Domini in fîltis ejus, 
6 c tingat in oleo pedern 
fuum ; cornua rhinoce- 
rontis cornua illius, in 
ipfis vintilabic genres 
ulque ad terminos ter- 
ra: -, quia Afeenfor cæli 
auxiliator iuus in fem- 
picernum fiat. Per Do- 
nnnum noftrum jelum 
Chnltum Filium tuum, 
qui tecum vivit & ré- 
gnât in unitate Spiritûs 
fan&i Deus , per om- 
nia f accula facculorum. 
Amen. 


Toutes ccs Oraifons achevées, M r 
TArchevcque de Reims prend le Roi 
par la manche du bras droit, Sa Ma- 
jeflé tenant le Sceptre & la Main de 
Juftice en Tes mains : tous les Pairs , 
tant Laïcs , qu’Eccléfiaftiques , font au- 
tour du Roi , & touchent de leurs mains 
fa Couronne. M r le Connétable ( ou 
celui qui le repréfente ) marche devant 
Sa Majefté , tenant l’épée nuë à la main : 
M r le Chancelier marche après M r le 
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Connétable > & M r le Grand-Maître 
marche dans le rang d’après , ayant 
à fa droite M r le Grand-Chambellan , 
& à fa gauche M r le premier Cham- 
bellan. 

En cet ordre M r l’Archevêque de 
Reims conduit le Roi en fon Trône , 
qui eft préparé au Pulpitre» ou Jubé, 
ainfi que nous avons dit ci-devant 3 où 
étant arrivez , le Roi ayant le dos tour- 
né contre la Nef, M r l’Archevêque de 
R.cims le tenant toujours , dit ce qui 
fuit. 


S Ta, & rctine à mo- 
do ftatum quem 
hucufque paternâ fuc- 
ceflîone tenuifti , h*rc- 
ditario jure tibi delega- 
tum, per authoritatem 
Dci omnipotentis , & 
per præfentem rraditio- 
nem noftiam , omnium 
fcilicec Epifcoporum , 
cæterorumque Dci fer- 
vorum i & quant ô Cle. 
rum propinquiorcm fa- 
cris altanbus prolpicis # 


D Emeurez ferme, SC 
conter vcz le rang 
que vous avez tenu jut- 
u’ici par la fuccellion 
e vos peres, 8c qui par 
droit héréditaire vous eft 
rélégué par l’autorité de 
Dieu tout- puisant, & par 
nôtre préfent miniftere i 
c’eft-à-dire, de tous les 
Evêques , & de tous" les 
ferviteur» de Dieu : SC 
reffou venez- vous , d’au-, 
tant plus que vous voyez 
le Clergé proche des Au- 
tels > de lui donner les 
premiers honneurs dans 
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des lieux conTenables à 
fa condition; en forte que 
le médiateur de Dieu 8c 
des hommes tous rende 
le médiateur du Clergé 
te du peuple. 


il du Sac ri 

tantô ei poriorem to 
locis congruentibus ho- 
norera impendere rae- 
mineris; quatcnùs xnc- 
diator Dei & homi- 
num , te mediatorem 
Cleri & plcbis confti-. 
tuât. 


M r l’ Archevêque de Reims tenant le 
Roi par la main 3 le fait feoir , & dit. 


Q Ue Jcfus^Chrifl 
„ nôtre Seigneur,Roi 
des Rois , Monarque des 
Monarques > tous confir- 
me dans lo Siégé de ce 
Royaume, 8c tous faffe 
iégner dans le Royaume 
dterncl »tcc lui , qui vit 
8c régné avec le Pere 8c 
le faint Hfprit . dans tou* 
les ficelés des fiedes, 
Ainfi foit-il. 

^ ! Que vôtre main foit 
affermie , & que vôtre 
droite foit exaltée. 

y. Que la juftice & le 
jugement foient la pré- 
fatatioa de T être thxôuc. 


I N hoc regni folio 
confirmer tc f & in 
regno xterno fecuro 
regnare faciat J.cfus 
Chriftus Dominus nof- 
ter, Rcx Regum, & 
Dominus Dominan- 
tium , qui cum Deo 
Pâtre & Spiritu fan&o 
vivit & régnât , pec 
omnia fxcula farculo- 
rum. Amen. 

Firmerur marnas 
tua , & exaketur dex- 
fera tua. 

y. Juftitia Sc judi- 
cium præparatio fedis 
tu*. 

t. Domine; 
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ï"* Domine » cxitl^i ” ♦. Seigncar, exauce» 


ontteonem meam. \ 
- ^t» Et clamor meus 
ad ée veniat. • •: 

. t. Dominas vobiC 
cum. * .y. . ‘ 

: .$1. Etcum fpimutuo. 

« . 1 . 1 •_ 'ï »' 

i Orémbs." i 



Eus , qui vidfoi- 
ces Moyfi manus 
in oratione firmafti » 
qui quamvis arratc laf- 
ceflèret , infatigabili 
fan&icatc pugnabac ; uc 
dum Amalecb iniquus 
vincitur,dum profanus 
nationum populus fub- 
jugatur , extetminatis 
alienigenis , hxredicati 
tuæ pofleflio copiofa 
férvirct .* opus manuum 
noftrariim piâ noftrac 
orationis exaudirione 
confirmai habemus & 
nos apud ce , fan£te Pa- 
ter, Dominum Saivaco- 
rem , qui pro nobis raa- 
nas Tuas retendit in 

\ 


ma prière. ■ 

* ' "1 • j 

.. u. Et que mes cris s'é- 
lèvent jufqu’à vous. 

• Tfr. Le Seigneur foi* . 
avec vous, i ' . 

ri. Er avec vôrre Ifprifc 

•> 11. Si if* 

- ï ' • 

ï O R A I soif. 

• " ’ • • t 

* . . ' . ' » 

O Dieu » qui avexfoô- 

tenu dans l’oraifpn 
les mains de Mo'ife, qui 
étant tout cafié de vierl- 
leffe ». ne laiffoit pas de 
combattre avec une fain- 
teté infatigable -, en forte . j 
qu’ayant vaincuÀmalech, 

& fubjuguê les Nations 
infidèles èc étrangeté* 
par Tes prières » aufli-bica 
que par fes confeils, il 
acquit une abondante pot 
feffion au. peuple, qui 
écoit votre héritage : 
exaucex , s’il vous plaît » 
notre prière» & confirme» » 
l’ouvrage de nos mains i 
& principalement ayant 
auprès de vous , Pere . 
faint , un Sauveur qui 
a étendu fes bras deflus 
une Croix pout l’amour 
de nous » en vertu duquel 
nous prenons la hardieiïe 
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«8 F o & mu i â iitï ou Sa ck® 

de crici; à haute roi* , U Cruce, per quem etiasn 
de demander avec con- precamur ahiflîmè , Utf 

dcD«;„ncmlVTbi'féc «(« potentiâ fuSVagin* 

par l’éfbrt de votre puif- », univerfotum hof- 
fancc »•& que votre peu* tiüm frangatur impie- 
pic , affranchi de tous le» tas populufquc tuus' 

«jranerformidi™ « 

,irêmc Jefus-Chrift votre tolum timerc condtfcat» 
fils , qui étant Dieu vit Per cundem Domlnum 
* regne avec vous en l’u. noftrum Icfum Chrif- 

««■* «•.:*» 

Ainfi toit- il. , . »cum vivit & régnât 

' in unitatc Spiritûs fanc- 

; ' ti Deus, per omnia fa> 

> culafæculorum. Amen. 


* . , ' V « 

a • Cette Orailon finie , & le Roi affii 
en fon Thrône, M r l’Archevêque de 
Reims ôce fa Mitre , & baiie SaMajefté, 
apres lui avoir fait une profonde révé- 
rence j puis dit à haute voix : 

• " A ’ ’ * ' i » 


SfJM LE ROI VIVE MATERNELLEMENT* 

. • * * ’ V, 

Tous les Pairs ( les Eccléfiaftiques les 
premiers ; baifent pareillement Sa Ma- 
jefté, : & difent auffi : 

i . * . i 1 

tKlKE LM ROI ÉTERNELLEMENT* 

i. * 




des Rois bi France. 

'Pour lors tout le peuple fait accla* 
mation , & cric , Vive le Roi , au fou des 
tirompetes, des haut-bois, & de toutes 
fortes d’inftrumens 3 puis M r l’Arche** 
vêque de Reims entonne le Te Deuntf 
qui eft continué par lorgue & la mu* 

«que. , • , , • 

• * - » ! < 

‘ .J j*, 1 _ , * ,» 

C A N T 1 I. 




T E' Deum lauda- 
mus , te Dominunt 
confitemur. 

* ,1 •*< •*’ * , /V 

- „ * t 4 

Teattcrnum Patrettu* 
omnis terra veneratur. 

Tibi omnes Aogcli • 
clbi cacli, 8c univerfæ 
potcilatcs. 

Tibi Chcrubim &C 
Seraphim : inccfiabili 
voce proclamaac- 
San&us , San&us ». 
San&us Dominus Deus 
Sabaoch. 

Pleni ftirit 8c 

terra : majcfUus gloria 
tus. 


N Otis tous lôüonj t 
Diea rout-puiffanr, 
nous conférons que vous 
êtes le Seigneur de l’U- 
âivers. 

Vous, Pere Eternel* 
que toute U tçrfe Adore* 

Tous les Abges font 
les fidèles exécuteurs d» 
vos volonté* : les Cieux 
Il les Puilîances vous ado-* 
çept & craignent. . 

Les Chérubins 8c le» 
Séraphins chantent per- 
pétuellement ce Cantique 
en votre honneur. 

- > > J * 

Saint, Saint,, Saint ^ 
cil le Seigneur Dieu de; 
armées. 

Les Cieux 8c la terré 
font remplis de l*jgran«i 
deur de votre gloire. 

Gij 



\ 
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il ro Foumulaiki d V Sacre . 

; Vous- êtes exalté par U Te glojriofps Apofto-» 

gloricufc^onapagnie des loruffl chorus. 

Apôtres.* 1 '■ *' '* • 1,- • • - 8 ' ’ 

1^3 Kçpcfjljlcthultitude Te Prophetarum s« 
des Prophètes rçcite des lactdabilis numerûs. 

fiymneS pour yoùs hono- f - .».i» ï . . v*l 

"T: ,‘ ti t^rï t <Y\ t>L i- 

L’innocente & nom- JTc Martyrum candi- 
eüfî: ‘st urée des Mar- datus .* laudat ëxercitüs. 


Krtûft 
tirs, cclcbic vos loiianges 
Et la fainte Eglife vous 

conféffe par toute la terre. 

■ »-i> ? / S ' t 

lePcre éternel, qaieft 
«fane grandeur incbrii- 

ïûffitc;;-.*- •* J 


datus ; laudàt èxercitus. 

Te per orbem fërra- 
lauda confuetur 


rum 


a.^ 


Le .vraj & unique Fils * 
engendré de laTubflapce' 


Patrcm imœenfa: ma?. 

jeftatïs. J. ' 

fcüuauu /, 

V enerandum tuum 
verum , & unicutn Fi- 


/ lmrnt; . ! I 


* -Et le&int Efprit c<Sn-> 
folatcur , qui procedetiu 
Pcie & du:, Jjls. w; 

Vouï ; , |Chi;ift ,qui.étc& 
le R pi, -de. gloire, q 

Vous btfi' êtes* le fil# 
élteirt^^dü'Pete.' ■» ' 

„ Vous qui pour délivrer 
Pliomin^ de la fervitudei 
avez voulu vous fajïe 
Jbomrrfe»& n’avez point 
dédaigné le feitî d’une 
[Vierge. 

$ Vous qui? après avqir 
tpmpjujrsiguilLoib-de la 
tnq#ç.»:.*Tf». ftuvtutja*» 


• . Sandum quoque Pa- 
raclctum Spiritum. ! 

' Tu - Rex* L gloriae 
Chriftc. .2V- - 

Tu Patris fempiçcr- 

mis és filius.^ **' * ' 

it* T« ad liberandum 
fufeepturus homineiri*/ 
ndn • hortuifti Vire mis 

atafibw;ri.- 1J oCi «j .-ntZ 
‘ ' î 

- Tü: dcvfâb 8 raortis 
iculco: aperuifti creden^ 

; ,t;S» 



I 


r dhs Roïs' dï- Fr aVc'e'T I9l 

tibis te 8“^ e*|orotn. . *T°?< * 

Tuaddexteram Dei ' ‘ Vous qui êtes aflls à la 
fedes, in gloria P.atris, droite tfe Orâiïtn U 

-Judex «ederis elle Et qui devez un jour 
/VPBtüruskju.- :i ■ ' : ' c- î venir juger le monde. * 
Te ergo quxfumus Nous vous fuplionsdè 

faœulis tuis fubveni : fubvenir pif vbntfaffif- 
7 , . tance a vos ferviieurs, 

quos pretiolo languinc que- vous avcz'^’rjchetcz 
-rcdcm’fti. par votre précieux Sang. 

- ; ÆreVn'a , ; fac cum faites , s’il vous plaît, 

jjumerafi*< * • < -i - » y. 'vos Saints./ r 
r':-&ülvum fac populum 1 Sauvez votre peuple* 

jtuum , Domine : &be - 
Æçdit hxrcditaci tu*. , tagc . 

r r- Et/ Kgf *. fftf ' & ». PrCnC2 Ic fûin de 

lextoile- illoft ulque % f. oa(i . aiie .> 

T};?; ■ TT> fez jamais de nous Faso-, 

Xiernurn. ’ i . .^er.. 

Per fingulos dies be- -, Nous employoas tous 

WdiiWusle. ' * ■ ! 1 ^ 7 rS à SSSS^ 1 

cier de vos bicntans. ri 

Et laudamps nomen \ Nous loiions £aas çefïc 

füura in fæculura : & in J>*« nom ,« «oui le 

fseculum fæculi. . - . + 

- Dignare, Domine, die ^Préfexvez-tious, ni 

• n & r .. . « . vous plan, .Seigneur, de 

ifto ; fine peccaco nos tom t, er cettc journée eh 

euftpdire. J •“* .péché. :s T. 

- Mifecere noftri, Do- > *J CZ 

jninc Mqjifcrcrc noftri. i ^ , | J ne “ * ? ♦ 

Q iij 


"•cdicimus te. 
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f oi Fohmulairi du Sache 

Et comme nousavoni Fiat rai fcricordia tUSL 

efj'éic en \otrc bonté , Domine » fuper nos: 
fanes que nous lent ions . i r . 

Jes èfccs de eotre naife- quemadmodum iperavi* 
iic o i de. mas in te. 

- Hn vous, Seigneur ,j*ai <* In re. Domine, foc- 

miî cf f éll ‘‘ ce ■ 17? ravi s non confundar in 

rccevtai point de contu- 

ûon à jamais. •Ccrnum. > y 


• Durant cette joie & acclamation 
publique , on jette , tant dans la Nef 
de Notre-Dame ? que dehorsen la pla- 
ce visa-vis le grand Portail , un grand 
nombre de pièces d’or & d’argent mar- 
quées de la reprefeo cation & éfigie du 
Roi, avec la date du jour & année de 
fon Sacre & Couronnement, & an 
revers marquées de telle figure qu’il 
plaît à SaMajefté , parmi lcfquèlles l’on 
y mêle des pièces de monnoyes couran- 
tes.^ 

■* t . - 

( Au. Sacre de Louis XlV.d’heureu- 
fe mémoire , lorfqne Ton commença 
le Te Deum , on lâcha quantité d’oi- 
féaux dans l’Eglife, qui étoient enfer- 
mez, dans, des cages. L’artillerie & la 
moufqueterie de la Ville fe firent en- 
tendre. Les portes des Prifons furent 
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Ouvertes aux Prifonniers nommez éc 
défîgnez dans la lifte, qui futpréfentée 
au Roi la veille de Ton Sacre, &que Sa 
Majefté avoit donnée à examiner à trois 
Maîtres des Requêtes de fon Hôtel» 
qui fe tranfportcrent dans les Priions » 
avec Meilleurs du Préfidial de Reims » 
pour donner pleine liberté & rémiilion 
au crime, au nom du Roi , aux Pri- 
ibnniersivenus de différens endroits dut 

V 

Royaume 3 pourvu. qu'ils nç fe trou- 
vaient point coupables des crimes donc 
• la Lettre Patente du Roi fait mention 3 
ç’eft-à-dire , des cas irrémillibles , com- 
me d’avoir attenté , ou être criminels 
de leze-Majefté , d’avoir confpiré on 
trahi l’Etat ». d’avoir été voleurs de 
grands chemins , & autres cas extraor- 


d inaires-; • ’ 

Apres que M r l’Archevêque de Reims 
a fatisfait à ce que deflus , il defeend 
du Jubé , & retourne au grand Autel 
pour dire la Grand’MelTc, durant la- 
quelle fe dit la Meffe b^ITe ordinaire 
du Roi , à l’Autel préparé au Pulpitre, 
«lin fi que nous ayons dit ci- devant. Le 

G iv 
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Sceptre, & la Main de Juffice, font 
polez ayx deux côcez du prie - Dieu ' 
de Sa Majeftç..; ' z ‘ 

• La Grand Melïè fe dit comme l’Of- 
,fi<à£ > QU ,1a j’Fece du.. jour qui ie rencon* * 
,trc, le requiert j avec cette différence* ? 
que quoiqu’elle jfç levante comme aux 
f etes^ fôlçtii}çjle$ dm premier;; double * 
le Célébrai! t> , aprèstfla (première: Orair 
aoa.de la Mefle,., y . ajoute y LQraifon 
.lui vante pour Ic^Roi.,-. -7 ^ anyzrr 

- «f/Jlir r.3..? c‘Jidi/jr'- - j itiUia ?rv/‘W 

« * /S ?'.? * 1 /I r: h wr^P ,. 4 ÿ?f * *ÿ 

D ieu coût. püîfTi^ éf . ** *\ 

noBï^ vous piioas t fàV*®» US •' " ot P'&< 
que N.yotrç fctvitcur &*; V <.P otc R i f Dell? , UCv 
noue Roi , nui a reçu 'farnulus tutts Rex nof- r 
de votre . tr.iCeiicordc h /ter N. qui eu* mitera- 

tiopé (ûftcpit; regni g* • 
cc l*«ccioiflement de tou- oernacula *, > vjrtutuip x 
rcs les vertus v afin qu’é- . Çtiam ompium perd- 
tant revêtu r connue il' piac incremcnta ; qui- 

£ tts ~ . 
dompter les monflies des vitiorum montera dé- 
bites» furmonter fes en- *-VÎt*tc, hoftesiuperarcL 

» & arrivc ï a -é qui via, re * 

blc de grâces & de me- r ; rai o, ^ „ . 

' Xicc ,ou, / qui- f f “ * , v “» ?*» 8 rit, 0 - 

ét« »oic, la vçrîtc * valca C per y en ire, 

* * •< ■* ** ^ 


rogié 



-»«r 


. * 09*. fco rs*-'xrt io < 

Qui vivi*.& régnas irt, ^*jw* » & qui.'me* & 

H ni tare Spiritûs iandi lé -^ cz avcc lc ® f * 
_ i . u . prit-, par tous les liccies 

XJetu .p « onmu fecuU J*, &1„. A in«.foi t -U. 
ixculorum. Amen, \ . 

£ ‘* A PEvàflgile de 'lâ'Grand’MeCTe , le 
Roi le leve, & le Pair Laïc qurrepré- 
fente le Duc de Bourgogne lui ôte \i 
Couronne de defTus la 'tete, & la pofe 
fur un carreau qui eft préparé fur l’apnî 
Hu Jubé. Après que 'PEveque > qui fait 
l'office dé D iacre -# a" Chanté l’Eva n gi le , 
il porte le Livre des Evangiles à Sa 
Majefté. Un Cardinal?, Vil y eh a-iqui 
affiffce à la Cérémonie dlï Sacre# ïtiar* 
che devant , * & étant atr pied ded’ef- 
calier, fait une profonde révérence i 
au milieu il ’en Fait une fécondé I St 
étant arrivé au Jubé ï le Cardinal prend 
le Livre des mains dè l’Evêque fer van t 
de Diacre *, & le préfente à baife?4 Si 
jMajefté , apres avoir fait unetroifiéme 
référence F & enfuite Feihd leLivre a 
i’Evcque » qui le porte à M r P Arche- 
vêque de Reims i & 'le Cardinal s’en 
retourne après cela en fa place. S’il 
Ü’y-àvoit point da Cardinal -au Saçre * 
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joé Fqrmulairi du Sacre 
l'Evêque fervant de Diacre s’acquitta 
roit de cette cérémonie. 

» A l'Offertoire de la Meffe , quatre 
Seigneurs qui fontailîs durant le Sacré 
& Couronnement', derrière les Pairs 
Laïcs , & qui l 9 lorfque le Roi monte 
à fon Thrône , (e viennent placer 
en quatre chaires des Chanoines qui 
leur font préparées % pour être plus 
erès. & plus en état de fervir à porter 
les Offrandes », partent en l’ordre qui 
s’enfuit. . i ; 

• * » . 

Le premier . porte le vin en un vafe 

de nacre de perles , garni d’or, &en~ 
liçhi de pierreries- de très grand prix i 
Je fécond y porte un grand pain d’ar* 
gent i le troifiéme , porte un autre 
grand pain d’or ■*; & le quatrième, por? 
te ; une riche v bpurfe , en laquelle il y a 
treize grandes pièces d'or.» marquées 
de telle figure qu’ij plaît au Roi. 

I Deux Rois d’armes , ou Hérauts , 
marchent devant.ces quatre Seigneurs } 
oui n’omettent' rien des révérences ré- 
qui Tes en telle cérémonie , & montent 
j ufquau J hiône du , Roi , , ©ù étant ar- 
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- dis Rois db France.] 107 
rivez, ils en partent incontinent apres 
en l’ordre qui fuit. 

Les deux Hérauts marchent les pre- 
miers i apres eux marchent deux Huif. 
üers de la Chambre du Roi ; puis les 
quatre Seigneurs# eA l’ordre que nous 
venons de marquer» enfuite M r le Chan- 
celier, M c le Grand-Maîrre , & M r le 
Connétable » tenant l’épée nuë en la 
main i puis après le Roi > environné de 
tous les Pairs, tenant en fa main droite 
je Sceptre,, & en fa main gauche la 
Main de Juftice. 

^ Pendant ce tems M f le Grand Cham- 
bellan , & M r le premier Chambellan , 
pu premier Gentilhomme de la Cham- 
bre, demeurent proche le Thrône, com- 
jfte pou r le garder. . 1 . . 

Le Roi arrivant au grand Autel , les 
Hérauts , les Huifliers, M* le Conné- 
table, M r le Chancelier, .& M r Ie Grand- 
Maître feféparent des deux cotez , pour 
■faire place a deux Seigneurs, qui vien- 
nent révéremment prendre le Sceptre 
& la Main de Juftice que le Roi tient, 
j>our en décharger Sa Majefté. Alors 


) 
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le Seigneur qui porte la bourfe , après 
une profonde révérence la mer en dà 
rtiain dit Rof, pbur l’offrir? puis après 
vient celui qui porte le pain dor ; en- 
fuite celui qui porte le pain d’argent s 
&! pour le dernief * celtfi qui porte-ie 
vafe où èft lêvih:'-' *» • •* a ri 

1 L’Offrande étant faitej le Roi reprend 
le Sceptre & la Main de Juftice , & s’en 
retourne en fort -Ithrôné'J' accompagné 
de tous les Pairs , de M f le Connétable?, 
de M r le Chancëlièf ,*& dé M* le Grandi 
Maître. "ruj r - /il 


Les Seigneur!? qui ont porté les Of- 
frandes s’en retournent aux chaires des 
Chanoines , 6 if fis 1 étoienc' Auparavant 
placez. ■ *•* f aivd.«. -*:* 4 t'i'it.* ! 

Après l’Offrande M- l’Aiïhevêque dé 
Reims dit l’Oràifbn oit Secréte fui vante. 


. . \ ! * - K 

t ,L i.'i 


« • < • > > i 


% ‘V 1 ISi'i 


Oraison. / 1 ÔrU'mos.^;,? 

à j.' *‘i sï.\. VA' 

Unera , f quaïfi^ 
oms Domine 



S Anftificz , Seigneur, 

ees dons que nous 

obl^;pifica ; 

Corps & le Sang de yo'trc* « obl S Uoigeniti Cor, 
ïitC «nique , & - qu’ils pUS & SlfïgHÎS fiant;* 



des Rois de 

le N. Regi noftro ad 
obtinendam anitnx cor. 
porifquc falutem, &ad 
peragendum injun&um 
cfficium, te largiente, 
tjpnfêquatur. Per Do- 
minum noftrum Jefum 
Chriftum Filiuin cuum , 
qui tecum vivii & ré- 
gnât in unitate Spiritûs 
fan&i Deus « pet omnia 
fa: eu la fæculorum. 
Jlmen. 


Fhansb.'* 

puiffent fervif à N. no- 
tre Roi,,, pour obtenir 
une parfaite fanté de corps, 
te d'efp.rir, 8c l’acquitter,: 
toûjours dignement , 
xycc l'aide de votre grâ- 
ce, de la charge qui lui 
cil commilc. Pat notra 
Seigneur JcCus-Chrin: 
■votre Fils , qui étant 
Dieu vit & règne avec 
vous en l’unitc du faint 
Efprit, dans tous les fie-, 
clés des ficelés. Ainfi 
foit-ii. 




. ! > 


- V 


î. Avant que MM’ A rche vêque de Reims 
chante , Fax Domini fit fiempervobificum^ 
il dit pour le Roi, pour le peuple, le* 
Oraifons fuivantes. • 


.1 - 


OrïMüI. 

2- . ,» a ■ 

B Erfcditat t »bi Do- 
minus , euftodienf- 
qoe rc, ficut te roluttî 
fuper populum tuum' 
conftituer'e Regem , ità 
ôc in'prxfenti fxculo 
félicem, & ætcrnæ fa- 
futîj tribuat e(T« conlor- 
fem. Amen. 


. i * 


Ouaison, 

. . * «j 

Q Üe le Seigneur voua 
bénifle f , 8c vons 
prenant <n fa proteélion , 
qu’il fade pat fa bonté 
que comme il vous a éta- 
bli Roi deflus ce peuple , 
il vous rende heureux eif 
ce fieelej St participant d« 
la félicité' éternelle ea 

l’awtrç, Ainfi foie- il, 

»> • . * ». 


1 


a 


Digitized by Google 



( 


V.* », 

‘ J 


fté FoRMÜtA 

Qu’il faffe encote, s’il 
lui plaît, que vous gou- 
verniez longuement, paf 
«n cfer de fa Providence 
& de votre conduite, le 
Clergé, & le peuple, qu’il 
a voulu être aflemblé par 
fa miféricoide deflous 
vos loi a. Ai nia foit-il. 

En foire qu’obéi (Tan» à 
vos commandenoens , 
étant exempts de routes 
fortes d’adverfirez, abon- 
dant en tous biens, fer- 
vant avec amour & fidé- 
lité à vorte miniftere , ils 
joîlilfcnt dans le tems de 
la tranquillité & des dou- 
ceurs de la paix , & qu’un 
Jour ils ayent le bonheur 
d’être en la compagnie 
des Bienheureux dans l’é- 
ternué, Ainfi foit-il. 


RS DU SACfcE 

Cierum ac populum , 
quem fuâ opitulationc , 
Sx tuâ fanûtone con- 
gregati , fuâ difpenfit- 
tione , & tuâ adminif- 
tratione , per diurna 
rempora faciac Féliciter 
gubernari. Amen. 

Quatenùs divinis mo- 
nitis parentes, adverfi* 
tatibus omnibus caren- 
tes, bonis omnibus exu- 
bérantes , tuo minifte- 
rio fideli amore obfe- 
quentes, & in præCenti 
fzeulo pacis cranquilli- 
tare Fruanrur , Se tccura 
«rernorum civium con- 
fortio potiri mercantur. 
Amen. ' <, 


Ce que plat fe accorder 
relui dont le Royaume 
f'ibhftc fans fin dans les 
ficelés des ficelés. 


Et qoe la bénédi&ion 
île Dieu tout- puisant, du 
Ferc 7 , du fila f , & dtt 
faint Efprit f » defeende 
& demeure éternellement 
d'effu* vous. Ainfi (oit 'il. 


Quod ipfe prseftarc 
dignetur, eu jus regnurn 
& imperium fine fine 
permanet in fiecula fie-, 
culorum. • 

Et bcncdi&io Dci om- 
nipotentis, Patris + , & 
Filiit, & Spiritûs fanC- 
ti f , defeendat i fupet 
vos» Ce mancat femper* 
Amen. 'V 
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des Rois de France/ m 
M‘ l’Archevêque de Reims ayant 
«hanté, Pax Domini fit fer»ftr < vobij'cum > 
le Cardinal ou Evêque qui a présen- 
té au Roi le Livre des Evangiles pour 
le baifer, prend la paix de M* l'Arche- 
têque de Reims, le baifant à la joue , 
▼a au Pulpitrej & s’aprochantde Sa Ma* 
jefté , lui préfente la paix par ce même 
baifer : après quoi , tous les Pairs faifant 
la même chofe, donnent pareillement 
au Roi le baifer de paix/ 

Pendant ce tems, M* l’Archevêque de 
Reims fait la bénédiction de la Baniera 
«oyale , par l’Oraifon fuivantc. 


Ou uvt. 


O *. A t » O M. 


I Nclina , Domine , 
aurem tuara ad pre* 
ces humilitatis noftirse , 
& per interventum bca- 
ti Michaells Archange- 
li fui , omniumque car- 
leftium virtutum , fêd 
êc beatorum Martyrum 
pionifîi , Ru-ftlci , Sc 
Eleutheri, omniumque 

Sanftorum tcoruna : 


E Xaucez * Seigneur , 
favorablement les 
prière* que nous vous 
adre-ons avec humilité, 
&par l’entrcmifc du bien, 
heureux S. Michel vo- 
ire Archange , 5c de tou- 
tes les vertus célcftes, dos 
bienheureux Martirs S. 
Dents, S. Ruflique, S. 
Elcuther , 9c de tous les 
Saints ; aidez-nous , s'il 
vous plaît, de la force de 
votre bras, de comme vous 
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avez béni Abraham præfta nobîs auxilîbtn 
triomphant Hc cumj Rois, s j cxterje tuæ j ac fi Clît 
& David combattant avec , j- -a- ‘ , 

fuccès en votre nom , J DCt^diXj , , Abraham 

béni irez t’ pareillement ac adversùs quinque Re- 
fanébfiez cette Baniere ges trimnphântem , at- 
-, quel*? fo^c.poarkdé-,. q(JC David R cgem ia . 
fenfe de ItEglilc contre, . . . . . 

la r.gsIfchLlencc.n-- **■ nominMmd* BlW» 
ucmic i;.cn forte que les •pnales congrcflus exer~ 
fidclcs & les défenfeurs cenccm , ira benedicere f 

du peupte-d-e Dieu la fui- & fandificarc digneris 
>ant ettvotre nom , puu- l °i tL , 

lent fc glorifier d'ï.oii hoc, quod ob| 

triomphé de leurs enne- dercntiontm Regni, & 
mis par la vertu de la fandx Ecciefia: contra 
Ctoix de Jcfus-Chrift,' hoftilcm rabicm defer,- 

tn l'unité du faint Hfprit i * 5 U J. n ^ S !n 

par tous les 6eck$ des nomme ndejcs & defen- 

ficclcs. Ainft ioit*il. *" * * ibres populi Dei" iüùcî 

confequcntes, pet, vir- 
turetn fan&x Crucis , triunvphum fie vido- 
jiam Te ex hoftibns^acquifïfle lftcntur. Qiÿ 
eut» Pâtre fie Spi/itu fertdo vivit ’8t regnac, 

per oirïnia fxcuU ixçulorum. Amen. 

V f 4* %, « * ■ '• • - *.«* 

. Dtrnicre O rai fin de la Mejfe , f4 \i 
P oJitotftjftHniMtti'i-. y •' f {t?*i ij 

» * , ‘ m • *t »*'»* » <^*L ^ 

j 4 » » • • . • ' Ç ... . * V *4 4 * 

O R A I s O N, ! , i Q R E, M V $. , J ^ 

■fl - W f Kiipraî^ 

: ; Æc,„ Domine * 
orapo faforari$,fa- 

mulam 


i 

îf 


S Eeignenr ; que cette 
oraifon falutaire pré» 
üfrte M. votre fervitcur 




DESÎlblS DE 
tnulum tuum N. Re- 
gcm ab omnibus tuea* 
tur advçrfis -, quatcnùs 
& Ecclcfuftic* pacis 
obtineat » tranquillita- 
tem , & polfiftius tcrn- 


poris 


decurfiim , ad 


France. ’ 1 13 

fie nôtre Roi • de tout 
mal v en forte qu,’il ob- 
tienne à l’Bglife la tran- 
quillité de- la paix» fie 
qu’après le cours de cette 
vie t il poifede l’hcritage 
éternel. Par notre Sci. 
gneur Jefus-Chrift votre 
Fils, qui étant Dieu vit fie 
régné avec vous en l'unité 
du faint Efprit, par tous 
les ficelés des fieclcs.Ain. 
fi foit- il. 


fendU Dcus, per om« 
Amen. 1 ’ • 

. : -i ; ‘.• I 


xternam perveniat bae- 
rcditatem.'Rer Donii- 
oum noftrnm Jelum 
•Chriftum Filium tuum ,, 
qui tccum vivit & ré- 
gnât in unitate Spiritûs 
sia (accula fecculorurn. 
ii i ’ - . 

; La Médè étant achevée , M r l’Arche 4 
vêque de Reims s’apuve contre l'Autel , 
eh attendant que les Pairs , 'tant Eccié- 
faftiques 1 , que Laïcs , avec les autres 
Seigneurs qui accompagnent Sa Majef- 
té , Payent amené. Le Roi étant arrivé 
proche' du grand Autel, entre en fon 
Oratoire , dont nous avons ci - devant 
fait mention, pour fe réconcilier à Dieu, 
avec fon Confefleur 5 puis Sa Majefté 
fe met à genoux devant le grand Autel , 
& après avoir dit le Confiteor^ & récit 
rabfoludon par M r l’Archevêque dfc 

H 
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*14 FO RMULAIIUE t>U SACR.1 
Reims , elle reçoit le précieux Corps 5C 
Sang de nôtre Seigneur Jefus-Chrift , 
fous les deux efpeces du pain & du vin » 
en grande humilité.- 

Ce qui étant fait , M r I’Archevêquç 
de Reims , ôte la grande Couronne quç 
Je Roi a fur la tête, & lui en met une 
autre plus petite & plus legerc. < Le Roi 
revêtu de fes Habits royaux s*en re- 
tourne au Palais Archiépifcopal , M r 
le Connétable , ou celui qui le reprçfen- 
te , marche devant Sa 2$àjeÛé t portanp 
lepée nuë en la main > & devant lui 
marche un Seigneur qqi porte la[ grande 
Couronne entre fes n>airis. Etant arrir 
vez dans la grançle Sale du Palais > -çettç , 
Couronne eli mife fur un carreau préf 
paré exprès, fur le bout de la table ou 
Sa Majefté doit manger 5 le Sceptre 
la Main de Juftice font auffi pofez fur 1? . 
même carreau. . . ... 

Apres cela l’Abbé, ou Çrancf Prieur 
de Saint Remi , accompagné des qua- 
tre Seigneurs ou Barons envoyez par 
le Roi , reporte la faintc Ampoule en 
l’ordre & manière que nous avons dit ci- 
devant. 
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• Le Roi étant de retour au Palais , 
entre en fa chambre pour changer d’ha- 
bits , & laver Tes mains j enfuite Sa 
Majefté donne Ta chemife & fes gants 
à un de Tes Aumôniers Prélat , pour être 
brûlez j commande que les autres vête- 
mens foient rendus à l’Abbé de Saint 
Denis en France , ou à celui qui eft 
yenu en fa place à la Cérémonie du 
Sacre. . • .. 

- 1 Le Roi ayant ainfi changé d’habits , 
& étant revêtu d’autres très riches & 
Somptueux, Sa Majefté fe vient. met- 
tre à table , fous un dais de très riche 
jétoffe, préparé en la grande Sale du Pa- 
lais Archiépifcopal j laquelle cft ornée 
de riches tapifferies. 

b .: La table dui Roi eft ordinairement 
de neuf pieds de longueur , ou envi- 
ron j & d’un pied plus haute que les 
autres tables. Aux deux bouts de la 
table du RoL* donc dreflees les deux 
tables de Meilleurs les Pairs : M r l’ Ar*» 
chevcque de Reims fe met à celle qui 
eft à la droite » au bout le plus proche 
de la table du Roi, & les autres Pairs 

Hij 
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7 î 6 Fokmuljuu du Sacu 
E ccléfiaftiqucs en fuivant , félon leur 
ordre. 

Les Pairs Laïcs font à la table qui 
efta la gauche de celle du Roi , fuivant 
leur rang , ainfi que nous Ta vo ns-mar- 
qué ci devant. • - . 

Il y en a auflî d’autres de drelTées 
dans la même Sale , pour Meflieurs les 
Cardinaux, & les Ambafladeurs^ qui fe 
mettent tous d’un même côté. • ^ 

Il y en a aüdi encore d’autres de 
drelTées pour les Princes, les Chevaliers 
de l'Ordre , les Capitaines * & les Gen- 
tilshommes de la Maifon du Roi. ; ; 

Après le dîner > le Roi fc retire en fa 
chambre : M r le. Connétable!, ou celui 

» -i * 

qui le repréfente , ported’épée nuë de* 
vant Sa Majcfté , ainli qu’il l’avoit tenue 
pendant le dîner j & d’autres Seigneurs 
portent la Main de Juftice , le Sceptre 
royal, & la grande Couronne, qui ont 
demeuré fur la table du Roi pendant fon 
•dîner. * . L : < «c» ■ - 

Le Roi ne fort point d’ordinaire du 
Palais Archiépifcopal , le jour de fon 
-Sacre. . 



des Rois de Fhanci. ny 
, Le lendemain du Sacre le Roi va 
ordinairement entendre la Meffe en 
l’Eglife de l’Abbaïe de S. Rend > 8c 
quelquefois Sa Majefté y refte à dîner. 

Le. Roi ayant demeuré en la ville de 
Reims autant de tems qu’il lui plaît , 
ou que fes affaires le permettent. Sa 
Majefté en part pour aller à Corbeny, 
Village à fix lieues dediftancede Reims, 
où le Corps de S. Marcoul eft honoré 
par un fameux Pèlerinage i & où le Roi , 
fuivant la bonne & ancienne coûtume 
des Rois de France fes Prédécefteurs , 
fait une Neuvaine , ou bien la fait faire 
par un de fes Aumôniers. Sa Majefté 
y touche de fa main pluûeurs Mala- 
des attaquez d’Ecroiielles , & dit en les 
touchant les paroles fuivantes: 

Le Roi te touche , 

Dieu te guc'rijfe. 

Louis XIV. Roi de France, d’heu- 
reufe mémoire, toucha le Mardi d’a- 
près fon Sacre , neuvième de Juin 
mil fix cens cinquante quatre , dans le 

H iij 
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ti8 , Formulaire du Sacré. 
grand Jardin de l’Abbaïe de S. Remi , 
les Malades attaquez d’Ecroiielles , qui 
croient environ au nombre de deux 
mille > à chacun dcfquels Sa Majefté 
fit donner une pièce, d’argent pour aur 
mône. 




CEREMONIES 

QJJI ONT E*T E* OBSERVE’ ES 

A REIMS» 

lors qjj e 

LE ROI LOUIS XIII. 

I 

REÇUT 

L'ORDRE DU S. ESPRIT. 

Et que SA Majeftc fi* tn meme tems 
Monfieur le Prince DE CoNÜfi’ 
chevalier de cet Ordre. 

E lendemain du Sacre de 
Louis XIII. fur les trois 
heures après midi > le Roi 
partit de l’Archevêché , ac- 
fompagné de fes Gardes , pour fe ren~. 
* H iv- 
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s Ceremonies de l’Ordre 
dre en l’Eglife de Nôtre- Dame de- 
Reims. Les trompetes, les tambours, 
& les haut-bois ouvrirent la marche; 
les Becs- de- Corbin , les Roi & Hé- 
rauts d’armes , & les Huifliers de la 
Chambre , marchèrent après , tous ha- 
billez comme le jour du Sacre. . Ils 
furent fuivis de PHuiflîer de l’Ordre , 
habillé comme il a coutume de l’être 
en femblable Cérémonie» portant une 
grofle maffe d’argent doré , & n’ayant 
point d’épée. Cet Huiflier étoit lui vi 
d’un autre , habillé comme le précédent j 
mais qui ne portoit point de maffe. 

Monfieur de Rhodes , Grand-Maî- 
tre des Cérémonies , marcha après le 
dernier Huiflier , ayant à fa droite 
Monfieur deP^yfieux, comme Tréfo- 
rier de l’Ordre; & à fa gauche Mon- 
fieur Potiers.de Sceaux , comme Gref- 
fier de l’Ordre : ces trois Officiers e- 
toient vêtus d’étoffe d’argent, avec les 
autres habits qu’ils ont coutume de met- 
tre le jour de la Fête de l’Ordre. 

Après eux marchoit tout feu! Mon- 
fie ur de Château-Neuf, Confeiller d’I;* 
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tat, comme Chancelier de l’Ordre, 
.vêtu de même que les trois Officiers pré- 
çédens 5 excepté qu’au lieu de la toque 
de velours il portoit un bonnet quarré. 

•i r Apres Monfieur le Chancelier, ve- 
noient tous les Chevaliers de l’Ordre 
deux à deux , au nombre de vingt- 
huit , qui étoient habillez comme les 
•trois Officiers , excepté qu’ils portoient 
le Collier d’or coufu fur le bord du 
grand collet rond , & avoient tous l’é- 
pée au côté. 

. Monfieur le Prince de Condé mar- 
choic après les Chevaliers , vêtu d’étoffe 
d’argent , portant à Ton côté l’épée ar- 
gentée à foureau blanc , ayant la cape 
avec fa toque' de velours noir. 

Le Roi marchoit enfuitc , vêtu pa- 
reillement d’étoffe d’argent , fon habit, 
& fon manteau, ou fon capot, étoient 
de meme étoffe , tout couverts de bro- 
,deric d’argent 3 ayant la fraife à grande 
•..dentelle, 

. Le Roi étoit fuivi de Monfieur le 
Cardinal de Gondy , qui n’avoit rien 
changé de fes habits ordinaires de Car- 


Digitized by Googll 



4 Ceremonies de l’OrOuï 
dinal > & de Monfieur de Langres , qui 
portoit un long manteau fans manche , 
avec la Croix du Saint Efprit fur le 
côté gauche. 

Le Roi étant arrivé dans le Chœur, 
prit fa place tout à l'entrée , fous un 
dais qui lui avoit été préparé. 

Les Chevaliers fc placèrent dans les 
chaires des Chanoines, au deflfus def* 
quelles leurs armoiries étoient pofées. 

Devant le Roi , fur le pavé du 
Chœur, il y avoit un fiege , couvert 
de latin bleu, parfemé de fleurs-de- lis, 
pour Monfieur le Chancelier de l’Or- 
dre > & devant lui il y avoit un banc, 
pour les trois Officiers fufdits. Mon* 
licur le Prince de Condé , comme No* 
•vice , étoic placé fur un fiege près de 
Monfieur le Chancelier. 

Quand tout le monde fut placé, 
Monfieur le Cardinal de Joyeufe, qui 
étoit en fa chaire , au grand Autel, 
habillé pontificalement , commença les 
Vêpres , qui furent chantées par la mu* 
fique du Roi. 

Lorfque les Vêpres furent finies, lee 
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trompetes, les Hérauts d’armes, & les 
Huifïïers de la Chambre, commence» 
rent la marche , & vinrent proche le 
grand Autel , dans le même ordre qut 
nous avons marqué ci-devant. 

L’Huillier de l’Ordre marchoit après, 
fuivi des trois Officiers, & de Moniteur 
le Chancelier, qui firent la révérence à 
la Reine, placée fur une tribune à côté 
de l’Autel, avec toutes les Princeffes. 

Le Roi vint enfuite , fuivi de Tes 
Gardes , marchant au milieu de Mon- 
sieur le Prince de Conty , & de Mon- 
sieur- le Comte de SoiHons, comme fes 
Parrains, qui conduifirent Sa Majefté 
jldqit’à la chaire qu’on lui avoit prépa- 
rée à côté du grand Autel i dans la- 
quelle le Roi étant aflis , Moniteur de 
Rhodes fe mit derrière, Moniteur le 
Chancelier au côté droit, & Meilleurs 

, au côté 

Joyeufe , 

babillé pontificalement , vint vers le 
Roi , qui fe leva un peu , & fe remit en 
Ta chaires en mime tems Moniteur de 


de Puyfteux , & de Sceaux 
gauche. 

Moniteur le Cardinal de 



Digitized by Google 



4 Ce r ironies de l’Ordre 
Rhodes lai ôta fa .toque. Enfuite oflfr 
aporta à Monfieur le Cardinal de Jo- 
yeufe fa chaire , dans laquelle il s’aflit , 
tout vis-à-vis de Sa Majefté , n’y ayant 
entre-deux qu’un grand carreau. 

Monfieur le Cardinal de Joyeufe é* 
tant affis , préfenta au Roi le Serment 
de l’Ordre , que Sa Majefté jura , ayant 
les mains fur le texte de l’Evangile j 
( que Monfieur le Chancelier lui pré- 
fenta ) pendant que Monfieur de Sceaux 
lifoit le Serment;, écrit fur du parche- 
min i qui , après en avoir fait la le&ure , 
le préfenta au Roi , avec une plume , de 
laquelle Sa Majefté le ligna. 

Apres que le Roi eut ligné le Ser- 
ment , Monfieur de Puyfieux lui ota fon 
capot , & le donna à un Gentilhomme, 
& mit à Sa Majefté le grand Manteau 
de Chevalier , qui étoit de meme que 
celui des autres Chevaliers. Le Roi fe 
mit enfuite à genoux devant Monfieur 
le Cardinal de Joyeufe , qui lui mit le 
Collier d’or, que Monfieur de Puyfieux 
lui avoit préfenté. _ . 

Apres cette Cérémonie le Roi fe re- 
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mit dans fa Chaire , & toutes les trom- 
petes & tambours commencèrent à fon- 
ner, pour marquer que le Roi étoit fait 
Chevalier : pendant ce tems-là Mon- 
fieur le Cardinal de Joyeufc donna à 
Sa Majefté des Heùres, & un Dixain 
d ’y voire , /avec une Croix de même au 
-bout , comme la Croix des Chevaliers 
de Malthe* • • : : 

o * 

- Le Roilne reçût point de Monfieur 
■le Cardinal de Joyoufe le Cordon bleu , 
parce qu’il y avoit long-tems que Sa 
Majefté le portoit , quoiqu’elle ne l’a- 
voit pourtant pas ce jour-là. 
i Apres cela , Monfieur le Cardinal de 
Joyeufe fe leva, fit une profonde ré- 
vérence au Roi , 6c fe retira pour chan- 
ger d’habit*. 

Tous les Officiers de l’Ordre, après 
avoir falué le Roi profondément , qui 
étoit affis , & couvert de fa toque de 
velours noir, avec une plume blan- 
che, s en allèrent dans le même ordre 
qu’ils écoient venus avec Sa Majefté, 
& amenèrent auprès du Roi Monfieur 
le Prince de Condé , qui les fuivic , 
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5 CEREMONIES DE L’ORDRE 
marchant au milieu de Monfieur d’E* 
pernpn » & de Monfieur de Monba- 
fon , Tes Parrains* Monfieur le Prince 
de Conty, & Monfieur le Comte de 
Soiflons demeurèrent auprès du Roi. 

Monfieur le Prince de Gondé étant 
arrivé devant le Roi, fe mit A genoux , 
fanj que Sa Majelté fe découvrît. Mon. 
fieur de Sceaux préfenta a Monfieur 
Je Prince le Serment» écrit fur du par- 
chemin » qu’il luti & ligna» . : Enfuite 
Monfieur de . Rhodes lui ôta fon capot, 

6 lui mit le Manteau de Chevalier 5 

puis le Roi lui mit le grand Collier 
d’or, & le Cordon bleu, & lui donna 
des Heures, & un Dixain d’y voire j 
après quoi Monfieur le Prince bai fa la 
main du Roi , & les trompetes fonne- 
rent : puis Monfieur Je Prince; s’dtant 
levé.» .-fie une profonde révérence à Sa 
Majefté-, qui ne fit qu’un peu lever fa 
toque, r. . . e» e .■■->£1 Ei -j 

Après cette Cérémonie tous les Offi- 
ciers dé l’Ordre fe rangèrent , & les 
trompetes , & les Hérauts d’armes ou- 
vrirent la marche , qui fe fit dans, l’oxe? 
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du Saint Espait. j 
^ue nous avons marqué ci-defius. 

Meilleurs d’Epernon & de Monba- 
fon marchoient enfemble après Mon- 
teur le Chancelier. Monfieur le Prin- 
ce de Condémarchoit enfuite au milieu 
de Monfieur le Prince de Conty, & de 
Monfieur le Comte de Soiflons. Le 
Roi marchoit feul après, fuivi de Mon- 
fieur le Cardinal de Gondy , & de Mon- 
fieur de Langres. On conduifit en cette 
maniéré le Roi en Ton Siège, & Mon- 
fieur le Prince de Condé au fien, fur 
lequel fes armoiries avoient été po- 
fées. 

L’on chanta après cela les Complies, 
durant lefquels tous les Chevaliers de 
l’Ordre, les uns après les autres, vin- 
rent baifer les mains du Roi , qui les 
embraiïa. 

Après les Complies le Roi retourna 
au Palais Archiépifcopal , dans le même 
ordre qu’il en étoit forti , étant pour 
lors deux heures de nuit. 

F I N. 
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P R O JE T 


DES CEREMONIES 

POUR LE 'SACRE- 

ET COURONNEMENT 

DE LA' K. È I N B 

» « ' ' » I 

MARIE DE MEDICIS.' 

. i. • • : *• *• ‘ ' ' 

Dreffc par ordre du Roi Henry IV. l’a fl( 
~ w j.6io'# peu avant fa More, pour fervir 
de modèle dauy.la fuite. 

Tiré du Cérémonial François. * 

• r * r ,< • & _ • 


Fonctions particulières de la Reine » le jour 
, de fon Sacre . 

E jour deftiné pour le Sacre 
de la Reine , Sa Majefté fe 
trouvera fur les i o. heures du 
matin dans fa Chambre, pa- 
rée de fes Habits Royaux, fanscepcn- 
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» Ce HEJ40NIES du Sàca* 

' dant avoir la Couronne fur fa tête’: 
Elle fera accompagnée des Princes & 
Princefles qui doivent la fervir à cette 
Cérémonie. 

Monfieur 1er Cardinal de Gondy, & 
Monfieur le Cardinal de Sourdis, vien- 
dront pour conduire la Reine , de fa 
Chambre à l’Eglife, lorfque Sa Majefté 
le jugera à propos, & qu’Elle l’aura 
ordonné.- - 

Lorfque la Reine fortira de fa Cham- 
bre, Monfieur lç Cardinal de Gondy 
prendra Sa Majefté fous le bras droit, 
Monfieur le Cardinal de Sourdis foui ■_ 
le bras gauche; Monfeigncuf le Dau- 
phin portera le pan droit de Ton Man- 
teau Royal , & Monfieur le, Duc d’Or- 
léans le gauche. . La queue de. la Reine 
. fera portée par les trois premières Prin- 
cefles du Sang , qui la porteront pen- 
dant toute la Cérémonie i & la queue 
de ces Princefles ne fera portée que lorf- 
que Sa Majefté ira à l’Eglife, & qu’Ellc 
retournera en fon Palais. ? » 

La Reine étant arrivée à l’Eglife, 
Elle fera conduite au grand Autel, où 



fcis Reines de France. $ 

Monfieur le Cardinal Officiant doit fe 
trouver : Sa Majefté fc mettra à ge- 
noux , pour baifer les Reliques des 
Corps Saints, & recevoir la Bénédic- 
tion du friême Cardinal j enfuitc Elle' 
montera à Ton Thrône, & fe mettra 
fous un Dais pour fe repofer* Les 
Cardinaux & les Princes qui n’auront 
pas leurs places auprès du Thrône de 
la Reine» defeendront pour prendre 
celles qui leur auront été préparées. 

• Après que la Reine fe fera un peu 
cepoféc , que chacun aura pris fa place 
te que tout fera prépare fur l’Autel 
pour fon Sacre, Meilleurs les Cardi- 
naux de Gondy , & de Sourdis , iront 
reprendre Sa Majefté, & la condui- 
ront a l’Autel, pour y être lacrée. ' < 

: La Reine étant arrivée devant l’Au- 
tel, fc mettra a genoux, & fe profter- 
nera profondément pour faire fa priere j 
apres laquelle Meilleurs les Cardinaux 
relèveront Sa Majefté de deflus fes ge- 
noux. Monfieur le Cardinal Officiant 
ayant dit plufieurs Oraifons , commen- 
cera a facrer la Reine» premièrement, 

i ij 
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4 Ceremonies du Sacre 
à la tête , qui fera découverte par Ma- 
dame i & pour fécondé On&ion , à l’ef- 
tomac , qui fera découvert par la Rei- 
ne Marguerite. . * 

Lorfque la Reine fera facrés > Mon* 
fieur le Cardinal Officiant lui mettra 
l’Anneau au doigt , puis le Sceptre en 
la main droite , & la Main de Jullice en 
la gauche , & erifuite la grande Cou* 
ronne fur la tête. Cette grande Cou- 
ronne fera ôtée incontinent apres de 
defliis la' tête de Sa Majefté, pour en 
mettre une plus légère , enrichie de 
pierreries , & fera mife entre les mains 
d’un Prince 3 le Sceptre , & la Main de 
Juftice, feront donnez à deux autres 
Princes , pour les porter devant la Rei- 
ne, comme il fera dit ci-après. 

La Cérémonie du Sacre achevée , & 
les Oraifons finies, la Reine retourne- 
ra en fon Thrône , accompagnée com- 
me ci-devant. 

La Reine étant alfife, Monfieur le Car- 
dinal Officiant commencera la Meffe. 
Mademoiselle de Vendôme préfentera 
les Heures à la Reine , & Mademoifelle 
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de Mayenne Ton Livre d’Oraifon , avec 
le refped & la révérence que ces Der 
moifelles doivent à Sa Majefté. 

A l’Evangile de la Meffe,ia Reine fe 
lèvera debout j & tous les Princes & 
Princeffes qui feront proche de Sa Ma- 
jefté fc loveront pareillement. 

L’Evangile étant chantée » la Reine 
fe remettra en fa Chaire: & inconti- 
nent, apres Monfieur le Cardinal de 
Gondy viendra préfenter a Sa Majefté 
le Livre des Evangiles» qû'Elle baife% 
ra à genoux » en fuite la Reine fe re- 
mettra èn fa Chaire. ' - 

A l’Offertoire , Monfieur le Cardinal 
de Gondy , & Monfieur le Cardinal de 
Sourdis viendront prendre la Reine , 
pour la conduire devant le grand Autel» 
Elle fera fuivie de trois Princeffes, qui 
porteront les Offrandes. La Reine étant 
arrivée proche de Monfieur le Cardinal 
Officiant, Elle baifera la Paix, ou la 
Patene qu’il lui préfentera > & les trois 
Princeffes offriront pour Sa Majcfte , 
en fa préfence 5 la première , les deux 
pains d’or & d’argent 5 la fécondé, le 
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rin s & la troifiéme i le cierge , ave# 
treize pièces dor qui y feront 'attachées. 
La Reine, ainfi accompagnée, s’en re- 
tournera enfuite en fon Thrônc. 

A l’élévation de l’Hoftie , la Reine fe 
lèvera de fa Chaire , aidée de Monfei- 
gneur le Dauphin , & de Monfieur le 
Duc d’Orléans , pour fe mettre à ge- 
noux , fur un carreau , qui lui fera pré- 
fentépar Monfieur le Grand-Chambel- 
Jan. Après l’élévation de l’Hoftie, & 

( du Calice , Sa Majefté fe remettra en fa 
Chaire. 

A VAgnus Vei , la Reine fe mettra à 
genoux, <Çc Monfieur le Cardinal de 
Gondy lui aportera , ou la Paix , ou la 
Patene à baiîer, comme il a été fait'à 
la Reine Eléonor j ou le même Cardi- 
nal baifera Sa Majefté à la joue , en 
ligne de paix , ainfi qu’il a été fait à U 
Reine Elifabeth : enfuite la Reine fe 
remettra en fa Chaire. 

Lorfque tous les préparatifs feront 
faits pour la Communion de la Reine t 
Meilleurs les Cardinaux de Gondy , & 
de Sourdis > iront prendre Sa Majefté# 
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DIS RïïNIS DI FkAKCI. 7 
le la conduironc à l’Autel 5 devant le- 
quel Elle fe mettra à genoux pour com- 
munier , & recevoir la Bénédidion de 
Monfieur le Cardinal Officiant j enfuitc 
Elle retournera en Ton Thrône. 

La Mcfle étant finie, & la Reine s’é- 
tant un peu repofée , les Maîtres des Cé- 
rémonies prépareront le retour dans le 
même ordre que l’on fera venu , excep- 
té que Monfeigneur le Dauphin , Sc 
Monfieur te Duc d’Orléans, affiliez d« 
leurs Gouverneurs , prendront la Reine 
fous les bras; ÔC Meilleurs de Guifc 
foâticndront les pans de fon Manteau. 
Pendant ces préparatifs y les Hérauts 
feront des acclamations de joie* j & le* 
tambours & trompetes joüeront des fan- 
fares > puis chacun prendra fon rang 
pour reconduire la Reine en fon Palais. 
- . .* " • • • ... .. . * 
*#•&******:#****#* *•&#*#*£* 
' ’ ' . . ' ' , * ’ ' 
Ion ci ions particulières des Cardinaux , 
au Sacre de la Reine. 

* •• * . .'S. 

M Ellîcurs les Cardinaux fe trouve- 
ront à l’Eglife > arec les autre* 

Iir 
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8 CEREMONIES T>U. SÂCKË 
Prélats qui ferviront à l’Office. Monfieu# 
le Cardinal de Joyeufe Officiant , avec 
les Diacres & Soudiacres., feront ha>- 
billcz pontificalement. Là Reine étant 
prête de fortir de fon Apartement , 
Meilleurs les Cardinaux de Gondy, &de 
Sourdis , vctus de leurs grandes chapes, 
iront prendre Sa Majefté dans fa Cham- 
bre , pour la mener à l’Eglifc , & la con- 
duiront devant le grand Autel ,. où 
Monfieur le Cardinal de . Jqyeufe l’at- 
tendra, qui lui fera baifer les Reliques, 
dira des Oraifons, & lui donnera la Bé* 
nédi&ion. Enfuite Meilleurs les Cardi- 
naux dé Gondy, & de Sourdis,repren- 
drontla Reine , comme auparavant, & 
la conduiront jufques fur Ion Thrônc, 
où Sa Majefté étant affifc , ils lui feront 
une profonde ^révérence , & defcen- 
dront pour aller prendre leurs places. 

Lorlque tout le monde fera placé , ÔC 
que la Reine fera un peu repofée , Mon- ^ 
heur le Cardinal de Gondy, & Monfieur 
le Cardinal de Sourdis , monteront au 
Throne, pour prendre la Reine fous les 
bras, ôc la conduire à l’Autel, pour y 

V l 
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être facréej Sa Majeflé étant arrivée 
devant l’Autel , fe profternera pour faire 
fa prière, pendant laquelle Mcffieurs 
les Cardinaux de Gondy , 5c de Sour- 
dis» demeureront à genoux. Si en atten- 
dant le Sacre , la Reine veut fe relever, 
les mêmes Cardinaux lui préfenteront 
da main. Pendant ce tems-là le Maître 
des Cérémonies ira prendre les Princes 
& PrincefTes qui doivent fervir au Sacre, 
ôc les conduira au grand Autel. Tout 
étant préparé , Monfieur le Cardinal 
de Joyeule commencera le Sacre de la 
.Reine, félon Tordre du Cérémonial , 

& lui mettra en main,, les marques de 
. la Royauté, qui lui feront préfentées 
par les Prélats Aflîftans , félon l’ordre 
<qu’ils auront réfolu entre eux. 

Le Sacre achevé , 5c les prières finies , 
Meilleurs les Cardinaux ae Gondy , & 
de Sourdis , reprendront la Reine i 6c 
après avoir fait la référence à l’Autel , . ' 

& à Sa Majefké , la lèveront de défias fes 
genoux , & la reconduiront en fon 
Tlarôue. Puis ils retourneront en leurs 
places , 5 i Monfieur le Cardinal de Jo- / 
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yeufe commencera la Meflè. 

Après l’Evangile , Monfieur le Car-* 
dinal de Gondy , accompagné d'un Pré- 
lat, qui portera le Livre des Evangiles* 
6 c de deuxDiacrcs , qui le précéderont, 
montera au Thrône de la Reine, où il 
la trouvera à genoux 3 5 c après avoir 
fait les révérences a l’Autel , 8 c à Sa 
Majefté > il prendra le Livre , 8 c le lui 
préfentèra à baifer 5 puis il s’en retour- 
nera à fa place. 

A l’Oftertoire, la Reine étant pré;* 
parée , 6 c les Princefles chargées des Of- 
frandes, Meilleurs les Cardinaux de 
Gondy , & de Sourdis , iront prendre Sa 
Majefté en fon Thrône, pour la con- 
duire ail grand Autel , où Monfieur le 
Cardinal de Joyeufe , étant tourné vers 
Elle , la recevra : puis les mêmes Car- 
dinaux reconduiront la Reine fur fon 
Thrône , 6 c retourneront enfuite en 
leurs places, ayant fait les révérences 
comme ci- devant. 

A l'Agnus Deiy Monfieur le Cardinal 
de Gondy ira prendre le baifer de paix 
de Monfieur le Cardinal de Joyeufe , & 
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«nfuite il montera au Thrône de la Rei- 
ne , ou il donnera à Sa Majefté le même 
baifer de paix , puis il s’en retournera à 
fa place. 

Après la Communion * Mefficurs les 
Cardinaux de Gondy, & de Sourdis» 
monteront au Thrône de la Reine, & 
l’accompagneront jufqu’à l’Autel 5 oii 
Sa Majefté étant arrivée, Elle y com- 
muniera, & recevra la Bénédidion de 
Monfieur le Cardinal de Joyeule: êc 
après fa priere , & fes adions de grâces » 
les mêmes Cardinaux la reconduiront 
fur fon Thrône , & reviendront enfuite 
prendre leurs places. Pour lors leurs 
fondions font finies. 

Après la Bénédidion de la Meflè » 
, tous les Cardinaux 8c Prélats demeure- 
ront à l’Autel j & la Reine defeendr» 
de fon Thrône, accompagnée desPrin* 

ces , & Princcffes , 6c de toute fa fuite » 

> 

pour retourner en fon Palais. 
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fondions particulière s de Monfeigneur le 
Dauphin , & de Monfieur le Duc d’Or~ 
le ans , au Sacre de la Reine . 

L ' v r V 

E jour du Sacre de la Reine , Mon- 
feigneurie Dauphin, & Monfieur 
le Duc d’Orlean*, fe rendront le matin 
dans la Chambre de Sa Majefté, pour 
l’accompagner à l’Eglife. Lorfque les 
Cardinaux feront arrivez, Monfcigneur 
le Dauphin , affilié de Monfieur de 
Souvray , fon Gouverneur, prendra le 
pan du côté droit du Manteau Royal 
de Sa Majefté , & le tiendra par le bout,’ 
en rendant , & marchant devant . le 
Cardinal qui foûtiendra la Reine de ce 
côté 1 là. Monfieur le Duc d’Orléans, af- 
filié de Monfieurde Bethune , fon Gou- 
verneur éprendra le pan du côté gauche 
du Manteau Royal de Sa Majefté, 8C 
marchera dans le même ordre que Mon- 
feigneur le Dauphin. 

La Reine étant arrivée à PEglife, & 
fe mettant à genoux proche le grand 
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’Âutel , pour baifcr les Reliques , Mon- 
feigneur le Dauphin, & Monfieur le 
Duc d’Orléans lâcheront les pans de Ton 
Manteau Royal» qu’ils reprendront lors- 
que Sa Majcfté le lèvera i & l’accom- , 
pagneront ainfi jufqu’à fon Thrône *011 
ils quitteront encore les pans du Man* 
teau Royal , puis ils fe mettront en 
ieurs chaires, à côté du Thrône de Sa 

4 t 

Majcfté , & leurs Gouverneurs fe pla- 
ceront derrière eux^ 1 ^ - 
Lorfque la Reine fè mettra à genoux , 
ou fe lèvera , Monfeigneur le Dauphin , 

<& Monfieur le Duc d'Orléans, a ififtez 
de léurs Gouverneurs 1, foûtiendront 
Sa Majefté. r:. ' ■ * 

Lorfque les Cardinaux conduiront la 
- Reine au grand Autel , & la remeneronc 
en fon Thrône, Monfeigneur le Dau- 
phin, & Monfieur le Duc d’Orlçans, 
prendront les pans de fon Manteau , 
dans l’ordre & maniéré ci-defïus. 

Monfeigneur le Dauphin, & Mon- 
fieur le Duc d’Orléans, fe mettront à 
genoux, Referont aflis tou telles fois* „ 
que la Reine le fera. 
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14 CeKEUÔNIIS iSACHB 
Pendant que Monfieur le Cardinal de 
Joveufe facrerala Reine, Monfeigneur 
Je Dauphin , & Monfieur le Duc d’Or- 
Jeans , fe retireront un peu en arriéré , 
pour faire place aux Dames, Princes , & 
Prélats qui ferviront à cette Cérémonie : 
£c lorfque la grande Couronne fera ôtée 
de (jeflus la tete de Sa Majefté , ils pré- 
féreront la petite Couronne pour être 
inife dur la tctCf de la Reine. 

La Meffe étant finie, Monfeigneur 
Je Dauphin , & Monfieur le Duc d’Or- 
Jeans prendront la place de Meilleurs les 
Cardinaux de- Gondy, & de Sourdis , 
pour reconduire la Reine? en > fon Par 
lais 5 & Meilleurs de Guife porteront 
les. pans de fon Manteau Royal. 


JFerÛitns particulières des Princes , an 
r - • - Sacre -de la Reine. 


i . » W , « * ; . 

M Onfieur le Prince de Conty , 
Monfieur le Duc de Vendôme, 
Monfieur le Chevalier de Vendôme , 
Monfieur le Duc de Guife, & Monfieur 
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le Chevalier de Guife fçrvironc à cette 
.Cérémonie. Ils fc trouveront le matin 
du jour du Sacre de la Reine dans fa 
Chambre , pour l’accompagner à l’Egli- 
fe, te marcheront, félon leur rang , de- 
vant Monfieur le Grand-Chambellan, 

,& Monfieur le Grand-Maître , qui fe- 
ront immédiatement devant Sa Majcf- 
téi ils marcheront ainfi devant la Reine 
- jafqu a ce qu’Elle fera alïife en fon 
Xhrônci puis ils la faluëront, & iront 
prendre les places qui leur auront etc 
préparées, oh ils relieront jufqu’à cc 
que le Maître des Cérémonies les vien- 
ne prendre. . . .“'ï 

- La Reine étant devant l’Autel -pour 
y être facrée , le Maître des Cérémo- 
nies ira prendre Monfieur le Prince de 
Çonty , Monfieur le Duc de Vendôme > > 
te Monfieur le Chevalier de Vendôme f 
pour les conduire au grand Autel. Lorfw 
que Monfieur le Cardinal de Toycufç 
f donnera le Sceptre à la Reine ^ Hile s en 
déchargera entre les mains de Monfieur 
le Duc de Vendôme i Sa Majellé rc* 
mettra aufii entre les mains de Menfietu; 
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le Chevalier de Vendôme ,1a Main dë 
Jnftice *. & la grande Couronne fera pa* 
v ." reillement dépoLée entre les mains de 
Monlîeür le Prince dë Conty; 

La Reine retourhant à fon Thrône * 
Monfieur le Prince de Conty, tenant 
entre Les mainsda grânde Couronne*, 
ayant -a fa droite Monfieur le' Duc dé 
Vendôme, qui pbrtera le Sceptre, & 

• à fa gauche Moniteur le Chevalier de 
Vendôme , qui portera la Main de Juf* 
tice, marcheront devant M* le Grand? 
Chambellan , & M r le Grand- Maître* 

; La Reine arriVéê en Ton Thrôné , M* 
Je Prince de Conty pofera la grande 
; Coifronne fur un carreau , qui fera pré- 
paré y & fe mettra à “genoux auprc£ 
.Monfieur le Duc de V endôme , tenant lé 
Sceptre’, Le mettra à genoux fur l’une des 
marches du Thrône du, coté droit j ôe 
Monfieur le Chevalier de Vendôme , 
tenant pareillement la Main de Judice, 
fe mettra æ gehôtix de l'autre'' côté. 

A i’Èvangile^fes trois Princes fe le- 

- \ O t 

veront , & M']ç Prince de Conty pren- 
dra la grande Couronne entre fes mains» 

êc 



r 


bis Reines de France. 17 

& la tiendra élevée pendant l'Evangi- 
le , à la fin de laquelle il la remettra 
: fur le carreau. 

Monfieur le Prince de Conty , tenant 
la grande Couronne entre fes mains ; 
Monfieur le Duc de Vendôme , portant 
le Sceptre 5 & Monfieur le Chevalier 
de Vendôme , portant la Main de Jus- 
tice , marcheront devant la Reine > lorf- 
qu’elle ira faire fon Offrande > & qu’elle 
s’en retournera à fon Thrône, & lors- 
que Sa Majefté ira communier. 

A l’élévation de la MefTe , M r le Prince 
de Conty prendra la grande Couron- 
ne» qu’il tiendra élevée fur fes mains. 

La MefTe étant achevée, le Maître 
des Cérémonies ira prendre M r le Duc 
de Guifc, & M r le Chevalier de Guife, 
& les conduira au Thrône de la Reine , 
où apres avoir fait la révérence à T Au- 
tel , & à Sa Majefté , ils prendront les 
deux pans du Manteau Royal, qu’ils 
porteront jufqu’au Palais de Sa Majef- 
té. Monfieur le Prince de Conty, por- 
tant la grande Couronne j M r le Duc de 
Vendôme , le Sceptre 5 & M r le Cheva^; 

: K 


Digitized by Google 
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lier de Vendôme, Ja Main dcjuftice, 
accompagneront la Reine lorfquelle 
retournera en l'on Palais , dans l’ordre 
ci-deflîis. 

Fondions particulières de Madame , à* 
, de la Reine Marguerite , au Sacre 
de la Reine. 

" • * J * , ■ <-«««.• « 

M AdaVne, St la Reine Marguerite 
le rendront en Habits de Cour 
dans la Chambre de la Reine, le matin 
du jour du' Sacré de SaiMajefté, pour 
l’accompagner à cette Cérémonie. Mon- 
Peur le Duc de Montmorency , &M r le 
Comte de la Voûte, porteront laqueüe 
dé Madame > & M r le Comte de Cour- 
Ton , avec M r le Comte de la Rothcfou* 
cault, porteront celle de là Reine Mar- 
guerite. Elles fuivront Sa Majefté lorf- 
qu’clle ira àTEglifej elles fe tiendront 
debout quand Elle baifera les Reliques. 
Enfuite elles accompagneront la Reine 
jrufqua Ton Thrônej où Sa Majefté 
étant aflife, Madame, prendra fa place 
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proche Monfeigneur le Dauphin, & la 
.Racine MargucriteprèsM* le Duc d’Or- 
léans,* & avant de .s’afleoir elles feront 
une profonde révérence à Sa Majefté. 

Madame , & la Reine Marguerite ne 
quitteront pas leurs places, quoique la 
Reine descende de fon Thrône pour 
aller au grand Autel , que le Maître des 
Cérémonies ne les vienne prendre. 

Pendant que Monfieur le Cardinal de 
Joyeufe préparera POn&ion pour le Sa- 
cre de la Reine , le Maître des Cérémo- 
nies ira prendre Madame, & la Reine 
Marguerite, & les conduira proche le 
grand Autel j elles feront luiyics de 
leurs Gentilshommes d’honneur, qui 
pour lors ne leur porteront pas la queiie : 
elles fe placeront à côté de la Reine , 
Madame , du côté droit , qui découvrira 
la tête de Sa Majefté , pour y faire la * 
.première On&ion j 5c la Reine Margue- 
rite, du côté gauche, qui découvrira l’ef- 
tomac de Sa Majefté , pour y faire la 
fécondé On&ion. 

Le Sacre étant achevé, Madame, & 
la Reine Marguerite , fuivront Sa Ma- 

Kij 
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ao Ceremonies du Sacr» 
jefté , qui s’en retournera en fon Thr8» 
ne : elles reprendront leurs places, apres 
: lui avoir fait la révérence. 

Toutes les fois que Sa Majefté fc met- 
tra à genoux , ou fc lèvera , elles lui fe- 
ront une profonde révérence : & elles 
ne quitteront plus leurs place j , jufqu’à 
ce que la Reine s’en retourne en fon 
Palais i pour lors elles accompagneront 
Sa Majcfté dans le même rang quelles 
avoient en venant à l’Egiife. 

Fonctions particulières des V rince ff es , qui 
porteront la queue de la Reine le 
jour de fon Sacre. 

C TT Es PrinceflTesdeCondéjdeConty, 
< §i j & de Montpenfier,fc trouveront à 
,1a Chambre de la Reine le jour de fon 
-Sacre # pour lui porter la queiiej Ma- 
- dame la Princefle de Condé la portera 
du coté droit j Madame la Princefle de 
Conty, du côté gauche , & Madame de 
Montpenfier portera le bout. Monficur 
de Noirmouftier , Monfieur M de Baflfom? 



rw- . - , _ _ 

des Reines de France, it 
pierre, &Monfieurljfomtede Fiefque 
porteront la queue des trois Princeffes. 

Ces Princeflesqe quitteront la queue 
de la Reine, que lorfque Sa Maicfté fera 
affife en fon Thrône , & la laifleronc 
étendue fur la première marche d* 
Thrône, à main droite. 

Madame la Princefle de Condé ♦ & 
Madame de Montpenfier, prendront 
leurs places à main droite , fur un banc 
auprès delà chaire de Madame > & Ma- 
dame la Princeffe de Conty, fur un autre 
banc à main gauche , proche la chaire 
de la Reine Marguerite. 

: La Reine étant affife en fon Thrône , 
Madame la PrinceflTe de Condé, Ma- 
dame la Princeflè de Conty , & Mada- 
me de Montpenfier, feront en même 
tems que Madame , & la Reine Mar- 
guerite , une profonde révérence à Sa 
Majefté avant de s’affeoir. 

, Toutes les fois que la Reine defeen- 
dra de fon Thrône, & y montera, ces 
Princefles porteront la queue de Sa Ma- 
jefté, fans que la leur foit portée: ex- 
cepté lorfque Sa Majefté s’en retourne- 

K iij 
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Il * CerbmôniÈs du Sæcre 
xa en fon Palais, jjje les, trois Gentils-' 
hommes, qui l’auront portée en venant à 
l’Eglife , la reprendront pour le retour. 

*» *'*»*'• • i 

. I 

Fon fiions particulier et des Dames qui por 
feront les offrandes , le jour du Sacre 
de la Reine,. 

M Adame de Vendôme , Madame 
de Guife, & Mademoifelle de 
Vendôme, deftinécs pour porter les 
Offrandes , fe trouveront le jour du Sa- 
cre à la Chambre de la Reine pour l’ac-v 
compagner à l’Eglife. Sa Majefté étant 
affife en fôn Thrônc , elles prendront les 
places qui leur feront préparées , d’un 
côté proche Madame de Conty, & de 
l’autre près Madame de Montpenûer. 

Lors de l’OfFrande , Madame de Ven-’ 
dôme recevra de la Dame d’honneur les. 
deux pains , l’un d’or, 6c l’antre d’argent, 
fur une riche tavayole j Madame de 
Guife recevra auiïï de la Dame d’hon- 
neur le vin j 6c Mademoifelle de Vendô- 
me recevra pareillement de la même Da- 
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Kîc unxierge de cire blanche, auquel 
treize pièces d’or feront attachées. 

Lorfque la Reine defcendra de fon 
Thrône pour aller à l’Offrande , Mada- 
me de Vendôme , Madame de Guife * 
& Mademoifelle de Vendôme , portant 
l’Offrande , leurs queues traînantes , Sui- 
vront Sa Majefté : 6c lorfque la Reine 
aura baifié la Patene, chacune d’elles 
préfentera à l’Autel l’Offrande quelle 
portera j après quoi elles reviendront » 
en fuivant Sa Majefté > en leurs places. 

Ces Dames ne fomrontplusde leurs 
places juiqu’à la fin de la Mefte , quelles 
reprendront leur rang, pouraccompa^ 
gner la Reine jufques dans fon Palais. 

Fondions particulières des F rince jf es qut 
• doivent pref enter les Heures , ér le Livré 
d’Oraifons a laReine , le jour de fonSacre. 

.* • ♦, . • t 

M Ademoifelle de Vendôme , & 
Mademoifelle de Mayenne , fe 
trouveront le jour deftiné pour le Sa- 
cre de la Reine > dans la Chambre de 
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14 Ceremonies du Sacre 
Sa Majefté , pour l'accompagner à TE- 
glifej elles marcheront après Madame 
de Guife. Monlieurlc Marquis d’Aluyc 
portera la queue de Mademoifelle de 
Vendôme j & M r de Bonnivet portera 
celle de Mademoifelle de Mayenne. 

La Reine étant arrivée à l’Eglife , elles 
la fuivront jufqu’à fon Thrône , fur le- 
quel Sa Majefté étant affife , elles lui 
feront une profonde révérence , & iront 
prendre les places qui leur feront pré- 
parées. Toutes les fois que la Reine 
descendra de fon Thrône, ou fe mettra 
à genoux , elles lui feront la révérence. 

Au commencement de la Mefte , Ma- 
demoifellc de Vendôme recevra des 
mains de la Dame d’honneur les Heures 
de la Reine 5 & Mademoifelle de Ma- 
yenne recevra pareillement de la même 
Dame le Livre d’Oraifons de Sa Majefté. 

Lorfque la Dame d’honneur fera re- 
tournée en fa place , les deux Princelîès, 
apres avoir fait la révérence à l’Autel, 
& à la Reine , fortiront de leurs places j 
la queiie traînante , & monteront au 
haut du Thrône » pour préfemer à Sa 
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Ala jefté fes Heures , & fon Livre d’O- 
raifons,en lui faifanc la révérence, & 
enfui ce elles retourneront à leurs pla- 
ces, qu’elles ne quitteront plus, que pour 
accompagner la Reine lorfqu’elle s’en 
retournera en fon Palais. 

. » 

Fonctions particulières de la Dame d'hon- 
neur, le jour du Sacre de la Reine . 

L A Dame d’honneur de la Reine fe 
trouvera dans la Chambre de Sa 
Majefté le jour de fon Sacre, propre- 
ment habillée, pour aflifter à la Céré- 
monie. Lorfque la Reine fortira de fa 
Chambre pour aller à l’Eglife, la Da-> 
me d’honneur marchera toute feule 
apres Mademoifelie de Mayenne , & 
fuivra ainfi Sa Majefté jufqu’à ce qu’elle 
foit arrivée en fon Thrône j puis elle 
fe retirera pour prendre la place qui lui 
fera préparée à main gauche , & avant 
de s’alîeoir elle fera la révérence à l’Au- 
tel , à la Reine , & aux Princefles. 

La Dame d’honneur reliera affifei ex- 
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eepté les révérences quelle fera toutes 
les fois que la Reine defeendra de fon 
Thrône » ou y montera, 6c lorfque Sa 
Majefté fe mettra a genoux , & fe lèvera. 

Au commencement de la MefTë, la 
Dame d’honneur tenant les Heures de 
la Reine , & fon Livre d’Oraifons, fera 
les révérences comme ci - devant , &C 
& portera les Heures à Mademoifelle de 
Vendôme , & le Livre d’Oraifons à Ma- 
demoifelle de Mayenne; puis elle re- 
tournera à fa place , oh elle fera de pa- 
reilles révérences. 

A l’Offertoire , les trois Damfcs qui 
doivent aporter l’Offrande à la Dame 
d’honneur ,; viendront la trouver, & 
elle * recevra de la première Dame le 
pain d’or, ôc le pain d’argent , fur des 
tâvayoles > 5c après les même* révéren- 
ces que ci-devant, elle les ira préfenter 
à Madame de Vendôme:* elle recevra 
pareillement de la fécondé le vin , qu el- 
le ira préfenter à Madame de Guife > 
& en troiiiéme lieu elle recevra le cier- 
ge, auquel les treize picee s d’or feront 
attachées , qu’elle ira préfenter à Ma- 
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demoifelle de Vendôme. Cela étant 
fait j elle retournera en fa place , où elle 
fera les révérences comme ci-devant. 

A la fin de la MelTe , la Dame d’hon- 
neur accompagnera Sa Majefté , lorf- 
qu’elle s en retournera en fon Palais , & 
prendra le même rang qu’elle avoit en 
venant à l’Eglife. 

K - *’ * ' J 

Fondions particulières de Mon fie ut le 
* Grand- Maitrc- t & de Monfieur le Grand- 
1 Chambellan y le jour du S acre de la Reine, 

«, ' î 1 , *• , * * * ' ! * 1 

* ** • 

M Onfieur le Grand-Maître , ayant 
donné fes ordres pour les prépa- 
ratifs , Le trouvera dans la Chambre de' 
la r Reine lematin du jour de fon Sacre. 
Monfieur le Grand-Chambellans’y ren- 
dra pareillement. La Reine étant prête 
à aller à l’Eglife , Monfieur le Grand- 
Maître , tenant fon bâton haut élevé, &• 
Monfieur le Grand^Chambéllan , por- 
tant un carreau , marcheront enlemble 
précifément devant la Reine 5 Monfieur 
le Grand-Chambellan donnera la droite 
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sl Monfieur le Grand-Maître. 

La Reine étant arrivée à l’Eglife , &C 
conduite proche le grand Autel» Mon- 
fieur le Grand-Chambellan lui préfen- 
tera le carreau, fur lequel Sa Majefté 
fe mettra à genoux , pour baifer les Re- 
liques, de recevoir la Bénédi&ion de 
Monfieur le Cardinal de Joyeufe. 

La Reine étant relevée , Monfieur le 
Grand - Chambellan reprendra le car- 
reau, de marchera, comme ci-devant, 
à côté de Monfieur le Grand-Maître , 
devant Sa Majefté , cjui montera à fon 
Thrône. La Reine étant aflïfe, Mon- 
ficur le Grand-Maître fe mettra à la 
droite de l’efcalier , de Monfieur le 
Grand-Chambellan a la gauche. 

Monfieur le Grand-Maître n’aura pas 
d’autre fon&ion que daller devant la. 
Reine, tenant toûjours fon bâton éle- 
vé : & Monfieur le Grand- Chambellan 
portera le carreau toutes les fois que la 
Reine ira au grand Autel , ou en re- 
viendra » pour fervir à Sa Majefté lorf- 
quelle fe mettra à genoux. 

A la fin de la Méfié • Monfieur le 
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Crand-Chambcllati prendra le carreau 
pour le reporter, & marchera à la gau- 
che de Monfieur le Grand-Maître , pour 
accompagner la Reine jufqu en Ton Pa- 
lais , dans le meme ordre qu’ils feront 
venus à l’Eglifc. 

Fondions particulières des trois Dames 
qui doivent porter les offrandes a la 
Dame d'honneur » le jour du Sacre de 
la Reine. 1 

L Es Femmes des Maréchaux de 
France , nommées pour porter les 
Offrandes à la Dame d’honneur , fe 
trouveront, proprement habillées , dans 
la Chambre de la Reine , le matin du 
jour de fon Sacre. Elles marcheront 
après la Dame d’honneur , & accompa- 
gneront la Reine à l’Eglife > jufqu’au 
pied de l’efcalier de fon Thrônej elles 
iront enfuite prendre les places qui leur 
feront préparées fur un Amphithéâtre. 

L’heure de l’Offrande s’aprochant, les 
Maîtres des Cérémonies leur porteront 
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3© Ceremonies du Sacre » & c . 
les Offrandes , fur des tavayoles : elles' 
monteront enfuite au Thrône de la 
Reine Tune après lautro, & après avoir 
fait de grandes révérences au pied de 
lcfcalier, & fur les dégrez, elles re- 
mettront l’Offrande entre les mains de 
la Dame d’honneur , & s’en retourne- 
ront à leurs places , en faifant les mê- 
mes révérences qu’elles auront faitçs 
en allant. 

Lorfque la Reine defeendra de fon 
Thrône , pour s’en retourner en fon Pa- 
lais > elles reprendront leur rang pour 
l’accompagner, tenant le même ordre 
» qu a fon arrivée à l’Eglife. 
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DISSERTATION 


HISTORIQUE, 

Touchant le pouvoir accordé aux 
Rois de France de guérir des 
_ Ecroüellcs. 

Accompagné de preuves touchant la vé- 
rité de la feinte Ampoule . 

I le pouvoir de guérir des 
Ecroüelles étoit une illufion, 
8c une impofture, il y a long- 
tems qu’elle auroit été décou- 
verte} puifque le tems, qui fait naître 
Terreur , l’étouffe auffi lui-même, 8c la 
fait mourir. 

Il y a plus de mille ans que ce Mi- 
racle fe fait , à la vue de toutes les Na-* 
ti®ns, avec les mêmes Cérémonies, le« 
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mêmes paroles , fans rien changer. Nan* 
gis a voulu dire que le ligne de la Croix 
y avoir été ajouté par S. Louis , pour 
en raporter la gloire au premier Au- 
teur des Miracles j mais cette remar- 
que , au lieu de donner de l’atteinte à 
ce privilège, & à ce remede furnatu- 
rel , en confirme encore davantage les 
merveilles. Et même l’Abbé Guibert , 
qui a écrit avant Nangis , raporte , que 
Loüis le Gros, après avoir touché les i 
Malades » les bénilïoit du ligne de nô- 
tre Salut. 

Comment eft-ce que cette impofture 
auroit pû fublilter fi long-tems , fans que 
les Malades fe fulfent défabufez les uns 
les autres ? Pourquoi les Efpagnols, ja- 
loux de nôtre gloire , viennent-ils en 
tems de guerre» & en P aïs ennemis, pour 
demander cette grâce , & recevoir cette 
guérifon miraculeufe ? 

Pourquoi ceux qui ont été trompez , 

& s’en font retournez fans remede, de 
lans foutagement, ne défabufent-ilspas 
les autres, & ne leur épargnent- ils pas 
un li long voyage, qu’ils entreprennent 

inutilement ? 
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inutilement? 

Les Médecins Efpagnols attribuent ce 
foulagemenc à la douceur du climat , 
pour le ravir 8c le dérober à la Puiilance 
Royale : fi cela eiL , il fiiffic de demeu* 
rer dans le Royaume de .France. Pour- 
quoi donc les Malades , aux aproches des 
Fêtes folennelles de l’année , font-ils 
fouvent des trois cens lieués de che- 
min, pour s’aprocher de la Cour, 8c 
chercher le remede de leur mal dans les 
mai ns falutaires & royales de nos Mo- 
narques , qui en font l’impofition ? Cette 
vertu n’eft point attachée à nôtre cli- 
mat, puifque nos Rois l’ont portée avec 
eux hors le Royaume , 8c ne l’ont pas 
perdue , même dans les Prifons d’Efpa- 
gne , ou un de nos Rois ( François I. ) a 
guéri des Efpagnols , fes ennemis , par 
une grâce aulli extraordinaire , que fur- 
naturelle, qui ne peut être captivée, 8c 
qui eft bienfaifante atout le monde, 
fçai bien que tous les Malades ne 
as guéris : aufli avouons-nous, que 
nos Rois n’ont pas plus de pouvoir que 
les Prophêtes> 6c lç.sÂpôtres, qui ne gué- 
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, rifloient pas tous les Malades qui ïmplo* 
roient leurs fccours. La foi a toujours 
été une difpofition aux cures miracu- 
leufesj fit Jefus-Chrift, qui pouvoir ré- 
fufciter tous les Morts , ne peut , pour 
parler avec l’Ecriture , faire aucun Mi- 
racle, ni opérer aucune guérifon , dans 
Nazareth , àcaule du peu de foi des Ha- 
bitans. Il efc donc vrai, que nôtre Mo- 
narque eft feulement Roi de France , 8t 
de quelques autres Provinces > mais il- 
eft le Médecin de toute la terre : fi fon 
Empire a des limites dans le monde , la 
Puiflance qu’il a fur les hommes ne fouf- 
fre point dé bornes j le Barbare , l’In- 
dien , fit i’Efpagnol , beaucoup plus que 
les François lui font fujets en ceci j mal- 
gré toutes les inclinations naturelles , 
il faut que ceux qui avoient moins de 
bonne volonté, Phonorent, fie fe met- 
tent à genoux, pour adorer un rayon de 
de la Divinité en fa perfonne. La na- 
ture n’a prefque point de remede dans 
tous les fimples pour cette honteufe Ma- 
ladie $ mais la providence de Dieu a 
pourvu à ce défaut » en ce quelle a. 
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planté un lys miraculeux dans la Fran- 
ce, dont le feul attouchement eft falu- 
taire. Cette vérité n’a pas beloin de 
preuves , puifqu’il y a beaucoup d’Etran- 
gers qui ieroient aujourd’hui Malades, 
ïi le premier Prince du monde ne leur 
avoit dit : Le Roi te touche , Dieu te 
guérite. Cette piété fe pratique autant 
de fois que les occafions s'en préfentent 5 
néanmoins les Fêtes de Pâques , de Pen- 
tecôte , de la Toullàints, & de Noël, 
font les plus célébrés jours qui mar- 
quent cette Cérémonie : la forme qu’on 
y obferve, eft que Sa Majefté affifte aux 
Vêpres de la veille , fe confefle , & com- 
munie le lendemain > le Médecin, & le 
Chirurgien du Roi ayant vifité les Ma- 
lades, lesdifpôfent , & donnent le pre- 
mier rang aux Efpagnols , & le dernier 
aux François. Cela fait , Sa Majefté s’a- 
proche avec fon Grand- Aumônier , &C 
ion premier Médecin , qui tient la tête 
des Malades par derrière s & puis éten- 
dant la main lacrée fur leur vifage, y 
forme le ligne de la Croix du haut du 
front en bas » prononçant les belles pa*. 
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rôles que nous avons raportées. Qui- 
conque voudra fçavoir la nature, les 
caufes , & les remedes de ce Mal , peut 
confulter les Livres que M r du Lau- 
rent , l’Efculape de fou fiecle , en a écrit. 
Il fuffit. de faire voir d’où vient cette 
Puiiïance à nos Monarques , & la fa- 
veur que Dieu fait à leurs Perfonnes. 
Quelques Auteurs ont eftimé , que la 
dignité de Roi emporte certaines pré- 
rogatives avec foi j & fuivant cette opi- 
nion , ils veulent même que les Empe- 
reurs Payens ayent réfufeité des hom- 
mes j mais qui n’étoient pas morts : & 
que Pirrhus ait guéri le mal de la Ratte 
du feul attouchement d’un de fes or- 
teils- Le Prince de la Mirande fe mo- 
que li plaifamment de' ces contes , qu’il 
n’y a pas d’aparence de les recevoir , & 
quand même nous ne leur difputerions 
pas cette vertu, ce feroit au Diable qu’il 
la faudroit raporter . ôc non pas à leur 
qualité. 

D’autresHiftoriens ontécrit, que Dieu 
avoit accordé des faveurs aux Princes 
.Chrétiens j non pa$ que la dignité de 
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Roi demandât de foi aucun privilège, 
mais parce qu’il plaifoit à Dieu de fe 
communiquer à eux. C’eil: ainfi que les 
Auteurs Angloisdifent, que leurs Rois, 
qui venoient de la Maifon de Norman- 
die, guérifloient du mal Caduc: les 
Hongrois , que leurs Princes guériffent 
de la Jaunifle; & quelques Efpagnols 
raportent, que ceux qui font Rois chez 
eux commandent même au Diable , 5c 
le chaflcnt hors du corps des Energu- 
menes. 11 feroit à fouhaiter qu’ils euf- 
fent des preuves , pour nous faire croire 
ce point • nous ne ferions pas fi jaloux 
que de leur ôter ce que Dieu leur au- 
roit donné 5 mais puifque l’expérience 
ne nous fait rien voir de ces puiflances 
extraordinaires , nous croirons feu- 
lement* que Dieu les a pu accorder. 
Nous avons une opinion en France , que 
lefeptiéme mâle de nôtre Nation, qui 
naît de fuite , fans aucune interruption 
de femelles, peut guérir des Ecroiiel- 
les; & que le fils aîné de la Maifon 
d’Aumont a la meme puiflance : on ne 
touche point à ccs fentimens , quoique 
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le plus fçavant Médecin de Ton fiecie 
femble ne leur être pas favorable 5 mais 
fi l’expérience eft préférable à fon au- 
torité, il cft au moins certain que la 
Fleur- de -lis qui paroit quelquefois fur le 
corps des feptiémes, marque ouverte- 
ment , que cette faveur leur vient du 
crédit que nos Rois ont dans le Ciel. 
SVIais il faut convenir fur ce que l’on 
a avancé avec toute aflurance > que 
nos Monarques pofledent la Puiflance 
de guérir les Ecroiielles , fans qu’on en 
puille attribuer lefet, ni à la Maifon, 
puifquc les Dauphins même n’en gué- 
riflent pas 3 ni à l’air , puifqu’ii ne fe- 
roit pas néceflTaire d’être touché des 
Rois, ni àlafainteté des perfonnes par- 
ticulières , puifqu’il n’y en a pas un qui 
n’ait touché & guéri de cette Maladie. 

Les Rois de la première race ont eu 
cette Puiflancej ceux de la féconde, 
en ont hérité : & les Capet l’ont reçue 
avec la Couronne. Ce n'eft donc pas 
ni à la race, ni à la qualité de Roi mê- 
me, à, qui cette vertu apartient, puif- 
que les quatre premiers Rois Mérovin- 
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gîens n’ont point guéri de ce Mal. Ce 
rfeft pas Ja douceur de l’air de France , 
puifque Charles VIII. fait ce Miracle» 
aux Païs même des Miracles , &; en la 
préfcnce du Pape , au raport de Paul 
love 5 Louis XII. a guéri, comme l'é- 
crit Guichardin, & François premier, 
dans Madrid : ainfi qu’on le peut re- 
cueillir des beaux vers de Lifcaris. An- 
dré du Laurent qui n’a rien omis à dire 
de cette matière, écrit, qu’un certain 
Troker s c eft trouvé fi ridicule, que 
d’aflurer que le pouvoir de guérir des 
Ecroüelles, a été accordé aux Rois de 
France , à caufe que ceux d’Angleterre 
y ont commandé : il faudroit avoir beau- 
coup de loifir , & être auiïi pauvre & 
dénué d’efprit que lui , pour s’arrêter 
à un conte fait à plaifir , & à une pure 
impolture, qui tombe d’elle-même ; le 
défaut de jugement, qui paroit dans 
cette opinion, en montre allez la fauf- 
feté. Mais d’oii vient cette incompara- 
ble faveur à la France , d’avoir des 
Rois qui faffent des Miracles 5 l’on a de 
bons Garans , en avançant que cette 
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Puifiance efi: une faveur obtenue du 
Ciel , & qui eh infufe à ces Monarques 
à leur Sacre. Parmi nos Hifioriens Fran- 
çois , Genebrard confirme ce fentiment j 
^ s ii efi necefiaire, on peut le fervir 
de I autorité de S. Thomas, dont le mê- 
me Genebrard s apuye j ce grand Doc- 
teur apres avoir péfié cette vérité au 
•poids du fanétuaire , avance hardiment, 
que la Puifiance de guérir de cette Ma- 
ladie, dl accordée à nos Rois, en ver- 
tu de 1 Onétion de leurs Perfonnes fa- 
crées. Pierre de Blois veut même, que 
cette guérifon miraculeufe jfoic une 
marque très afiliree pour reconnoître fi 
le Sacre de nos Rois efi légitime. Et de 
fait il ne le trouve point que pas un des 
Rois d’Angleterre, qui le font portez 
pour Roi de France pendant nos mau- 
\ais te ms,, ait touché desEcroüelles : ce 
qui n eut point été oublié par cent fiat- 
ceurs de leur proipérité , s'il eût pu le 
vérifier. Je laifie a faire le dénombre- 
ment des Auteurs , qui font témoins de 
cette vérité , que quelques uns n’ont fut 
que tranferire du premier livre de M* 
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du Laurent j il fuffït de conclure , fui- 
vafat l’autorité de Meilleurs de Sainte 
Marthe, freres, qui raportent claire- 
ment la vertu de çuérir les Ecrouelles 
à l’On&ion des Roisj & celle du Con-- 
feffeur de S. Loiiis, qui veut, que ce 
Saint Prince foit redevable de tous Tes 
autres Miracles à fa vertu > mais de celui 
des Ecroiie(les à fa Dignité. 

Ce qui nous refte à faire , c’efl: de 
montrer comment cette vertu a été don- 
née à Clovis , de comme elle efi defeen- 
duë en vertu du Sacre de Roi en Roi , 
jufqu’à nous, qui voyons de admirons 
cette Puiflance en la perfonne de nôtre 
grand Roi Loiiis XIV. On dit que la 
première expérience de cette merveille 
le fit en la perfonne d’un Ecuyer* -de 
Clovis, après que ce Gentilhomme eut 
ufé de toutes fortes de remedes, jufqu’à 
fc lervir de ceux de Celfe, qui confeil- 
loitde manger d’une couleuvre i & me- 
me après y avoir apliqué le feu 8e le fer , 
le défefpoir de fa guérifon le fit réfoiw 
dre à quitter la Cour , de à cacher la 
difformité de fa gorge dans fa maifon. 
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Comme il étoit en cette réfolution, Clo^ 
•vis fongea la nuit qu’il manioit douce-* 
ment le mal de Ton Ecuyer, & que Ton 
lit étant entouré de lumière , Ton Mal fc 
dettechoit,fans qu’ily reftât aucuncci- 
catrice : le lendemain comme le Roi eut 
fait Tes dévotions , il voulut pafferchez 
fon Ecuyer, duquel il toucha la plaie > 
peut être fans dettein , mais non pas 
fans éfet j parce que fes douleurs s’adou- 
cirent , & ce Mal fut chatte entièrement. 
Cette guérifon miraculeufe , jointe à 
lacirconftancede (onfonge, lui fit croi- 
re que Dieu lui avoit accordé cette fa- 
veur , & la confidération de fon Pere fpi- 
rituel & Apôtre S. Remi , lequel , com- 
me écrit Meurier , lui confciîla de tou- 
cher Lanicet. Il ufa toûjours du même 
remede en la perfonne de ceux qui 
étoient incommodez du même mal, ce 
que fes Succetteurs Ont pratiqué dans les 
mêmes rencontres. 

Mais , dira quelqu’un , fi la Puiflance 
de guérir les Ecrouelles vient aux Rois , 
en vertu de leur Onction i il faut dire 
que ceux qui n’ont point été facrez, 
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n’ont point eu l’ufage de cette faveur 
toute divine. Quand on recevroit cette 
conféquence, on ^ourroit nier qu’au- 
cun de nos Rois eut manqué de rece- 
voir cette fainte & facrée Onélion 5 5c 
il ne faut rendre aucune preuve de cette 
vérité , pour la fécondé & troifiéme ra- 
ce, qu’aux ignorans, puifque tous nos 
Hiftoriens ne manquent pas de mar- 
quer cette lainte Cérémonie au com- 
mencement du régné de chaque Roi. 
Pour les Mérovingiens, il n’eft pas diffi- 
cile de produire le-témoignage de beau- 
coup d’ Auteurs, qui marquent leur Sa- 
cre : & quoique nos anciens Chrono- 
graphes n’en ayent point parlé, nous 
pouvons aifément croire , que les Suc- 
cefleurs de Clovis n’ont pas manqué do 
fuivre fpn exemple. Sans nous arrêter 
aux conjectures , nous avons l’autorité 
de Waltranus » Evêque de Neurcm- 
bourg , qui allure que Dagobert, Si- 
gebert, Théodoric, & Childeric ont 
été facrez. Ives de Chartres dit , que 
Gontran , & Aribert, petit-fils de Clo- 
yis, furent oints par les Evêques F rail- 
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çois. C’eftdonc une des fautes de Befc 
leforêc , 6c de tous ceux qui l’ont fui- 
vi » d'avancer que Pépin a été le pre- 
mier lacré ,• ne lé fouvenant pas de ce 
que lui-même a écrit , qui effc, que 
Childebert II. l’avoitété : contradi&ion 
fans exeufej 6c comme s’il eût ignoré 
que Clovis le fut par les mains de S. 
Remi , ce qu’ Aimoin n’a pas oublié. On 
doit pareillement conclure des paroles, 
que le même Prélat a lailïees dans fon 
.Teftament , qu’il avoit facré les enfans 
de ce Monarque : au moins eft-il évident 
qu’elles ne peuvent être expliquées de 
leur pere feulement, qui étoit déjà dé- 
cédé. Que fi quelqu’un fe veut fervirde 
la réponfede Vatable, ôc dire que tous 
les Rois de la première race ont été fa- 
crez en Clovis, comme tous les autres 
hommes ont péché en Adam : il avan- 
cera une opinion qui n’eft apuyée que 
de ce feul fén tintent» 6c qui eft com- 
battue de beaucoup de raifons. Mais qui 
ne fçait que S. Thomas, 6c S. Anto- 
nin , font perfuadez de cette vérité : 6c 
que Guillaume le Breton » dit claire- 
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ment dans fa Phiiippide , que le premier 
de nos Rois , & toute fa poftérité , a été 
ointe de l’huile facrée ? A quoi l’on eu 
pourroit ajouter une conjecture prefque 
infaillible , de la forme de leur Confé- 
cration. 

• De tout ce difeours on doit recueillir 
que Robert Cœnal s’eft trompé , quand 
il a dit, que les Monarques François tien- 
nent la vertu de cette guérifon miracu- 
leufe , dont nous traitons , des Pricres de 
S. Marcoul, ce que l'Auteur même de 
fa Vie , qui fans doute avoic examiné 
cette difficulté , ne lui attribue pas : au 
contraire il confcfte franchement , que 
cette Puiftance vient de leur On&ion. 
facrée 5 quoiqu’il ajoute, que la conrî> 
huation de ce privilège leur eft confer- 
vée par l’interceffion de ce Saint. Ce qui 
peut être vrai, puifqu’il n’eft pas im- 
poffible de pofTéder une même chofc à 
deux titres différens. La coutume que 
les Rois ont de vifiter l’Eglife de Cor- 
beny, après leur Sacre, & d’y faire une 
Neuvaine , eft une des preuves de ce fen- 
timent, auffi bien que de leur piété j 
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comme ce miracle perpétuel eft un éfet • 
& une preuve tout enfemble de la ver- 
tu du Sacre de nos Rois , & de la vé- 
.* rite de la réception de la fainte Am- 
poule. Ceux qui en doutent peuvent lire 
les Oeuvres d'Hincmar, qui vivoitily 
a plus de huit cens ans, & qui raconte 
• les particularitcz de cette Hifloire, ti- 
rées des Archives de Ton Eglife , avec 
tant d’exa&itude, qu’il ne permet pas 
de douter de Ton témoignage. Les Cen- 
turiateurs de Magdebourg , Centurie 
hxiéme , chapitre fixiéme s Henry d’Er- 
fort, dans fon livre des Faits illuftres, 
raportent , qu’une Colombe parut au 
BatêWie de Clovis, aportanrà fon bec 
un Vafe plein de faint Chrême. 

Mais S. Grégoire de Toürs, qui ra- 
conte l’Hiftoire du Batême de Clovis, 
ne raporte point ce Miracle : il eft vrai 
qu’il ne parle point de la Colombe , ni 
de la fainte Ampoule j mais il les dé- 
hgne fuffifamment, puifqu’il parle de 
la lumière & de l’odeur miraculeufe qui 
les accompagnoient 3 ajoutez que les 
frrgumens négatifs ne font point de 
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preuves dans l’Riftoire , & que la né- 
gligence d’un Auteur ne doit point pré-* 
judicier à la vérité , qui eft connue d’ail- 
leurs , 6c s’opofer à une foule de fça- 
vans Hommes. Outre Pierre de Blois > 
S. Antonin^ Aimoin , 6c Mathieu de 
Paris , l’ancien Auteur de la Chronique 
deMaurigny, raconte toutes les parti-4 
cuiaritez de cette Hiftoire , 6c dit qu’un # 
Ange, déguifé en colombe, voulut pren^* 
dre parc à la converlion , 6c au Baptê- 
me de Clovis , pour vérifier la maxime 
de l’Evangile , que le Ciel fe réjouie 
quand un Pécheur fe convertit. 

On trouvera encore une autre preuvâ 
de la vérité de la fainte Ampoule , dans 
le commencement de la Première partie de 
ce Livre , au Sacre de Clovis premier * 
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